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162.2 .tne grande purete de coer ; abf}enez-vows des ma1m. 

dres pe'chez , & fervLz vows pour ceia des memos 
moyens dont ii s'eff fervi , qui font la retraiae du mon-
de, & la vie pauvre & pnitcnte. 

162.3 

	

	III. P. Le ze'le Nardi & infatigable qu'a fait paroitre 
faint Jean, pour detruire le pcchi , a etc' cnfin la cau-
fe de fa mort. Herodcs, Tetrarque de Galil-'e, ayant 
enleve' la femme do Philippe ion here , & ayant com. 
mis pluficurs antics cruses , Saint Jean Yen reprit for - 
temcnt , ce qui fur caufe qu Hcrodes le fit prendre Sc 
mcttre en pritcn ; II n'ofoit cependant le faire mourir , 
parce que le peupie regardoit cc Saint comme un Pro. 
phete , & qu'Herodcs memo le confide'roit comme un 
Saint , & avoit beaucoup do refpe& pour lrui ; cepen-
dar,t ayant fait un feffin aux Grands de fa Cour, & Ia 
fiiie d cette femme adulte're ayant dance det'ant lui , 
the lui p1ur. telleriment , & a ceux qui etoieut a tab'e 
avec lui, qu'il lui promit aver ferment de lul donner 
t;e qu'elle Jul demanderoit ; fa Mere Iui con[eilla aulli. 
tot de demander an Roy la fete de Jean-Baptifle , cc 
qu'il lui accorda fur le champ, quoi qu'avec peine, feu-
]ement a caufe du ferment qu'il avoit fait , & par con• 
fideration pour ceux qu'il avoit conviez ; Ayant enm 
fuite donne fes ordrcs pour 1'execution , un de fes 
Gardes alla cooper la fete a faint Jean dans la pri[on wee 
1'a porta an Roy dans un baffin. Voila quel a ete Ia 
fruit du zcle de ce gra:)d Saint , & de fes predications; 
ELI-ceda' Ia récompenfe gnne vous efperez dans were 
ernploi ? Souhaitez-vous d'y fouffrir beaucoup , d'y 
etre grandement perfecutez , & d'y mourir enfin 
apres avoir travaille de toutes Les forces de vote ame 
d 1a deftruftion du peche ? 
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POUR. LA F EST E 

DE LA N A.T I V ITE 
DE LA TRE'S SAINTE VTERG1s. 

8. Septcmbre. 

Y. P. 110norons la tres-rai:-, te Vierge au jour de f`a 163. 1 
Na Hance , & prenons part a la joye touts 

extraordinaire que re(1ent ton c i'L .life qui folemnile 
aujourci hui ce jour heureux , aucluel Dieu a fair pa-
ioitre en cc monde cdie oui a donne commencement 
an faiut de tous lcs f:vmrr.es. Dieu qui conduit rou-
tes chofes avec fagefle , ayant ddtiein de fauver les hom-
ines , & de naitre comme eux , s'eff choif par prefe-
rence tine Vierge qui tut dignc d'etre fon temple & fa 
derneure , & pour fe-la preparer telle qu'il la fouhai-
toit , it 1'a fait orner par ie faint-Efprit , de routes les 
qualitez natureIles & Iurnaturelles qui rouvoient con= 
venir a la Mere d'un Dieu. I1 fi ioir pour ce kuietclue 
le corps de ccrre faittte V:crg,e tut fi parc:i tement fo, me, 
& fi bien organite des (a naifIance, qu'il put eontribuer 
a la fain:ete de fon ame, & que le faint L•fprit furve-
nant en elle , la mit par ce moven en etat de trouver 
grace devant Dieu , & d'être 1'objet de '[es complaifan-
ces, & lui donna intericurement tine telle force, qu'el. 
le put reGf}er a routes les attagncs de I'efprit Malin ca-
pables de corrompre , oo an moms d attirer la purete 
de fou cur. Ah I qu'il croit b e juIle que Celle qui 
devoit fervir a former un hbmme t ieu, fur en toutes 

11 PRrtir. 	 K 
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163.1 manirsres l'ouvrage de Dieu mime , & cL qu'il y a de 

plus parfait dans les pures creatures. 

	

163.2 	U. P. Admirons de eombien de graces Dieu a orn6 
l'ame de la tres-fainte Vierge au moment de fa naiffan-
cc , elle en a cte' ii remplie , qu'il n'y a point eu de pu- 
res creatures femblables a elle, & qu'il n'y en aura ja-
mais de teltes ; Le faint Efprit lui faifant part de fa ple_ 
nitude , lui a communique tous fes dons , & a flit 
des- lots en elle fa relidene pour la difpofcr a iccevoir 
& contenir dans fon fein le Fils de Dieu fair homme t 
it lui a memc donne un creur fi pe'netre de l'amour de 
Dieu, qu'il ne refpiroit que pour Dieu. Tout en elle 
n'avoit raport qu'l Dieu , Ion efprit ne s'occupoit que 
do Dieu , & de ce qu'il lui faifoit connoitre lui de. 
voir &tre abreable ; toures les facultee de fon ame n'a• 
voient de f ~nL ionsque pour rendre homm: ge a Dieu 
Son corps rime frrvoit d'inf}rument aux actions fain-
tes qui s operoicnt en elle ; & qui aidoieut a le Ipiri-
tuali!er outant qu'il le pouvoir Eire , & a en faire un 
(acre Ian&uaire ou Jefus-Chrill devoit entrer uric fois 
& s'y offrir lui-meme interieuremcnt a Dieu comme 
une vi&ime fans cache, pour achever de purifier tout-
1-fait l'ame de cette fainte Vierge, que l'efprit de D;cu 
s'etoit acquife de, fa nai4faWce. 0 ! qu'heureux a ete 
cc jour p fur Marie , & memo pour tous les hommes 
qui trouvcnt en elle tout leur refuge a caufe du tie-  
for de graces que Dieu a mis en elle, dc's qu'elle a 
par daps le monde. 

	

163.3 	III. P. On ne pout croiie combien a ete grande Ia 
correCpondance de Ia tres-fainte Vierge a toutes les gra-
ces qu'elle a rersues de Dieu au moment de fa NaifIan• 
ce ; comme par un privi:ege parriculier , elle avoit 
alors l'ufagc de Li radon , clle s'en fervit pour adorer 
Dieu & Ie rime: cier de toutes Ies bontez, elle fe con-
facra de's•tors ioutc lui , pour ne vivre & n'avoir le 
refte de (es jours, de vie, & de mouvement que pour 
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Dieu ; Elle s'aneantit profondement dans le fond de 	163.3 
fon acne qu'clle devoit tout a Dieu , & elle admiroit 
iinte'rieureinent ce flue Dieu avoit fait en elle, on fc di-
fant 3 elle-meme ce qu'elle a publie depuisdans Ion Can. 
tique , Dieu a fait en moi de grandes tholes: Et fe re-
gardant & contem plant Dieu en elle-mime, toute etoty- 
nee de voir les profufons de Dieu dans fa creature , 
elle rtoit perfuadie , & m6me pe'ne'tree que tout en 
elle devoit rendre honneur a Dieu , & dire continuelle-
ment avec David , que jufqu'a fes os mime etoient Ii 
redcvables 3 Dieu , qu'iis ne pouvoient fe difpenfer de 
s'ecricr : ' si eft femblable'A Dicu? Si Marie a rich une 
abodance de Graces , c'a ete pour cn faire part aux 
hommcs qui auroient recours a elle. Profitez donc par 
vos loins & par votre recou:s a elle , de l'avantabe que 
vous en pouvez recevoir. 

POUR LE DIMANCHE 

DANS L'OCTAVE 

DE LA NATIVITY' 
DE LA TRE'S-SAINTS VIERGE. 

Meditation pour 64 Fete du faint Nom de Marie. 

1. P. 	'Eglife rele'bre aujourd'hui 1a fete du faint 164.1 
 Nom de la trees-fain:e Vierge , pour nous Faire 

connoitre combien it nous ea utile & avantageux , d'in-
voquer ce faint Nom dans nos befoins. Le nom de 
Mane, dont a ete honoree la tre's-tainte Vierge , qui t. 

K a 
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164.1 gnifie itoile de ]a Mer, dit faint Bernard , Tai eft tress" 

Bien approprie , parce qu'elle eft une etoile qui eclaire , 
c ui fert de guide, & qui conduit an port de la Mer ora-
geufe de cc tnonde. En eft, dit le kneme S.iint, cette 
Cainte Vi.rge Cff pour nous cette Etoile fortie de Jacob, 
dons le rayon , qui e(1 Jefus Chr;ff , eclaire tout Ie mon. 
de ; car L'ca elle c~ui l'ayan.t engendre dans le fcin de 
fa virginite , comme une etoile qui produit fon rayon 
fans aucune corruption , eclaire tout le monde , amla 
que l'exprime faint Bernard, apre's faint Jean, Bans (on 
Evangile ; elle cft cette etoile claire & brillante; dit Ie 
meme faint Bernard, & etevee au-deflus de cctte met 
grande & fpacieufe , briIlante par fes m6rites , & ecla- 
tainte par les excmples. Vous avez fans doute bcfoin de 
lurnicre eo cette vie, 0i1 vous etes tofijours comme fur 
tine Hier orageule en danger de votre lalut ; recourcz3 
Marie , cite vous Fclairera , & vous aidera a connoitre 
la volonte do Dieu fur vous, parce que participant a la 
lumieredejefus-Chrifi fon Fits, qui eft venu dans Ic 
monde pour eclairer tous Ies hommes , quoique plu. 
fieurs ne 1'ayent pas connu , elie eft elle• meme une Iu-
miere qui luit dans les tencbres. Priez-1a done fouvent , 
qu elle e'claire votre efprit , & qu'elle le rende docile k 
la verite'; car comme elle la connoit parfaitement , it 
iui ef} facile de vous en infiruire & de vous faire conk 
Cevoir cc que vous, 4ui ni tes que tenebres, ne pouves 
pas comprendre. 

164.2 

	

	II. P. Lc chemin que vous avez a faire dans ce mon. 
de, tant fi perilleux , it vous faut un guide pour y 
marcher furement, vous ne pouvez en avoir de meil. 
lent que ]a tLes-fainte Vierge ; car comme elle e4'ties-
pure .intcrieurement & exterieurement, & que les Saints 
I'appellent ]a Treforiere des Graces que Dieu a mite ea 
elle pour vous les communiquer , elle fcait routes les 
routes & tous les moye:n.s pour garantir des dangers 
qui s'y rencontrent ; C cit pourquoi it ell ties.avanta- 
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eux de Ce lailTer conduire par elle, puree que Iorfqu'on 164.2 

la fuit , dit faint Bernard , on ne peut s'Egarcr. Quand 
on penfe a elle , on ne peut s'ecarter du dr'it chernia_: 

sand on ]a prie , on ne peut jamais defef perer d'arri-
ver au lieu ou on pretend da1ler ; quand elle aide & 
qu'elle foutient, on ne peat tombcr : quand elle pro-
tege, on ne peut recn craindre : quand elle conduit, 
on ne peut fe fatiguer; dans les perils, dans lec chemins 
(troits ou douteux , pen fez a Marie; invoquez Ion fa-
cre Nom, & auk-tot vous vous trouverez foulag s & 
delivrez de toutes vos peines. Ah ! que vous etes heu-
reux , fi vous etes devots a la tre's-fainre Vierge, da-
voir Ia faciliie de recourir a fcn faint Nom , & par Ca 
feule invocation , de pouvoir titre en furete' au milieu 
de tons les embaras d'un chemin fi difficile. 

1II. P. Il ne fuit pas de naviger furement , it Taut 164.3 
arriver au port, fans quoi tour le chernin quc vous fe-
riez feroit inutile , parce qu'il n'auroit pas la fin gtle 
vous vous y etes propofez ; cette e'toile de mer , 
tre's-fainte Vierge vous y conduira fans dif iiculte, pair.. 
tic qu'elle le connoit tre's•bien , & qu'eih: fcrait ]a route 
qu'il faut tenir pour s'y rendre ; Elie a ;cu pour elle 
la voye pour y arriver -, title s'y cft rencuP elle•meme; 
Et comme die avoit une parfaite conneiflance dervoyes 
de Dieu, & qu'clle Croix abondzmment prcvenn de 
fes Graces , c, etoit elle qui ]a mettoient dans le che- 
min , & qui lui faifoir fentir combie;t on el} heu-
reux quand on eft porte par la grace de Dieu : Corp-
me dit excellemment I'Auteur de 1'Imitation de Jefus-
Chrif}. Nous ne fommes on cc monde que pour nous 
fauver , nous en trouverons toes ICs moyens dans le 
fein de la tres-fainte Vierge ou Jefus-Chrifi a refide , 
& qu'il a fan&ifie par le Iejuuur qu'il y a fait , dans le-
quel meme it a laifle une plenitude de Graces capables 
non-feulement. d'embaurncr toute 1'e'tendue de l'atr_e 
.ie la ttes•fainte Vierge , mais aufi -  d'eclairer , d'ani- 

K4 
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164.3 mer & d'embrafer les cceurs qui auroient rccours I 

elle, en invoquant Ion faint Nom. Ayez cettc dcvo-
tion ; demandez-la a Dieu en ce faint jour , fouvenez-
vous en , & l'invoquez fouvent avec tout le refpe4l & 
la veneration qui Iui eft due. 

POUR LA FESTE 

DE L'EXALTATION 

DE LA SAINTE CROIX. 

14. septrmbre. 

165.1 x, P.A Fete que 1'Eglife celebre aujourd'hui a etc L premierernent etablie , lorfque la fainte Croix 
de Jetus-Chrif}, apres avoir ete trouvee par fainte He-
le'ne Mere de 1'Empereur Conaantin , fat e'leve'e en, 
grand honneur, & recut beancoup de gloire dans rout 
le monde de Ia part de tous les Chr(tiens ; mats cet-
te fere e{} devcnr:e beaucoup plus conhderable , ion-
que I'Empereur Heraclius porta en triomphe cette fain-
te Croix fur fcs epaules , & la remit dans Jerufalem 
au mime endroit du Calvairc oia Jefus•Chrift y avoit 
etc attache : Nous devons nous unir a la joye que 11-
glife fait paroitre en ce jour par la grande folemnit6 
dont elle honore ce facrc bois , & entrer en meme-
tems dans les fen!irnens de faint Paul , loifqu'iI dic 
qu'il Taut nous glorifier en la Croix de Jefus-Chrif'c ; 
e'efl: mime en elle que noun devons mettre route no-
tre gloire , dit le mime Apotre , jetrant les yeux fur 
lefus-Chrift noire divin Maitre, qui a mis to gluire & 
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tout fon bonheur a Couffrir & a mourir fur cette Croix , 	165.1 
en meprifant la haute & l'ignominie qui 1'y accompa-
gnoient , parce que cette fainre Croix qui a etc depuis 
ii venerable aux Chretiens , eroir , dit le mkrne Ap6-
ire , un fujet de (candale aux Juifs & une folieaux Gen-
tils : Si Ics Ap6rres , felon 1 expreIon du meme faint 
Paul , fe font fairs honneur de pre'cher par route la ter-
re un Jefus-Chrnff crucific , parce qu'ils faifoient pro -
fefi'ion de ne ('rravoir autre chofe que le meme Jefus. 
crucifi.e , Lien loin d'aneantir la Croix de Jefus Chrift 
qui eft pour nous la vertu & la puiflance de Dieu , 
paffons cc jour & le ref}e de n6tre vie dans un grand 
refpe& , & une profonde adoration envers. cc  facr6 
Miflere , qui , comme ajoute le me'me faint PauL, a ere 
cache avant Jefus-Chrif . pour n6tre gloire , que les 
Princes de ce monde n'ont pas eu 1'avantage de con-
tioitre , quoiqu'elle foit 1'inftrument de n6tre falut, 84 
qu'elle nous air procure Ia vie de ]a grace & noire re-
fiurre &ion. 

II. P. II n'eff pas convenable que l'honneur que nous 165.2 
devons rendre a. 1a Croix de notre Seigncur, fe termine 
feulemrnt a lui porter refpedt & a l'adorer ; mais it 
faut aulli que nous 1'aimions de toute l'afl=ec`~ion de n6_ 
tre caeur , & que nous defirions ci'y mourir attache, 
comme l'a defire Jefus•Chrift nctre divin lt'laitre; car, 
comme dit l'Auteur de 1'Imitation , ceux qui embarf. 
font de ban eceur la croix de Jefus-Chriff , ne cram.. 
dront point l'A.rret terrible de la damnation ; parce 
qu'ayant et6 par fon moyen tirez du peche , i1 n'efk 
pas a croire , & nous devons avoir cette confiance , 
que fi nous 1'aimons en union avec Jefus - Chrift , qui 
1'a aime tendrement, & qui i'a porte avec une extreme 
j oye , routes les mif res de cette vie , nous deviendront 
douces & agreables , & nous feront vrayernent heu-
reux , ayant trouve n6tre I aradis en ce monde , par. 

K4 
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165.2 cc que nous ferons entrez en participation de l'efpr t 

fouffiant de Jefus-Chrift qui nous a re'concilicz par Ca 
mort fur cette fainte Croix, dit faint Paul , pour noes 
rendre Saints , puts , & irreprehenfbles dcvant Dieu. 
ConfidCrons done: -ttcntivemcnt combien r.ous fotn• 
ores redevables ;e ce facre Bois, pour avoir ainli ct~ntri-
bue a notre fardifcaticn ; & elevonc-le par le zele 
d'un amour fervent juftlu'a Je:us•Chrtll , pour le reil-
nir a lui , parce qu'ii 1'aime encore prelcutcment, corn-
me aimant notre falut , & etant bicn-ai(c de 1'avoir por-
t6 pour noire fantifcaion. Q.tau;d donc vows. aurez 
qucljuc peine , uniffcz- vous aiors a Je1us fouffrant , 
aimcz fa Croix , parce que vous etes un de les. mern-
bres ; cette union , & cet. amour adouciront vos pei. 
nes , & vous les rendront beaucoup plus tolerablcs. 

165.3 

	

	III. P. Tous les honne:trs rxterieurs & itrtericur-s 
que nous pourront r.cndre a la Croix du S.auveur , nous 
feront peu utiles, a moi.ns que nous ne l'i.tonorions d'u-
ne autre maniere en poitant cooftammcnt , comme i,n 
bon & fidele ferviteur , 9a Croix que Ic mfrmc Jelus 
nutre Maitre voudra nous i.mpofer ; faifant attention 
c;u'il a bien voulu &ire ci acme pour I'amour de nous ; 
ear,cornme dit fi~rt bico Minutius Felix, quoiq.uc Jc-
{us-Chriff cxigc cic nous que nous adosions fa fa:nte 
Croix , cc n'eil: pas t:pcu:da;mt cc qu'il dcmande to 
plus ; c'e['t que. rious buvtons de bon cceur fon facr6 
calice , fi nous defrons etre fon ami. , & avair part 
avec lui dar,s fon Royaume. 1\:Iettons dons. touts notre 
gloire avec faint Paul , a porter fur noire corps Ics fa-
crez fligmates des fouff;ances de Jefus , afin de no4s, 
rendre conformes a Jelus cruci6e, & d'h.onoicr fa fain-
te Croix de lamaniere qui. Lui fera la plus agreab c, & 
qui fera la plus cf icace , & la plus avantagcule pour 
nous; nous jugeons bien en effet , que tout C 12, vie de 
Jelus n'ayant ite qu'une croix & un martirc conti-
nue! , nous we paroitrcns jamais n:ieux fen ferviteur , 
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fon amt & fon imitaicur, clu'en imprimat)t en nous le 165.3 
cara&ere de is (ainte croix , & qu'en fouffrant des pei- 
nes lemblables aux fiennes. Comment oferions•nous 
chercher une autre voye pour plaire a Dieu, pour !'ho-
norer, & pour lui faire un facrifice qui lui tort agrea-
ble , que cette voye de la bienheureufe croix , purique 
jeius none Sativeur n'a pas palfc lui-meme une feule 
heure de fa vie fans foufiFrir,  , pour faire honneur a fon 
Pere , & qu'il n'y a aucun Saint qui air ete Bans le 
monde fans aflli&ion & fans croix. 

I OUR LA FESTE 

D E SAINT CYPRIEN. 

z6. Septembre. 

LP. 
 S

kint Cyprien a eté un dcs principaux Peres 166.1 
de I'Egli(e . & des plus ze'lez pour fa difcipli-

ne , & pour y rnaintenir la Doctrine & les maximes 
de Jefus - Cbrifl. Etant Payen & fort fgavant , it flat 
converti par un Pretre nomme' Cecilius qu'il aima ten-
d.rement , & honors toujours depuis comme fon Pere ; 
& avant mcme que de recevoir le Baptetne , it etudia 
la fainte Ecriture, & plein des maximes qu'il y avoit 
apprifes , & de 1'efprit Catholique , it y flu admis. Si-
rot qu'il flu baptife, i1 vendit tous fes biens , & en dif-
tribua le prix aux pauvres , & prit la refolution de gar-
der ]a continence. C'ef} ainfi que des qu'il commcn4a 
i e.cre Chretien , it vecur depouille de toutcs fes ri-
ehefles , & d:gag6de I'aff'e&ion a tous les biens & a roue 
les plaifirs de la terre , c'etoit-1i vivre en parfait chre-
tieu. II paroit bien que ce Saint a ere cq'abord tout-a' 
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166.1 fait vertueux , & a eu Ic coeur pleinement rempli de 

1'efprit de Jefus-Chrift, & it ne fe pouvoit pas faire 
que dans certe di(pofrion , it ne pratiquat de gran- 
des versus : I1 etoit autant l'edification de tout le mon-
de par fa vie fainte, quil en e'toit l'admiration par fon 
habilete & Ia connoiffance des belles Lettres ; c'ef} ce 
qui mir ce Saint en 6tat de.faire de Brands fruits dans 
1'Eglife. Vous etes dans un erat oil vous devez bien 
pofieder les maximes du faint Evangile , tant pour trap 
vail!er a votre ianC~ification , que pour procurer celle 
des autres , Ies fuivez- vous comme a fait cc Saint ? 
Avez•vous rettonce comme lui aux Liens & aux plai-
firs de la vie ? Souvenr, vows n'avez point les biens & 
les commoditez de la vie , parce que vous n'en pouvez 
pas jouir ; ce font fouvent ceux qui en font les plus 
denuez , qui les deferent plus ardemment : ne feriez-
Vous pas de ce notnlare ? It ne fuMt pas den etre pr- 

 , a moms que cc ne foit volontiers & avec affe&ion; 
c'eft pourquoi Jefus-Chri({ ne dit pas feulement, bien-
berAreux les Pauvres , mais, Its pauvres d'efprit; Cet cf. 
prit de pauvrete , fouvent n'eft pas moms rare dans les 
Communautez que dans le fiecle. 

166.2 	II. P. Saint Cyprien vivant Ii faintement, fut bien- 
t6t fait Pr&re , & prelque atif1i• tot Eveque de Cartha. 
ge par le choix de tout le p.euple; it s'enfu°It pour ever 
ter de I°etre , inais it fit contsaint d'accepter cette di-
gnite. Cr Saint etant Eveque , eclaira toute l'Eglife par 
ies excellens ecrits , & s'appliqua fort pendant la perfe-
cution , a foittenir ceux qui chanceloient dans la foi : 
Ii fit paroitre un zele admirable pour inftruire fon peu-
ple, & it avolt, fur tout, un foin particulier des pau-
vres. Qiand f)n s'eft fait volontairement pauvre , pour 
imiter Jcfus-Chrift , on aime au(li comme lui ceux que 
Dieu a fait pauvres. Vous avez tous les jours de pau-
vres enfans a in1 ruire, aimez-les tendrernent comme a 
fait cc Saint, fuivant en Bela 1'exemple de Jefus-Chrif; 
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pre e'rez-1es a ceux qui ne le font pas; car fetus-Chri{( 166.2 
ne dit pas , l'Evangile efi preche aux riches , mais aux 
pauvres ; ce font ceux aufli dent Dieu vous a chargez , 
& aufqucls vous etes obligez d'annoncer les ve'ritez du 
faint Evangile ; c'etoit ceux qui fuivoient le plus ordi-
nairement Jefus-Chril} ngtre Seigneur ; & ce font ceux 
aufli qui.fout les plus difpolez a profiter de fa dcari-
ne , parce qu'il fe trouve en eux ntoins d'oblfacles ex-
terieurs ; it n'y a perfonne qui ne conviennent quc ce 
Saint a furpaffe tous les Eveques de Ion terns en fcien-
ce & en eloquence, aufFi-bien qu'en fagefie & en humi-
lite'. Vous devez a ton cxemple bien f4avoir vc tre Re-
ligion , mais vous devez aufli donuer des marques que. 
vous la pofledez par v&tre fagefl'e & v&tre piete. 

III. P. Ce Saint a beaucoup travaille pour l'Egfi(e, it 166.3 
a aufli endure tine infinite de maux a caufe de ton 
7ele , & de l'attachement qu'il avoit pour elle ; car tine 
furicufe perfecution s'etant eleve'e contre lec Fideles v 
les Payens le demanderent pour 2tre cxpofcaux Lions; 
Ii It auffi-t6t profcrit , & fes biens furent tous confifa 
quez en meme tems. life cacha , afin de pouvo:r titre 
encore utile a ton peuple & a 1'Eglife ; it paroiaoit 
meme de confequence qu'ii ref}ar encore en vie pour 
affermir ton peuple durant cette dure per(ecution. I1 
xef#a ainfi deux ans cache , pourvoyant fans ceffe aux 
befoins de fesDiocefains , & leur ecrivant des Lettres 
& des traitez pleins de 1'amour de Dieu. Apres cieux 
ans de retraite, i1 revient a Carthage , ;'Empereur .De-
ce Brant mort ; mais peu de tems apre's du'il y£u: arri-
ve, les Empereurs Valerien & Gallien 1'exilerent; re-
venu d e ton exil , le Proconful le condamna a avoir 1a, 
te.c tranch~e. C'efl ainfi quece Saint fortirde l'cxil de 
Bette vie , apre's avoir foul crt tin tems confidcrable 
pour maintenir 1'Eglife de Jefus.Chrifl. Une des cho-
fcs qui contribue le plus a imprimer les veritez de I'E-
vang!le dans les coeurs, & a les lcur faire gouter, c'ejii 
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166.3 	quand ceux qui les enfeignent , comme Mini{tres de 

Jefus-Chrift & difpenfateurs de fes Mif e'res , fouff'rent 
volontiers les perfecutions , & pratiquent cc que dit 
faint Paul :. On noun maudit., & nous benijf'ens : on noun 
perfecute , & nous le Joufrons : on nazis dit des injures, dq 
nous repondons par des prieres : nous fommes regardeZcom-
ne (excrement dit monde , & nous ne nous abatons point. 
Etes-vous dans certe difpofition ? Elle vous eft ne'ceI si-
re , Li vous voulez faire du fruit Bans votre emploi. 

POUR LA FESTE 

D E SAINT MATHIE U 

APOTRE ET EVANGELISTS. 

z s. Septembrr., 

167.1 	I. P. 	E qui ell le plus admirable Bans la vie de fair~t 
Marhieu e(1, qu'il a ete fidele a fuivre Jefus-

Chri[} auili.tot qu'il 1'a appelle;I1 etoit a Capharnauni 
vile de Judee , Reccveur des ImpS.ts de I'Empereur. 
Jefus-Chrill qui y pr&Shoit alors fon Evangile, paffant 
un jour devant la porte eu demeuroit. faint Mathieu , 
celui-ci fur l'heure quitta fon Bureau & tout cc qu'il 
avoit , & fuivit Jefus-Chrift ; & pour temoigner 1a joye 
& la reconnoiflance qu'ii avoit pour Jelus-Chrift de fa 
conver(on ; i1 1'invita a uri grand feftin qu'il fit che2 
lui , ou pluficurs Pubiicair:s & pecheurs fe trouverent; 
qui, felon faint Jcronze, furent convertis parn&re Sei-
gucur. La converfion de taint Mathieu eft bien extraor-
dinaire , & eft une marque de Ia force de la Grace , 
& des effets qu'c le produsL dans une acne ; 11 eh vrai 
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167.2 Eftimez beaucoup Otre emploi qui eft A. folique, 

& etudiez avec aplication 1'Evangile de faint Mat. 
thieu , dans lequel font propofees les plus faintes ma-
cimcs de Jefus-Chrifl:, & les principaux fondernens de 
la piete' Chretienne : Plus vous vous y apliquerez 
plus vous deyiendrez fgavant dans Ia fcience des Saints 
& plus vous ferez en crat den inftruire les autres. 

167.3 

	

	111 P. Cc fzint Ap6tre alia precher le faint 1Evan`i.. 
Ic en mane terns que les autres , & cut pour part ge 
fEthiopie;il y fit un grand progres, y converti(Tant a 
]a Fot Ic Roi & route 1'a famille. Ce Roi etant mort , 
Ic Prince qui lui fuceeda, voulut epoufer la fille de 
{on Pre'decefleur nommee iphigen e : mais comme clle 
avoit fait vaeu de chaflete', elle lc refu(aa Ce Roi vou-
lut obliger faint Mathieu de perfuader a cette PrincJfe 
de 1'Epeufer nonobllant Ion vu: Saint Matthicu l'en. 
gagea an contraire a demeurer ferme dans fa re'folu-
tion ; cc qui fur cau(e que cc Barbaro Ic fit mourir, 
apre< qu'il cut convcrti prefque tout cc pals a la Foy 
de Icius-Chrit : C'eft cc qui a fait apeller ee-  Saint la 
vidlme de la virginite. Quand on voudra en gager vos 
difciples 'a faire le mal, affermiffez.les 'a faire le bicn, 
etc ne vous attendez point 'a d'autres recompenles , 
¢luand vous vous fercz bien acquittez de votre dcvoir 
dans votre emploi , qu'a fouffrir des perfecutions, des 
jnjures, des outrages, & des maiedi&ions , & qu'on 
dife faufiement toute forte de mal contre vous, corn-
me 1'a ecrit faint Mathieu , & comme it 1'a pratique 
lui-m&me. Re'joiiifiez-vous alors, ajoute le merne Saint, 
& tref{.;illez de joie, parcc qu'unc grande recomPcnfe 
vous c!t refervee dans le Ciel ; car c'cft ainfi qu on a 
perfeclae les Prophetes qui ont rte avant vous ; aflus 
scz-vous que cos fortes de perfecutions attireront fur 
vous les Graces de Dieu aver abondance , & fes Bens. 
diions iur vorre cmploi. 

Pour la Fete de faint 2'cn, voyez ci.4Ards is 1.a fin. 
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!1+1;I;I;I; a~11T*' ;!;111111 
POUR. LA  FESTE 

DE S. MICHEL ARC.HANGE. 

29. Septembie. 

I. P. 	Aint Michel eft un Archange & Ie Chef de 169.1 
tous les Angcs qui font demcurez fidles h 

Dieu, c'cft lui qui par le zele de la Gloire de Dieu, 
s'ett uni a tous fes Saints Anges pour combattre Luci-
fer & fes adherans , qui eblotiis des perfc Etions , & des 
braces quc Dieu avoit mis en cux , fe font revo:tez 
contre lui, n'ayant pas voulu fe toumcttre 5 fes or-
dres , parce qu'ils n'ont pas affez confiders combieu 
celui qui a crec tout ce qu'il y avoit de grand en eux, 
etoit au-dcffus d'cux, & irfiniment plus digne qu'eux: 
d'honneur, & de gloire ; I1s ont meme ete Ii aveugles 
que de relIaer I faint Michel qui &oit commis de la 
part de Dieu pour les eclairer de fes lumieres, & pour 
lour reprefenter que rien n'eff comparable a Dieu , & 
que c'eft lui feul , comme dit faint Paul , qu'cl} dQ 
tout 1'honneur & toute la gloire dans les flecks des 
fie'cles , & que toutes les creatures teller qu'ils etoicnt, 
n'etant rien d'clles-memcs,doivent s'abimer & s'an:an.. 
tir devant Dieu , dans la vile de fa gloire & de Sa Ma-
jeq . C'a ete ce rayon de lumierc que Dieu par iui. 
trmerne avoit imprinac dans faint Mich!; Le feul afpcc`t 
de cet Arch:o;: e a confondu ces malheureux Ange., 
qui ne (on-, do versus que tenebres, ayatnt ete rcle t;,.z 
dcn,; un i cu tenebreux , pour n'avoir pas voulu cu- 
vrie ics yc:.x 	Ia v<ritable lumie.e. Refifferocs-sous 
tii jc:s a 	;.rmleres do la Grace , qui noes infpire 



H 8o 	 Uf0tatzon3 
169.1 qu it faut tout quitter pour Dieu, dt que ce ne fern 

qu'en lui que nous trouverons notre veritable bon. 
heur,  , meme en cette vie. 

	

169.2 	11. P. Saint Michel anima de ce fentiment de Foy 
qui lui fervoit de bouclier contre les mauvaic Anges, 
en devint vi&orleux par ces paroles: Qsi eft femb1. ble 
A Dieu ? Et en mete-term it rendit glorc a Dicu avet 
ies fins, en s'ecriant : tour etas drgnes , o Se ;near vutre 
Dieu, de recevoir route glotre , tout bonneur, cr route puif-
fance, p.~rce que vous aveZ c?f6 routes chofes. C'ef ns.:in• 
tenant rju'eJ Itabli le falt , la force , & le regne de n;a 
tee Dieu , p4rce que 1'accufateur de nos freres qui 'les ac-
cufott jour & nuir devant Are Dieu , a tYte pretipite du 
haur du Ciel. C'a ate des lors que tour ces taints An. 
ges not €;te allures de la Gloire eternellc, dent is ne 
ia:t jatnais dechus , & qui ne pcurra janlals avoir en 
cux ja moindre alteration. Qiel bonheur a cc faint 
Archange d'etre le premier de ces Bienheurcux El-
prits qui ne s'apiiquent qu'a loner Dieu dans lc Ciel 
& d'avoir le plus contribuc par fon zele & fon refpc6: 
pour Dieu, a commencer de peupler le Ciel ! Hono-
rez ce grand Saint comme le premier qui a rendu gloire 
a Dieu , & qui 1'a fait glorifier par fes creatures , & 
rendez-lui 1'honneur qu'il meritc pour avoir etc Ii at-
tache a Dieu. tln;lLz-vous a lui & a tous fes E(prits 
Bienheureux qui 1'accompagnent dans Ie Ciel , & re-
gardcz•les comme les modeles de cc que vous devez 
faire pour Dieu ; penfcz (ouvent a ces paroles qui Ics 
ont animas dans le combat qu'ils ont foutenu contre 
ley demons : 9ui ell femblable a Dim rt ? Afn qu'elles 
vnus foutiennent dans toutes vos tentauons, vows di-
fact a vous-rnerne, lorfque vous en Perez attaquez : Le 
plaifir que j'aurois a fuivre cet attrait de la concupic-
cence, eft-il femblabie a celui qu'on a de jouir de 
Dieu. 

	

169.3 	111. P. Saint Michel rend encore tous les jours gloi., 
re 
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Dien par le bien qu'il fait aux Chretiens , & par 	169. 3 
les Graces qu'il leur procure , parce u'iI a e'te cholfi 
cte Dicu pour acre le Protc6t ur de l'Eblife, & qu'il 
la (outicnt & la defend cdntr'e fes ennemis. N'df-ce 
pas lui en eff,-t, qui de la part de Dieu , & en faveut 
do Rei Ezeclrias, a rub ct quatre.vingt mule horah 
mes de 1'armce de Sennacherib, & qui au raporr de 
faint Jude a difputc contre le demon, pour fe rendre 
maitre du corps de hloile , & qui meme, comme Ie 
chante l'Egli(e , a ate etabli de Dieu pour rccevoitl' 
les ames des Juf}es 3 is fortie de leers corps , & les 
conduire enfuite daps Ie Ciel ? C'cft aufli lui qui de- 
fend I'Egai(e , commc ]a bien-airnee de D!eu, contre 
les fchifines, & contra Ls here(ies, qui s'opofent de 
tems en terns a fa faire D:>&rine , & qui la troubl-.nrb 
lioignons-noes done a cc faint Chef des Anges , pour 
participer a for zeic , & pour c5tre falut, & pour cam. 
Jul de tous ics Ch: et:cns; abandonnons-sous a fes {o~ns; 
cenfions-noes a (on iecours , & tendons-nous dociies a 
!a voix interieure, ahi que coos Ics moyens que Dieu 
nous prelentera par Iui pour nitre falut !Diem cifiica-
ces en nous , & que nous ne mettions de ne,re cci;e 
aucun obilacle a leer execution. Priez fouvent faint 
Michel, qu'il air la bonte de protege: cette l,crite1'.:-
mille, & cette Eglife de Jfus-Chri(:, felon l'expsef. 
lion 'de faint Paul qui e11 ic tre Communaute, & 
qu'il lui donne moyen de confervcr en elle 1'efprit de 

kfus-Chrif, & a tous les membres ices Graces qui leur 
nt neceth.res pour fe mainten:r dans Icur vocation , 

& procurer i'elprit du Chrihaniftae a tour ceux qui 
font fous leur couduite. 

Jr. Faroe. 	 L 
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POUR LA FESTE 

DE SAINT JEROSME. 

30. Septcrnbre. 

170.1 I. P. S Aint 3~r6me a eu un excellent efprit, & une 
icicnce extraordinaire. it s'apiiqua d'abord 

aux fcicnccs humaines : Niais comme it reconnut qu'el-
Ics de'tournoicut plut6c de Dieu, que den donner du 
gout, ii les quitta , & n'epar` r.a ni peines , ni travail 
ni ion bieti , ni fes loins pour s'inf}ruirc de l'Ecrituro 
Sainte, & pour avoir unc parfaite connoa1ance dc tous 
les Myfteres qui y font renfermzs : C'eft daps ces fa. 
crez Livres qu'on trouve un ccoulcment de tous les 
Trefors de la fcience, & de Ia fagefl̂e de Dieu. Ce 
font ces dit~ins Livres que doivent rmanger, felon 1'ex' 
preffon du Prophete, & dont fe doivent rcmplir les 
veritab'es fervitcurs de Dieu , pour en communiques; 
& d6veloper les ferrets a ceux qu'iis font obliges d'infI 
truire & Lie former an Chriaianifine de la part de 
Dieu , cornme a fait faint Jerome , car on le conlultoit 
de tous les endroits du monde fur ics difl=i.'Lutes de 
I'Lcriture Sainte quit avoit fi bien penetrees, & dont 
it avoit Ii ben trouve le denouement, qu'il ne lailloit 
auc rn doute fur cc qui les rcgardoit a crux qui s'a_ 
drefioient lui. C'el} arnfi qu.,c cc Saint a eclaite l'E-
g i e des lumieres quail aveit rccues de Dieu. Pour en 
etre plus abondamment rernpli , it fe retira du milieu 
du monde , afin que Its cmbarras du fiecle ire pufl'ent 
pas l'empccher d'aprofondir les Veritfs Salutes que 
Dieu a voulu faire connoiir. aux homrnes. Si vows 
voulez etre pleins de I'cIprit de Dieu, & tot-a-fit 
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capable s de vStre emploi , faites fur tout vc?tre etude 170.1 
des faints Livres de 1'Ecriture, & parciculierement du 
Nouveau Teflament, An qu i! ierve d regle de con-
duire, & 3 v&us, & a ceux que vous inf ruif s. 

1I. P. Saint 3ec6me parcourut prcfque tout le non* 170.2 
de, afin de pouvoir corferer avec les plus Brands hom-
mes de fop tems, & furtout avec ceux qui e'toient leg 
plus habiles dans la fcience de l'Ecriture Sainte. Mais 
etanc a Athenes it y trouva faint Gregoire de Nazian. 
cc, qui lui dit: Oue pour bien aprendre la Sainte Ecri- 
iture , it falloit commencer par Ia mettre en pratique. 
C elf pourquoi it fuivit le confeil de ce grand Saint, 
qu'il commenra des•lors a r°g.irder comme Ion Mi. 
ire, & italla fur le champ d ss le dcfert de Syrie, pour 
y meter une vie Palate & pt_rirente. Auf71-t6t qu'il y 
fut arrive , it s'y apliqua a la I=i iere , a la Meditation 
de l'Ecriture Sainte : & a la Pra;ique de tout ce qu'clle 
enleigne, veillaut & jeunant continuellement dans nne 
feparation de tout commerce avec le monde. Ce flit. 
l3 ou it aprit fohdctnent cc que dit faint Paul : cue Ia 
fcience quelquefois enfle, ma!s que Ia charite ed:fie; 
& que Ii quelqu'un croit Ic.avocr quelque chofe , it 
'lie connoit pas encore comment it le dolt f3avoir ; 
mai's que Ii quelqu'un aime Dieu, it cif connu & ai. 
'me de Dieu. De quoi (ert la fcience Cans la crainre da 
Dieu , dit I'Auteur de 1'imitation ? A quoi f rt , ajou_ 
to-r'il , de parler hautement du Myflere de la trc's-
fainte 'r,inise, lion deplaic a Dieu parce qu on man-
que d'humilite ? Ce fur dans cafe folicude, eu faint 
3erome fe trouvoit comme daps un Pa,adis , qu'il ap-
prit a fe meprifer foi-mime, & a ne faire cas dc quoi. 
que ce bit far la terre. Vous etcs obliges de f'cati•oir 
pour enfeign'er; mzis perfuades-vous que vous ap,;;n. 
drez plus 1 Evangile cn Ie meditant , qu'en l'aprc ;ant 
par 

 
cur. 

	

Ill. Pi Saint jerdine s'ef fort aplique' a travailfer 	170.3 
L z 
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170.3 contre les heretiques, pour fe rendre le deferi(eur de 

l'Ebli(e ; I1 c;t vrai , qu'etant Pretre it a ete Ii humble, 
qu'il n'a ofe en faire aucune fonaion, s'en c(l:mant 
tout-.-fait indigne : N€anmoins daps cette qualite de 
I1linii re do Dicu, it s'tf rendu tres-utile a l'Eglife, la 
p:otegeav-.t daps les al auts clui lui ont ete ievres par fe> 
ennemis, qui confpirotent d'autant p1:rs vivement a fx 
perte, qu'elle n'etoit pas encore daps fetcndue & dans 
la gloire exterieure qu'elle a cue dcpuis. Cc Saint a fait 
paroirre cant de vigueur, tant de zele, & meme tans 
de graces pour combattre contre les heretiques, qu'ils 
Ic rcgar dcient comme leer Beau , & n'ofoicnt fe corn. 
nnettre avet lui , parce que Ics railons qu'il aportoit 
pour dctruire leur dce rice etoietit Ii vives & Ii forges, 
qu'il Ics coovainquoit tecilernent d'errcur ; C'ttoit la 
Penitence & I Oraifon s  jointes a la penetration natu-
iclle de Ion bon efprit qui le mettoit daps cette dirpo. 
fition. C'efl ainfi que ce Saint a exerce Ion minitere 
de Pre'tre de Jdus-Chrill : •Q oiqtt'tl n'y air qu'un mente 
efprit qui difr'ribrrr !es Graces R tour , dit faint Paul, ii, 
a ccpendant diverfitd de Graces : Et quotqu'il n'y air qu'un 
nte3ne Dieu qui epere tout en tons , tl y a diveTJitel d'opera_ 
tions furnaturelles ; l'un rcfoft du faint Efprit le don de par-
ler dans une brute fageffe, un autre le don de parler avert 
felence, an autre le don de propfn'te, an autre le d feer.. 
new ent des efpnts , un cutre le don de puler diverfes Ian, 
gues , un autre !interpretation des langues , an aurie le 
don de gouverner, an aurre le don d affijler les freres. C'eft 
ainti que ceux q.ii ent etc employcz pour le bien de 
1'Eglile, l'onr ere diverlement. Demandez aujourd'hui 
par 1'intercc(lion de faintjer6me quelque part a la Grace 
qui lui a etc donnee de Dieu pour le bien de I'Eglife, 
& mettez-vous en Brat d'y travailler, felon le don qui 
vous elf propre : Aimez eomme ce Saint la Retraire 
& 10railon ; cc (era Ic moyen de vous rendre utiles i 
I'LgIile. 
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POUR LA FE STE 

DE SAINT R E M Y. 

I. Oftobre. 

1. P. S Aint Remy ecant ne' comme par miracle d'une 171.1 
mere qui etoit hors d'age d'avoir d,s enfans, 

devint meme des fa j:.unefTh l'admiration de tout le 
monde, tant par la vivacite de Ion efprit , que par ía 
fageffe & par fa piece. Pour la rendre plus folide , it 
quitta tout.a.fait Ie monde , +scant encore fort jeune , 
& s'enferma dins une Cellule, ou it mena une vie tres.. 
pinitente. C'eft aiofi que Dieu conduit les hommes 
quail difpole a quelque cho(e de grand, par la Retraite 
& 1'Oraifon, parce que c'ef darts la folitude. ou lepa-
re entierement des creatures, on aprend a fe de o to 
& a fe degager de tout ce qui fait le plaifir des gens 
qui vivent darns le fie'cle , & enCuice a converser avec 
Dieu ,qui Ce communique volontiersaux hommes qu'iI 
trouve detachez de tout , car i1 aime a Ieur parler 
feul 3 feul , & plus trouve-t'il leur cmur vuide des 
cho(cs du monde , plus fe fait-t'iI connoicre 3. eux, & 
les retnplit it de (on efprit. C'eII ce qui arriva is fain; 
Remi, qui fut tellement favorite de Dieu daps fa Re-
traite, que ['eclat de fes vertus lui acquit enfuite une 
grande reputation. Ce n'ef} pas la reputation que 1'oa 
doit chercher , ni defirer en ce monde , rtiais c'ef} Ia 
plenitude de 1'efprit de Dieu pour bien vivre daps (on 
etas, & de fe bien acquitter de ton emploi. Aifurez-
vous que cc ne (era que dans la Retraice & par 1a 
Priere, que vous pourrez la poledcr : C'ct1 pourquoi 

L ; 
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171.1 vous devez a;mer la Retraite , & vous apliquer avec 

beaucoup de fcrveur a l'Orai(on. 

	

171.2 	]I. P. La grande reputation que faint Remi avoit 
acgt i1e par fa pictc , fit rant d'itapre cn fur les peu-
ples des environs, qu'on aila 1'enlever dans ía Cellule 
pour le faire Archeveque de Rcirns , quoiqu'il n'cu: 
alors que ving-.dcux ans: II fit tout ce qu'iI put pour 
s'opoler au choix qu'on avoit fait de lut ; mais I'ecla 
de fcs vertus touchoir plus fenfhlemcnt ces peuplcs, 
clue toutes fes refif}ances qui ne ralentirent pas leur 
a•efolution. Cc Saint fit paroitre un grand zele pour le 
bien de I'Eglife dans I'adminifl+ration de fa dignite Epif• 
eopale , & n'obmit Tien de tout ce qu'il crut devoir y 
contribuer. Voila ordinairement quel eft Ic fruit de la 
veritable Retraite , qui ell, que ceux qui s'y font rem-
plis de ]'amour de Dieu , clrerchent en(uite a en faire 
part aux autres , Iorfque Dieu pour le bien de l'Eglife 
Ics met dans l'oblil;ation de communiquer avec le 
monde. C'eft alors que ces grands hommes, tons pe-
t;etres de 1'elprit de Dieu, s'apliquentavectout le loin 
poflible a faire connoitre & pouter aux autres ce qu'ils 
fentent en eux-memes , & qu'animks du zele dont its 
font polede's, its aidcnt cfltcacemcnt un grand norr,bre 
d'ames a fe donner a Dieu. Vous arcs dans un crnploi. 
qui demande beaucoup de zele : mars cc zele feroit peu 
utile , s'il n'avoi: ton of et; it nc pourra pas cepcndant 
I'avoir, qu'il ne bit uue production de I'amour de 
Dieu refdant en vous. 

	

171.3 	III. P. Le plus grand bien que faint Remi ait fait 
pour l'Eghie pendant Ion Epilcopat , a ere d'avoir 
convcrti & baptife le Roi Clovis , it y fat aide par 
les Primes & les loins de fainte Ciorildc. C'a eye tnco. 
re d'avoir procure Ic falut I quclques Provinces de cc 
Royaume : Ce qui le fir admirer par le Pape, qui 1'en 
congratula, aufl-lien que tour les faints Eveques de ce 
terns-,a. Quand un homme apehe a procurer Ic falut 
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des ames s'eft bien rempli de Dieu & de Con efprit, 	171.3 
comme a fait St Remi dans la folitiude , it vient a bout 
dins fun emploi de tout cc qu'il veut, rien n'eft capa-
ble de lui refilter , non pas Dicu rneme ( pour ainfi 
parler) comme it a paru a 1'egard de Mollie, qui cC n-
traigric Dieu en quelque manierc de faire cc qu'il lui 
demandoit pour le pc.uple qu'il avoit con n is 'a ics 
loins. Qi'il a ete glorieux a S. Remi, & devi nt Dieu, 
& devanc l lion.mes, d'avoir contribue auta.,t qu'il 
a 1 i.t a rcndre Chrecicns cant de F,ancois, & d'avoir 
fait adcrer Jc{us Chrift, ou auparavant it etoit incoonu. 
Vc tre emploi ne contifle pas a rendre Ch.&iens vos 
difciples, mais a les faire de veritables Chreucns, & it 
cf} d'aucant plus utile, qu'il leer ferviroit peu d'avoir 
recu le Bapteme , s'ils ne vivoient felon I'efprit du 
Cnrif}ianifine s Pour le donner aux autres, it Taut le 
Bien potleder foi memc. Voyez a quoi it vous engage, 
c'eff fans doute a pratiquer to faint Evangile : Ii cz-le 
done fouvent avec attention & avec aff.&ion , & qu'i1 
foit vStre principale etude ; mais que cc foit fur tout 
pour le pratiquer. 

POUR LA FLSTL 

DES SS. ANGES GAR DIEMS. 

s. Okabre. 

LP. A  Dmirons la bont6 de Dieu, & remercions.l* 172.1 
de la grace qu'd1 nous a faite, de nous aveir 

donne un Ange pour avoir loin de nous , pour nous 
girder, & pour Woos IC!vsr, Diet: ne c'cVr pas contente 
de now avoir donne [on Fits unique pou. nous retirtr 

14 
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172.1 du peche* , de nous envoyer fon Saint ECprit , pour 

nous cornbler de fes Saintcs Graces ; mais afin de nc. 
aien obmcttre de rows les loins qui peuvent regarder 
noire inte:er & noire confervation dans la picte , tic 
daps ion faint Amour, ii envoys encore pour nous fur 
ja teire les Saints Anges , ces E(prits bierheureux qui 
jcuiffent de Lai (ins 1c Ciel , afro qu'ils loient toujours 
proches de nous pour nous fecourir , & nous (ervir 
daps toutes fortes de rencontres ; II lcur donne ordre 
de nous gardcr de fa part , de nous conduire , & de 
nous eclairer dans toutesnos voyes, afin que nous pull; 
lions a1ler dioit an Ciel avec (urete , & fans nous ega-
rer. C'd1 verir.iblentent un merveilleux cfret de fa bon-
te, dit Saint Bernard, & un des plus grands ternoi. 
gnaryes de fon Amour. Soy:z.en dock reconnoiiians, 
en faifant exai tcrnent cc qu ils vous infpirent. 

172.2 

	

	II. P. Les fecours que nuns recevons de nos boas 
Anges front bikn confderables , ils nous t'uggerent un 
grand nombre de iaintes & bonnes penfees pour noes 
porter a. Dieu: Its nous excitent a faire penitence de 
nos peehes; ils prcfentent a Dieu nos Prieres; ils priert 
pour nous , & onus prncurent taut & de fi grards 
biers, rlu'il eft difficile de les e primer. Lc Pope 
R.oi les cxpofent en peu de paroles , en difant : Its 
Sour porteyant ertre lean mziru . de peur que vows ne 
vous bcurtlez le pied contre qu:lque prerre , e*ej('-a dire, 
g„e worts ne 1ir f cZbleffervotre 4,ii a pear le trivindre peobe, 
sous marcherez fur 1',ifpic, & far le b4f:lic , & voids fou. 
Jerez vix pseds It Lion & le Dr-,goa Ceft a dire, que 
nous demeuter000s invulnerable; bus lcur conduite . 
toutes lei att:rques du demon. Nuns ne ,4evons dons 
rien c~aiodre sous )u garde & Eons la conduite de ees 
Anges de Dieu , car it ne lot Ifrironr pas, dir Saint Ber-
nard , que nous foyons tentr's au-dcla de nos forces , 
& dais les rencontres trap difficiles & trop dangereu 
fes ; ils nous porteront entre leurs mains, pour noun 
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fajre paf!'er par-delus les peines & les difficultes, fans 
en recevoir aucune offenfe. Avec quelle facilite fur-
monterez-vous done tout ce qui s opofe 3 votre falur, 
2yant le bonheur d'etre portes par les mains de tels De-
fenfeuis ? 

III. N. Combien le fecours que nous recevons de 
noire bon Ange nous doit-iI porter au re[pe& a fort 
regard ? Ne doit-il pas auffi nous dormer de la devotion 
our lui, & nous faire avoir de la confiance en fa pro. 

t.Ll ion ? Nous lui devons du refpe& , dit Saint Ber-
naid, a caufe de fa prefence, de la devotion, a caufe 
de la bien-veillance qu'il a pour nous, & de la confian-
ce, a caufe du loin qu'il a de nous ga!der. Nous fom. 
Hies auPli obliges de reconnoitre Bette extreme chari- 
to , avec laquelle it obeit 3 I'ordre , qu'yl a de prendre 
loin de nous dans de Ii grandes & de it continuelles 
necefBtes. Toutes les fois que nous nous fentons pref.i 
fes par quelque violente tentation , & que nous fom. 
sties menaces de quelque peine confidirable, invoquons 
Bet Ange qui nous garde, qui nous conduit , & qui 
nous donne 1 favorablement fecours dans nos befoins 
& dans nos peines ; Et adrefTons-nous 3 lui par des 
prieres ferventes & continuelIes , puifqu'il eft: tofijours 
prefent , & prec a nous defendre & I noun confoler. 
Priez fouvent aufli les Anges Gardiens de vos Ecoliers, 
afin que fous leurs puiffantes protections ils pratiquent 
volontiers , & avec plus de facilite le bicn que vous 
leur enfeignes. 

172.2 

172.3 
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POUR LA FESTE 

DE SAINT FRANCe OIS0 

4. 0tlobre. 

173.1 R. P. 	Aint Francois a tant aime' les Pauvres , qu'ia 
le:.:r don:: :r volontiers I'aum& ;c en toute oc-

cafion , & qu'il ne pouvoit la r. fulcr a aucun de ccu,.: 
qui la iui d~mandoicnt , parce qu'il reardoit JeCus-
Cliritf dans lcurs perfonnes , & parce qu'il etoit per -
fuade , que cc qu'il leur failoit de bien , c'etoit I Je-
fus-Chrill: rrim: qu'il le fai(oit. C'a ete auf€i cet amour 
pour les Pauvres qui a ete' cau(e que cc grand Saint 
s'eft apiique a les infaruirc preferablernent aux riches, 
parce qu"il fcavoit que c'etoit a quoi Jelus-Chrill s'a 
pli.quoit fur is terre avec ces Saints Aporres : Ce qui 
]ui fit repondre aux Difciples de Saint Jean , qui luc 
derna. doicnt cc qu'ils diroient de lui a leur Maitre: 
Dr,rts-t s" , repondit le Sauveur , que je pre'che l'Ev:tagiie 
aux PAfrvres. En(in , cet amour des Pauvres , Et que 
Saint Francois les fervoit dans les Hopiraux des lieux 
par ou it pa(foit. C'a ete pour inciter Jefu,-Chrift qui 
ain,oit la cumpagnie des Pauvres , que Saint Franjoi4 
s'ek. fi fort por.6 dff,_ io,i pour eux. Vous arcs char-
ges par v6tre emploi d'airner les Pauvres , pui(quc la 
fon&ion qua vous y avez, eff de vous apliquer a ;es 
infiruire : Regardes-lcs avcc Saint Francois , comme 
des images de jcfus-Chris} , & comme ceux qui ont 
Flus de cliCputition a recevoir abundamment Con Ef-
prit : Ainfi , plus vous lees afFcftionneres, plus vous 
apa$tieudrez I Jefus-Chrilf. 

173.2 	IL P. Saint Francois ne s'ei pas content e' d'aimer ks 
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Pauvres , it a voulu auf i etre pauvre, & detache des 173.2 
chofes de la terre : Et pour 1'etre tout-a fait , fon pere 
íè plaignant un jour, de cc qu'rl donnoit beaucoup aux 
Pauvres , it alla avec 1ui fur le champ devant 1'Eve-
que , & apres avoir renoi;cc publiquement devant cc 
I'relat a la fucce fli:,n de fon pere , ii quitta Cur Pleura 
Ia maifon , & n'y voulut plus dcmeurer depuis. Ii s'en-
©agea auifi des-Tars a Ic priver de was 'es plaifirs , & 
de routes les commodites , dont on pout j ii:r en cc 
monde , & a toujours vecu dans ce dCtachement , qui 
lui faifoit fouvent repe'ter ccs paroles : Mon Dieu & men 
Tout , parce qu'etant depcuille de tout fur la terre , on 
n'a plus que Dieu, & on peut Ic potf;der pleinement. 
Comme it trouvoit une pauvrete parfaire , & un de-
pouillement entier dans Jefus-Chriii naiffant, & dans 
Jefus•Chrifi fouffrant & mourant, c'efi pour cola qu'il 
avoit une devotion patriculicre envers ces deux Myf-
teres , & qu'il celebroit tous les ans celui de Ia Natf-
fance de Jc(us.Chrift avec une devotion toute parti-
culiere , & Bans Ia di.fpolirion de fe confo;mtr a jefus 
ne & rrort dans une exueme pauvrrce. Aprenez de 
cc Saint a aimer Ia pauvrete, & a vivre dans uo deta-
chement de toutes chofcs; plus vou fcrez d ac iez 
des creatures , plus vous pofhcdcrez D eu & fon taint 
Amour. Q.`oi ! direz-vous comme Saint Aug•!ftin di-
bit de foi avant fa Converuon : Ce ne fnnr que dcs 
bagatelles qui me retiennent, & qui m'eml:echnt derre 
tocr a erica. 

III. P. L'amour des fouffrances a tellement poflede 173.3 
le cur de Saint Francois, auffi bien que cc.•lui de la 
pauvrete, que, confiderant combien Jelus.Chrill avoit 
foufferr pour lui, depuis gn'il a cu quitte le monde, 
it r:'.r pu Ie refoudre a pafler un fetal moment de fa 
tie fans fot.ff::r. C'e(i pourquoi Jefus Chrili fouff ant 
qui a ete Ic modele de ceux quit fouffrent volcnticrs 
pour I'amour de Dieu, faifoit tellement ics deuces de 
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173.3 fon cur, qu'il r►e pouvoit s'empecher. ni fe raffafier 

de le contempler dans cet etat. Il jeunoit, & prefque 
route l'annee tres-auf e'rement : it etoit en Hyver tres-
peu vetu, ce qui le faifoit beaucoup foufffrir de froid. 
Il paf~oit fouvenr les nuits en Oraifon , it prenoit de 
tres-rudes difciplines. Enfin , it prariqua des auleri-
tes tres rigoureufes ; de forte qu'il pouvoit dire avec 
Saint Paul , qu'il etoit attache I Ia Croix avec Jefus-
Chrift. Ce fur pour cette raifon qu'un Seraphin, lorf 
qu'il etoit en priere, lui imprima Cur le corps les fa-
ere'es fligmates de la Paflion ; it ne recut cette faveur, 
qu'apres qu'il fe Rut lui-m6me cUvoue a un q mortifi-
cation continuelle. Imitez cc grand Saint dans l'amour 
qu'il a eu pour les Pouf aces, & faitcs que v6tre ef-
prit ou v6tre corps foient toujours dans la mortifica-
tion; & qu'elle lair Ii vive en vous, qu'elle exprime 
fur v6tre corps, pour ainfi parler, les facrees ffigma-
tes de Jefus-Chrift crucif e. 

POUR LA FESTE 

DE SAINT B R U N a 
6. Oifobre. 

174.1 	J.P. 	Ant Bruno a e'te dans le monde nn habile 
Do&eur, qui a enfeigne' la Theologie dans 

l'Univer(ite' de Paris, & depuis a Reims, ou it a ere 
Chanoine. Chargé de cette fonftion , it s'eft rendu 
dans ces deux endroits recommendable par fa fage 
conduite, au(Ti-ben que par fa prolonde erudition: 
Il avoit rneme une gravite qui le faifoit refpeaer de 
tout le monde, La piete' lotIqu'.elle eft feule dans un 
homme , n'eft ordinairemcnt utile qu'a lui; mais 1a 
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fcien a joikite a Ia piece , eft ce qui rend les 1!rand s 	174.1 
hommes tres-utiles a l'Eglife. Tel fut Saint Bruno qui 
y a et6 un flambeau ardent & lumineux tout enfemble; 
ardent par fon amour pour Dieu , & Iumincux par 
les excellentes lecons qu'il donnoit aux autres. Vous 
devez ticker de participer & aux graces interieures & 
exterieures de cc grand Saint : vous participerez a fes 
graces interieures , en vous procurant par vocre at- 
tention fur vous-memes , par vos bonnes oeuvres & par 
vos prieres , une pie'te qui convienne a v6tre etat 
vous participerez a fes graces extericures autanc qu'il 
el} de votre devoir,  , f vows vous appliquez a Bien fga. 
voir la Doctrine Chretienne , que vous devcz appren- 
dre I vos eleven , & a leur infpirer de )a piece par vos 
enfeignemens falutaires : Faites donc v6tre etude de 
I'une & de I'aurre. 

	

II. P. Saint Bruno ne fe contenta pas dc la piete qu'il 	174.2 
s'etoit acquife dans 1'etat Ecclefiaftique, quclque iuli- 
de qu'elle fut ; mais comme la grace le portoit a quei-
que chofe de plus parfait , it en agea fix autres perfon-
ares qu'il s'allocia, i fe retirer du monde avec lui , & 
ils allrrent enfemble habiter un delert affreux , ou ils 
menerent une vie Ange'ique : C'eft dans le repos de la 
folitude, ou inconnu au monde, & ne pen[ant qu'a 
fes pechez, & aux moyens de vivre faintement qu'ors 
trouve Dieu , & qu'on tachc de le consenter , n'ayant 
rien d'un c6te' qui donne occafion de s'en dif}raue , ni 
de I'autre rien qui n'excite a chercher tout cc qui peat 
lui plaire ; parce qu'on eft indifferent pour tout ce qui 
regarde cettt vie, & qu'en n a plus loin de fon corps 
tri aucune recherche de toutes les commoditez de Ia vie, 
puifqu'oti n`a quitte le monde que pour s'ca privet; 
c ell ainfr qu'cn ont ufe faint Bruno & fes aflouez , qui 
pouvoient dire aver Saint J:!6me , que les Villcs leer 
etoient aufli defagreables qu'une prilon , & que Is fo-
litude leur Jtoit un Paradis. Vous avez quitte le mon- 
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174.2 de au{li-ben que Saint Bruno, quoique vows ne foyeE 

pas dans une folitude , ni fi profonde , ni fi affreufe ; 
mais avez-vous been renonce an monde ? n'y penfcz-
vous plus , ni a vos parens ; en rtes-vows tout-a fait 
dego.Iiez 3 caule d.c Ia vie que vous y meniez , & da 
peu de fervice que vous y rendiez a Dieu ? Vous de-
vez .-ans douse vous eftimer bienheureux d'en titre 
fortis. 

174.3 

	

	III. P. Saint Bruno etant avec fes afocicz dans fan 
defect qu'on appelle aujourd'hui la grande Chartreu. 
fe, itsy prirent enfemble & de concert, trois moyens 
tres-furs pour alter a Dieu : La retraite pour Ic refte de 
leurs fours, la priere preique continuelle & Ia mortifi-
cation en routes chofes. Its cmplc,ye'ient unanimcment 
ces moyens pendant tottte leur vie , pour trav::'llLr c1. 
ficacement a Icur fari ification ; cc qui perd orcii-:airc-
ment Ies Reliicux , c'LfI la frcquentaiicn qu'iis cr.t 
avec le monde, parce qu'elle ?es retire de Ia cemtau. 
nication quits doivent avoir avec Dieu. Dieu & Ic 
monde, I'efprit de Dieu, & I'efprit du monde ne peu. 
vent pas conventr enlemble , dir lefus-Chrif dans Ic 
Saint Evangile ; c'efl` pourquoi, ajoute-t'il, des qu'ort 
a 1'un , on cefie d'avoir I'aurre. Prenez dor'c vos me. 
fures deulus , & ne retournez pas d'aff:&ion a cc que 
vous avez quitte ; La Priere attire les graces tie Dieu , 
& eloigne lcs tent.;tions ; c'ef} m6me par title que Dieu 
devient noire force cont:e Ic demon. Vous avez be-
foin de routes ces chotes pour vous foutenir dans vtse 
tre eras , paice gc'etant abandonnez a vous-m6tnes 
vows n'eres que foiblefle ; pt enez donc garde de ne pas 
megligcr Ia priere quit vows eft fi necefiaire, pour vous 
tnatnicnir & vous faire croltre dins Ia piece. La mor-
tifitation abat le corps, & Ic rend moms fufceptible 
de tentations. Vous devez donc vous en fervir tous Ics 
jours , comme d'un bouclier contre le demon ; i Vous 
ne pouvez pas mettte en pratique ces trois tholes aufli 
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Aontirtuellement que Sint Bruno, pratiquez - les au 174.3 
moms avec autant de fidelite & de ferveur. 

POUR LA FESTE 

DE SAINT D ENI S. 

9. O 9Gre. 

P. I. SAint Paul etant a11e a Athenes , VilleFameuie 175.1 
de la Grece, y convertit un grand nombre de 

perlonnes , entre lefcuelles etoit Saint Denis , tin dcs 
Juges de ccttc Ville qui etdit illufire par fa r,aifiance, 
& fort eclaire dans les fcienccs liumaines. On rapporte 
meme de lui., qu'il avoit connu par I'tc'ipfe extraor-
dinaire qui avoit pare lori'que Jefus-Chnft fouffioit 
fur le Calvaire , qu'elle n'etoit arrivLe que parce que 
le Dieu de la nature etoit mourant ; cc qui lui fit ju. 
ger,  , quand Saint Paul lcur precha un Dieu qui leur 
etoit inconnu , que c'etoit cclui-Ia meme de l'avene. 
ment & de la mort duquel la nature lui avoit donne 
des marques fenfiblcs ; Des que Saint Paul lui eCt fait 
eonnoitre quel etoit cc Dicu , & quc lui feul eroit di-
gne de l'hommage Iles hommes , parce que c'efl lui 
dit-il , qui a fait tout le monde , & tout ce cui eft 
dans le monde, qu'il cf} le Seigneur du Ciel & de la 
Terre, & qu'il n'a fait les hommes qu'afin qu'i1s Ic 
cherchaffent , & qu'ils rachaffent de le trouver, & que 
cc mcme Dicu n'eft pas loin d'cux , puifque c'ef} en 
Iui qu'ils out la vie ie mouvement & l'etre ; it cruc 
aufli-toter lui,renoncant au culte des faux Dieux : Admi-
rable c over lion de cc grand Saint qua ab aucoup fer-
vi a I Egiile , tant par fes f'ublimes ccrits que par la 
predication de ]'Evangile. Quand faint Paul n'auroir 
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175.1 converti que faint Denis, it auroit procure fans doute 

tub grand bien a i'Eglife. C'ef} ainfi que Dieu fe fcrt . 
comme ii I'a fait daps faint Denis, & dans d'autres, des 
lumieres natureiles & aequifes par les fciences humai.-
ncs , pour amener les hommes a lui. 

	

175.2 	I;I. P. Cc Saint s'etant ainfi convcrti, s'eft rendu Ii 
fidele a la Grace , qu'cn pcu de tcms i1 eft devenu ca-
pable d'inflruire les autres ; c'efl pourquoi it s'cl} 2p-
plttlue a precler le faint Evangile ; & etant venu en 
France , it y fut Eve'que de la principale Ville du 
R.nyaume , & y pr&cha fi Apofloliquement , qu'Ln 
g'and nombre de fes hab:taus renoncerent aux faux 
Dieux , & cturent en Jelus- Chriff. Que I'on dolt s'efli-
rner heureux d'avoir recu rar lui les premices de la ve-
s itable crcance & la connoiffance du Dieu que 1'on dcie 
adorer ; quel honneur ne doit-on pas rendre a cc Saint , 
: ur tout en cc jour que 1'Eglife cele'bre fa Hie ? & 
quelle reconno;llance ne devous nous pas lui temoigner 
tie nous avoir procure un Ii grand bien ; mais qu'tl 
feroit peu utile d'etre eclaire des lumieres de la Foi , fi 
on ne vivoit felon I'cfprit du Chriflianifine , & fi on 
tt'obfervoit les maximes du faint Evangile ; e'efl Ia fia 
principal;: de la poi , de faire cc que l'on croit , & 
c'efl cc qui fait dire a faint Jacques , que cctre foi la eff 
fnorte , qua n'eff pas eaccompagnee de Z'onnes ce~{vres. Vous 
troyeZ, ajoute. t'il , qu'il n'y a qu'un Dieu , vous faitts-
bien , !es demons le croyent auf ; mair I homme efl juflifie 
parfes oeuvres , & non pas feulement par la Fot. Aflurez-
vous que la principale converfion eft celle du cceur, & 
que fans elle , ceLe de 1'efprit eft tout-a•fait f}erile. C'efc 
pourquoi 1i vous vous &udiez a augmenter votre foi, 
que CC bit pour acrei:re cotre piece. 

	

175.3 	111. P. C'ef la recompenfe des hommes Apoftoli- 
alttts en ce► te vie , d'etre perfecutez , & de mourir 
pour Ia defenfe & fe fourien de Ia Foi qu'ils out an- 
noncic. Le Djciple, dit n8tre Seigneur , n'eft pas pluc 

que 
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que le li4trt , ni i'Apotre plus que celui qui l'io envoje ; 175.3 
ails m'ont perfecuri , ajoute-t'il, ii, vout pes;fcuterone 
Auj ; c'eff ce qui eft arrive a faint Denis, apres avoir 
pieche lon -tems I'Evangile; Comme les demons qui 
le faifoicnt adorer Gans les difFerentes Idoles des faux 
Dieux , fouf}roient impatiemment les converfions ega. 
lement iilutres & nornbrcufes de cet homme Apofloli-
que ; it flit pris & fetietie' cruellement , & puis expo. 
íé aux betes, qui par relpea pour fa faintete , tie to 
zoucherent point : lit enfin , it fat condamne a avoir 
]a tete tranchee. Voila le terme de tous les travaux de 
faint Denis , & le fruit de tout ce 	a fait , ~pour 
procurer dans ce Royaume 1'6tablifement de la Reli-
gion , & du veritable coke de Dieu. Puifque q'a €te 
aufli le terme & is confommation de Ia vie de n6tre 
Seigneur Jefus-Chrift, & de tout ce qu'il a fait fur Ia 
terre pour n$tre falut . it a ete' bien convenable que ce 
Saint ait ete traite coriimc ion Maitre; & foit Mort com-
me Iui dune mort cruelle. Ce Saint a e'te heurcox d'ai. 
voir repandu Ion fang pour rendre temoigna;e a Jefus►  
Chriff , de fa fide'lite a ion fervice , & au minif}cre 
qu'il lui avoit confie. Vous etes appellez comme faint 
Denis, a annoncer les veritez du faint Evangile ; ac-
quittez-vousbien de ce rninifiere, & ayez loin que ceux 
qui font fous v6tre -conduite , foient bien inftruits des 
myfieres de n6tre fainre Religion ; & apres avoir con. 
foinme votre vie dans 1'exercice d'un fi faint emploi , 
n'attendez point d'autre recompenfe , quc de fouffrit 
& de mourir commc Jefu •Chrift dans Its douleuts. 

Z 
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SUR SAINT FRANC,OIS 

DL B O R G I A. 

it o. Oitabre. 

	

176.1 j.P. 	Ten n'efi plus admirable que Phumilite qu's 
cu faint Francois de Borgia : II etoit dans le 

monde un grand Seigneur de la Cour du Koi d'Efpa-
gne. S'erant retire du monde, & e'tant entre en Ia Corn. 
pa nie de Jefus , autant qu'il avoit ete, en hornneur 
cant daps 1e monde , autant a-t'i1 aime a titre mepri-
ie , lorfqu'il cut renoncc au monde. Il s'eft depuis con-
fidere, & s'eft traite' en toute occahon , commc le der-
nier & lc plus criminel de tous les hommes : C'et ce 
qu'il a particuliercment fait paroitre, lorfqu'ayant etc 
oblige de toucher aupres d'un Pere de fa Compagnict 
qui cracha toute la nuit fur fon vifage ; it ne fit fans 
ie plaindre,ques'efTuyerehaque fois avec Con mouchoir; 
& dit le matin a ce Pere, qui lut demandoit pardon, 
qu'il ne pouvoit cracher en un lieu plus fate que cc-
lui-la. Agir & parler ainf , c'eft fcavoir unit la patien-
ce avcc l'humilite' , & les fcavoir oou[ler jufqu'au plus 
haut point de la perfe&iun. Ce Saint difoit fouvent , 
qu'il ne trouvoit point de place qui lui convint mieux, 
que de fe mettre aux pieds de Judas ; mais qu'y trou-
vaot n&:re Scigneur au jour de la Cene, it ne fcavoit 
plus ou fe placer , pour titre aufli bas , difoit-il, quit 
Ie meriroic. Voyez combien ce Saint s'(1 humilie, & 
ju1qu'a quel point i1 fe meprifoit : Vous avez peut-
etre etc hicn bas dans Ie monde;& neanmoinsnecrai-
gnez- vous leas , & n'evitcz-vous pas plus les mepris 
que cc Saint lus clierchoit & les defiroit , les aimant ar- 
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clemment ? Efforcez-vows au moins de 1es recevoir & 176.1 
de les fouffrir volonticrs, lorfqu'il fe rencontre quel. 
que occafion d'être humilic. 

if. P. Ce Saint, qui , dans le monde etoit puiflam• 176.2 
ment riche, s'eft fait pauvre & tres-pauvre , pour Pa., 
mour de Dieu , lorfqu'il a eu quitte le monde; it ne 
s'efi en ie quirtant, rien referve de tons fes biens : Ec 
depuis qu'il s'eiI fait Religieux, it n'a manie ni or ni ar-
gent , cc qui faifoit qu'il en avoit entierement oublie 
la valeur. Son lit , fes habits , ion vivre & fa chambre, 
tout etoit d'une grande pauvrete' : Ce Saint a fait -fon 
plaifr de la pratique de cette vertu , & it fembloit 
que plus it reffentoit les rigueurs de la pauvrete', plus 
it e'toit content , parce qu'il fi avoit que Jefus-Chrift 
nous ayant donne 1'exemple do cette vertu, & l'ayant 
pratiquee dans le plus haul dcgre des fa nailance , it 
etoit bien julie que ceux qui approchoient Ic plus pre's 

,de lui, & qui avoient l'honncur d'etre de fa cotnpa-
gnic , participaffent d'une maniere parfaite a l'amour 
& a la pratique qu'il a eu de cette vertu , qu'il a vou-
lu etre la compagne infeparable de fes Difciples; C'ef$ 
aulIi ce qu'exigeoit cc Saint de toes ceux de fa tom-
pagnie , lorfqu'il en etoit general , fouhaitant meme 
que routes les Maifons Profeffes qui en dependent , 
n'euffent point d'autre fonds que Ia pauvrct6 : Eli-ce-
la le fond Cur lequel vous defirez que votre Commu-
naute foit batie ? C'eft un fond fur & immanquable 
pour ceux qui ont tine veritable fci , & qui font in-
te'rieurement animez de l'elprit de Notre Seigneur ; 
Vous ne pouvez micux faire que d'etablir votre for-
tune fur cc fondement ; c'e{} celui que Jefus-Chrifi g 
trouve le plus folide , & fur lequel les Saints Ap6tres 
ont commence a batir ;'edifice de I'Eglife. 

III. P. Ce qui a beaucoup conrribue , & ce qui a 176.3 
fait que cc Saint fe foit donne entiérement a Dieu, et} 
que Iorlqu'il etoit encore dans le monde , it aimoit 

M a 
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176.3 tellement I fe mortifier, que quand it erot oblige d'aI-

Jer D la C,our , ou de fe trouver a -quelque afTemblce 
de divertiffement , it portoit tine haire fous fcs habits, 
afn qu'clle put le rerenir dans les occafions dangereu-
fes qui font Ii ficquenres dans ces tortes d'aficmWcs; 
Et quand it alloit en campagne, fa Caflcttc la plus prc-
cieufe etoit Belle dans Iaquelle etoient fcs in,irumens 
de penitence , tels qu'etoient fes haires, fcs ciliccs & 
fes difciplines; Ii aimoit tout cc qui l'incommodoit, 
& fe plaifoit a etre brute en lire de 1 ardour du Solcil , 
& a titre gcle de froid en Hiver. Les faifons Ics plus in. 
commodes lui etoient les plusagre'ables; Iorfqu'il fouf-
froit de grandes douleurs , it ecoit daps la joyc , & it 
n'avoit pour perfonne plus de reconnoiffance quc pour 
ceux qui le per fE cutoicnt , parce qu'il s'eftimoic tres-
heureux , felon 1'efprit de 1'Evan ilc, dans lcs perfe-
cutions : 11 te'moignoic me&ne qu it auroit bien de la 
point a l'heure de la mort , s'il avoir p iiie tin feul 
jour fans fouffrir pour 1'amour de Jefus- Chrifl. Ott 
n'eft Chrerien c1u'autarrt qu'on Bit conforme au Sau-
veur , & c'eft l amour des touffi ances & de la morti-
fication qui nous rend femblable a lui. Etudicz-vous 
cornme cc Saint, a ne pafler aucun jour fans vous mor-
eifier , & cela par efprit de Religion , & pour donner 
des marques de celle quo vous profellcz. 

SUR SAINTE THERESE. 

it s. o obre. 

	

177.1 Z. P. 	Ainte Therefe ft ti prevenu de graces des Con 
enfance, qu'a 1`.ge de fept ans , ayanc lu tec 

vies der Saints Martyrs , c1Ie to fentit animtc a Pouf- 
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frir le martyre pour la Foi , & entreprit mime avec 	177.1 
un de fes freres d'aller cnAfrique pour y trouver I oc-
eaGon parmi les Maures , de repandre fon fang ; mais 
ayant ete' ramenee par un de fes oracles , c1le s'occu-
pa avec ce frere a faire de petits f-Icrmitages pour s'y 
rctirer , & pour y prier Dieu. Q:t'on ei heureux , 
quand on commence de bonne heure a fervir Dieu I 
Car ayant fucce Ia ptete avcc le lair, elle pofiede telle-
ment le cceur, qu'il eft prefque impoTrblc qu'on la per-
de entiercment : on pent bien quelquefois eu dech~cir, 
comma a fait fainte Thercfe , pour quelque tems ; mais 
comme ;es principes cn reflent toujours dans 1'arne, elIe 
renait infenfiblement , & porte de nouveaux fruits 
comme it eft arrive a Sainte Therefe , en qui elle crat 
de jour en jour jufqu'au dernier foupir de la vie de 
cetrc Sainte. On voit par cet exemple, combien it eft 
avantageux d'infpirer Ia piece aux enfans, & de la leur 
procurer', fur tout de leur faire lire de bons Livres qui 
foicnt capables de faire de bonnes imprefbon:s dans 
lour efprir. Comme Dieu vous a appeile a donner aux 
enfans une education chre'tienne ; f rvez-vows pour 
cet effet c`;.s moyens , dont Dieu s'cft fervi a 1'egard 
de fainte Therefe cn la prevenant de fes graces. 

I1. P. Ccttc Sainte continua le refte de fa vie a avoir 177.2 
tin grand defir de fouffrir , & ne fe contcnta pas du 
simple defir , mass else voulut en venir a 1'execution ; 
car elle pratiqua de grandes auf}eritez & des penitcn-
ces preique courinuelics , Dieu de fon cote la feeonda 
daps l'ardent amour qu'elle av oit pour les fouffrances ;, 
car it 1'eprouva pendant beaucoup d'annees par des ma-
ladies tres-aigues, & qui ne lui donnoient prefqu'aucun 
relache ; par des tentations tres-violentes , & par des 
i chereics dans i'Oraifon tres.diiciles a fuporter. C'cf$ 
ainti que cette Sainte experimenta non - feulement les 
tcndreifcs , mass auf}i lcs rigueurs avec lefquelles Dicu 
traite quciquefois une ante qu'il aime , & qu'il vent 
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177.2 favorifer de fes Graces les plus fingulihres & !es phut 

extraordinaires , auffi en fit•il de grandes a cette Sain. 
te; car apres de dures & de longues fecherefies, elle 
eut un don d'Oraifon tris-eleve , dont elle a laiffe des 
marques fenfibles dans fes ecrits,'qui ont Ere' honorez de 
1'approbation des plus Brands perfonnages , & qu'on 
regarde parmi les Fide'les , comme une Do&rine ce-
lelte. Dieu lui fit encore cette grace , qu'un jour, com-
me elle e'toit en Oraifon , un Seraphin Iui perca Ic 
caeur avec une flcche toute •enflamee, cc qui fit qu'el-
le fentit le refte de fa vie une ardeur dans fon cceur 
qui la portoit toujours vers Dieu. C'et ainfi que Dieu 
recompenfe les awes qui fe donnent parfaitement a lui, 
& qui fouffrent beaucoup pour lui. Si vous voulez 
titre honorez de fes Graces qu'iI n'accorde qu'a fes bien-
aimez , foyez bien aife qu'il vous a lige , & qu'il vous 
eprouve ; car, comme dit le Sage, Dieu chatie fes en• 
fans qu'il aime tendrement. 

177.3 

	

	III. P. Ce qui a fait Ia principale occupation de Sain- 
te Therefe pendant fa vie , depuis qu'elle fe fat confa-
cree aDieu , a ete anti continuelle & fuhlime con-
templation , ou' cite n'avoit d'autre fin que de s'unir 
ctroiternent a ]efus Chrift fon Epcux. Au milieu de 
fes plus grandcs fecherefes , elle etoit toute abimee 
en Dicu , & toure abandonne'e a lui malgre l'obfcuri-
te interieure ou elle etoit ; plus Dieu Ia faifoit fou€-
frir , & plus elle recouroit a lui , parce qu'elle trou-
voit tout en Iui, quelque cache qu'il luifut ; c'etoit la 
Foi feule qui la conduifoit alors dans cet etat , & qui 
Jul fervoit de lumiere ; auffi comme elle trouvoit tout 
en Dieu , elle avoit le bonheur de trouver Dieu par 
tout; En quelque etat & en qucique lien qu'elle fur , 
Dicu lui fervoit de guide. Ah ! que cette Sainte etoit 
heureufe de joi it de la prefence de Dieu ; c eft cc qui 
lui faifoit faire routes fes a&ions dans la vue de Dieu, 
& cc qui fat caufe qu'clle fit un veeu de faire tout ce 
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gtt'elle connoltroit &tre le plus agreable '. Dieu. Voila 177.3 
le fruit de l'Oraifon frequente & fervente , de jouir 
de Dieu par anticipation , autant que la foi vivo pent 
en cc monde procurer ce bonheur. Si vous aimezDieu, 
I'Oraifon fera la nourriture de votre ame , & it en- 
trera en vous , & vous fera manger a fa Table, corn-  
me dit Saint Jean dans 13Apocalypfe , & vous aurez en= 
luite 1 avantage de l'avoir prefent dans vos a&tions , & 
de n'avoir d'autre vue que de lui plairc ; vous aurez 
memo toujours faim de iui , comme dit Ie Sage ; car, 
felon 1'expreffion du Prophcte Roi , vous ne ferez raffa-
Iez que quand vous jouirez de fa gloire dans le Ciel. 
Rendcz-vous digocs d'une telle grace , & de pofTeder 
tin tel bonheur par une vie lainte. 

POUR LA FESTE 

DE S. LUC EVANGELISTE. 

i 8. oetobre. 

I. P. 	Aint Luc a ete' le fide'le Compagnon des AF o- 178.1 
tres de Jefus-Chrift , c'. d'eux qu'il a apris 

les myl}eres de la Religion Chreticnne & Ic Saine 
Evangile , ainft qu'il le declare lui-meme. Qu'on eft 
heureux quand on puife les veritez a la (ource, c'eff 
le moyen de les bien pofeder,  , & de les pratiq~:er par.. 
faitement , c'et auili cc qui a rendu Saint Luc (i for-
me dans la Foi ; car ayant trouve' dans les Saints Apo. 
tres , & dans leur Doftrine, qu'il a etudiee avec toute 
forte d'attention , tout cc qu'il y a de plus folide dans 
la piece ; cc fut fur ce qu'ils lui avoient en feigne , qu'il 
regla fa Foi , fa conduite, & fes moeuzs. A 1'cgard de 

M 4 
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178.1 fa foi, elIe rut fi cclairee, qu'il erie Ie bonheur de 

connoitre les plus pures ve'ritez du Saint Evangile, & 
d'etre remplis des plus faintes maximes qui y font ren. 
fermees. A regard de fa conduite , elle flit fi fage , 
qu'elle le fit connoitre & aimer de tout le monde : Et 
3 regard de fes rn urs , elles furent fi bien reglees , 
qu'elles fervirent de modele aux Chretiens de fon terns; 
C'efi on ces trois tholes , que vous devez titre les imi-
tateurs de cc Saint : votre foi doit titre on vous une 
Iumiere qui vous guide par tout , & une lumie're ar-
dente pour ceux que vous inftruifez , pour les cons 
duire dans la voye du Ciel : vbtre conduite doit Otre 
fi fage, & par rapport a vous , & par rapport a eux , 
qu'ils l'ayent on veneration , parce qu'ils la verront 
beaucoup e'levee au•dcffus de la conduite humaine, & 
exemte des pafions qui otent , ou au moins diminuent 
Ye refoeft du a ceux qui font chargez de conduire les 
autres. Vos moeurs, enfin, doivent titre lemodele des 
leurs , parce qu'ils doivent trouver en vous les versus 
qu'ils doivent pratiquer. 

178.2 

	

	II. P. Ce Saint a rte' lie d'une amit?c tres-particuliere 
avec Saint Paul ; & c'ef} pour cela que dans pluf Burs 
de fes Epitres , it a fair a ceux a qui it ecrivoit & 
I d'autres , des falutations de la part de Saint Luc , 
ar ffi-bien qoe de la fienne , & qu'il l'appelloit fon tres• 
Cher ami , que nteme it 1'a choifi pour titre le com-
pagnon do fes voyages; C'a ete un grand avantage pour 
Saint Luc , car par ce moyen , it a participe au zele 
ardent de tie Saint ApStre , au grand nombre de con-
verfions qu'il a faites , & a tous les travaux qu'ii a 
foufferts dans les longs & fre'quens voyages qu'il a en-
trepris , pour travailler 3 1'etabliflement de 1'L• ;life r 
Comme S. Paul a btaucoup aime a fouffrir, & qu'il s'en 
faifoit un p;aifr, it a auffi i communique a Saint Luc 
]'amour de la mortification,qu'iIaene fi a cur, que 
1'Eglife public do lui . qu'il a toujours porte fur ion 
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$orps la mortification de Jefus-Chrifa ; c eft ce qu'il 
avoit appris de Saint Paul , qui diloit de ioi , qu'il 
portoit fur fon corps les iigmates , c'efl.a-dire Ies mar-
ques des plays de Jefus-Chrift. Vous ferez aufli-bien 
que Saint Luc liez d'une etroite amide avec Saint Paul , 
fi vous lifez fouvent fes Epitres , fi vous en tirez les 
principales maximes , ft vous les etudiez , fi vous les 
meditez avec aplication , & fi vous faites gloire de 
les pratiquer. Prenez chaque jour a t$che , d'en praii-
quer quelqu'une en particulier. 

III. P. Saint Luc a eu l'avantage d'ecrire le Saint 
Evangile, & d'etre par ce moyen l'un des Secretaires 
de Jefus-Chrif} ; it a e'te auiii I'un des Hifloriens de 1'e-
tablillement de la vraye Religion , en ecrivant le Livre 
des Ades , qui contient ce que les Saints ApStres one 
fait de plus merveilleux , apres la mort de Jefus-Chrift 
Bans la Jude, avant que de fe divifer pour precher 
I'Evangile par tou.r le monde: Il y rapporte fur tout a 
les principales adions & les voyages de Saint Paul. II 
fe pouroit faire que Saint Luc n'auroit pas fouvent an-
nonce de vive voix le Saint Evangile, & n'auroit pas 
converti beaucoup de perfonnes par fes predications; 
mais a eombien n'a.t'il pas fait embraffer Ia Religion 
par fes ecrits , puifqu'il n'a fallu a Saint Antoine que 
cette parole de fon Evangile : Vcndez tout cc que your 
avtz, & It donnez ixx pduvres, pour quitter le mon• 
de & tous fes biens , & fe retirer pour ie refie de fa 
vie dans le defect , les paroles etant paffageres , ne tou-
ehent les cceurs qu'une feule fois, & dans le moment; 
mais le bin que font les ecrits qui durent tofijours 
comme roar ceux que Saint Luc a compofez , portent 
toujours leers fruits , & font capables de eonvertir 
Bans tous lea flcGles & jufqu'a Ia fin du monde , tin 
grand nombre dames, pourvu qu'elles foient bicn dif-
pofees a ecouterla parole de Dieu qui y cfl exprimee. 
ficoutez•11 avec docilite , lifez-la toes Its jours irec 

178.2 

178.3 



t 86 	 jifditl4ext 
178.3 aplication , !fit Saint Luc (era pour vous un Ap&tre do 

Jefus-Chrift, & un Pr&icateur du Saint&vangile. 

~~.sib..~~•~~-.~~.s~c~~.:5`~E,~~.s`~~; 

POUR LA FESTE 

DE SAINT PIERRE 

D'AL C AN T A R. A. 

=9. WE'fobre. 

179.1 I.P.Aint Pierre d'Alcantara etant entre fort jeune 
S clans 1'Ordre de Saint Francois , a imite, Ion 

Inftituteur4ans l'amour qu'il a cu pour la pauvrete' : 
C'eft pour cc fujet, qu'il l'apelloic ordinairement Ia 
perle de l'Evangile , & qu'il la fit cclater dans les Cou-
vens qu'il re'forma. Plus nous ferons pauvres , plus 
nous aurons l'efprit de Jelus-Chrift, qui a fait gloire 
d'être pauvre pendant toute fa vie, & qui a. etabli fa 
Religion fur Ie fondement de cette vertu. Plus on eft 
de'poiiille' des biens de cc monde , plus on a renonce 
aux commoditez de Ia vie , qui font Ia caufe la plus na• 
turelle pour laquelle on defire & on aime les richefles, 
& plus auf1i on entre en participation des biens de la 
Grace, plus on eft agreable a Dieu ; car it faut que le 
cccur foit vuide de ces creatures gro(fieres , Ii on veut 
que Dieu en prenne une entie're pofl'efiion , comme J. C. 
le dit a ce jeune homme , qui lui demandoit le moyen 
d'être parfait. C'eft pourquoi les hommes Apoi}oliques 
qui out travaille folidement au falut des ames, comme 
a fait ce Saint , fe font etudiez , non-feulement I n'a• 
voir aucune attache aux biens, tnais mime a les regar- 



Polly les Thu. 	t 87 
der commedu fumier, felon l'exprefEtonnde St. Paul. 
C'eu.auf1 ce que vous devez faire, pour vows rendre 
dignes de votre emploi, & Ia pauvrete vous doit etre 
fi che're, que vous la pratiquiez en tout , afin que ne 
tenant a rien qu'a Dieu, vous trouviez en lui cc qu'ori 
ne trouve pas Bans les creatures, & que vous foyez en 
Brat de recevoir de Dieu une plenitude de graces, tant 
pour vous que pour les autres, fur tout, l amour des 
.pauvres , & le zcle qui vous a necefTaire pour les por-. 
ter tout-a-fair a Dieu. 

II. P. 11 n'eft pas concevable , combien ce Saint a 
Ite auf ere , it ports l'efpace de vingt ans tin cilice de 
fir blanc ; jamais it ne fe couvrit la tete ni les pieds ; 
& au plus fort de 1'Hyver,  , it no s'approchoic jamais 
du feu ;il avoit meme une Cellule dans laquelle it ne 
pouvoit fe tenir, ni tout-a-fait couche', ni tout-a-fait 
debout , & it dormoit fi peu , qu'il avoit prefque vain-
cu le fommeil. C'eft par le moyen de routes ces auile• 
ritez fi extraordinaires , qu'il s'e'toit rendu ft indfpen-
dant des befoins du corps , qu'il fembloit qu'il n'en 
avoit point , ou qu'il n'etoit plus a lui : 11 n' eft pas 
pomible de dompter fes patrons, & d'empecher que la 
chair ne fe re'volte, qu'on n'cmploye & le jeune & la 
mortification pour fe l'a{fujettir,  , c'eft de cc moyen 
dont tous les Saints fe font fervis pour cet effet ; vous 
n'cn trouverez point d'autre que celui.la, joint a 1'O-
raifon , c'efl celui que Jefus-Chril} lui-meme nous a 
prefcrit dans le Saint Evangile ; II eft bicn juUe que le 
corps bit foumis a l'efprit ; mais fi on veut qu'il Ic 
foil, it faut en prendre les moyens furs : Prenez celui-
ei , & fi cc Saint ne peut pas titre votre modele dans 
tout ce qu'il a prarique pour mortifier fon corps; imi-
tcz-le au moins dans fon recueillement qui eroit fi 
grand , qu'il ne regardoit jamais le plancher des en• 
droits eu it be trouvoit, & qu'il ne connoiffoit aucun 
de fes $eligieux que par la voix, 

179.1 

179.2 
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179.3 

	

	YII. P. Ce Saint avoit un merveil(eux don d'Orai. 
ton , dans 1'exercice de laquelle it pafi'oit une grande 
partie du tems: II y etoit ordinairement dans un re-
cueillement qui lui procuroit une pretence de Dieu 
prcfque continuelle , dans laqueIle it prenoit un tel 
plaifir.  , qu'il avoit une averfion extreme du fommeil, 
parce qu'il difoit que c'etoit la feule chofe qui le pou-
voit feparer de la pretence de Dieu , cc que ne fait pas 
la mort qui to procure , vive , efficace , & eternelle : 
Ce Saint , dans la vue que c'ef l'Oraifon qui procus'e 
cc bonheur , di(oit, qu'une demie heure d'Oraifon ne 
cloit etre lregardce que comme une preparation pour la 
Bien faire. Tachez de vous bien apliquer 3 l'Oraifon 
de la mcme manie're que faifoit cc Saint , dans I'exer• 
dice du recueillement interieur, qui, lorfqu'on y per-
fevere , rend facile 1'exercice de to prefence de Dieu:. 
II n'y a rien qu'on doive & qu'on puiffe fe procurer 
avec plus de loin , parce qu'elle of un bonheur antl-
eipe' des cette vie , & elle vous eft d'une grande utili. 
te. dans votre emploi ; car comme it regarde Dieu, & 
qu'il tend a lui gagner des arnes,il eit dune grandeconfe-
quence deny point perdre Dieu de vile. Rendex-
vous. y donc Ie plus fiddle qu'il vous fera poIlible. 

POUR LA FESTE 

DE SAINT HILARION. 
21.  ollo1 re. 

180.1 I. P.Aint Hilarion s'&oit rendu habile dans Its Let-
S tres humairies par l'clevation de Lou efprit s 

mais it s'eft rendu encore beaucQup plus resommandx- 
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ble par la puret de fe a moeurs , & fur tout, per La, 	180.1 
grande piece. L'exemple de Saint Antoine qui twit 
alors celebre dans ]e delert , contribua beaucoup a la 
lui faire acquerir : Ce fur la reputation que ce grand 
Pere du defert s'e'toit acquife , qui 1'obligea a faller 
trouver ; s'e'tant rendu aupres de lui , it obferva avec 
grand loin fa maniere de vivre, & fa grande abflinen-
ce , que nulle infirmite ne lui failoit quitter; ton affi. 
duite a I'Oraifon , fan humilite a 11egard de fes fre-
res,fa feve'rite' melee de douccur lorfqu'il Its reprenoit, 
& le zele qu'il faifoit paroitre pour lcur fanEtification ; 
II s'apliqua donc dans ]a fuiteavec route la ferveur ima-
ginable a pratiquer routes ces vertus qu'il avoit obfer-
vees dans Saint Antoine : Ah ! que 1'exemple a de force 
& d'efficace pour convcrtir Its amen , & les faire avan-
cer dans la vertu. Ce Saint a vecu dans une grande per. 
ffeaion , & c'a ere l'exemple de Saint Antoine qui ly 
a Porte. C'eft principalement daps les Communautez , 
que le bon exemple eclate davantage , & ou it a plus 
de force & plus.d'efiicace ; tous ceux qui y demeurent 
enfemble , s'animent les tins les autres.a pratiquer ce 
qu'il y a de plus faint & de plus parfait dans les maxi 
mes du Saint Evangile; parse. que, ce que l'un y fait, 
1'autre auroit honte de ne le pas faire, & que , felon 
un axiome des Philofophes , la pratique , au(ii-bier. 
que l'amour du bien Ic communique facilement a ceux 
qui ont un peu de bonne volonte pour 1'exectiter. Que 
chaeun de vous s'encourage donc , & s'emprefie. par 
1'excmple de fes freres les plus fervens, & qui ont le 
plus 1'efprit de v&tre Inftitut. 

II. P. Cc qui a encore engage Saint Hilarion a fe 180.2 
donner tout-a-fait a Dieu, eft, qu'il im rima fi pros-
fondement daps Ion etprit cette parole de ndtre Sei . 

near daps le Saint Lvangile : celui qus tit renonce pas 
taut ce qu'il pofJfde,,re pout pas lire men Difciple ; que 

Ics patens etant morts , loriqu'il n'avoit encore que 
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180.2 quinze ans, iI fe d poiiilla de toutes chofes , & fe re- 

tira Bans la folitude! Ah ! que la parole de Dieu eft 
puiffante pour toucher les cceurs ; ElIe eft , dit Saint 
Paul , vive & efficace , elle perce 'plus un cceur que 
ne feroit une epee a deux tranchans, elle entre & pe-
n€tre jufques Bans les replis de fame. Clue vous feriez 
heureux fi cette divine parole pbne'troit fi intimement 
v6tre coeur , que vous n'eufiez plus d'attache a aucu-
ne creature : Vous 'ne ferez cependant dignes de v6tte 
minifle're , qu'autant que vous ferez dans cette difpo-
fition. C'eft la premiere chofe que Dieu demande de 
ceux qui veulent +titre fes Dilciples ; rien ne contribue 
plus a cela que la folitude , parce que comme on n'y 
peut chercher que Dieu, on y penfe d'abord a vui-
cier fon cur de tout ce qui eft crec , afin de pou. 
voir fe rernplir entierement de Dieu : Rien au(ii n'efl: 
plus confolant & plus utile , que de fe donner jeune a 
Dieu, parce qu'on a alors cet avantage de pouvoir s'e-
tablir plus folidement Bans la piece , qui devicnt corn.. 
me naturelle. Si vous ne 1 avez pas eue etant jeune , 
faites que par 1'aplication interieure & continuelle a 
vos exercises, elle foil Ii intime en vous , qu'elle de. 
Vienne inalt€cable. 

180.3 

	

	III. P. Ce Saint a pratique une penitence & une ab- 
~}inence tout-a-fait extraordinaire , ne mangeant pref-
que point ordinairement : OLLinze figues par jour fai• 
ioient toute fa nourriture , c'etoient quelquefois des 
legumes trempees dans de 1'eau froide, ou du pain fec. 
3[1 ne rompoit fon jeune qu'apre's le Soleil couche ; juf-
qu'a la mort, it prit fon repos fur la terre dure & fur 
un pen de jonc. Cette vie pe'nitente jointe a l'Oraifon, 
auffi-bien que le don des miracles lui attira 1'ef}ime & 
1'admiration do tous les habitans des environs ; cc qui 
faifoit qu'un grand nombre de perfonnes venoient a lui 
pour recevoir du foulagement. C'eft ainfi que deux 
qui out dompte' leMr corps & leurs paffions , font inai. 
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Tres des Iemens & de tout le monde. Ce Saint sietoit 180.3 
tellement mis au-defus de tout ce .qui eft cree , qu i1 
fembloit qu'il ctoit convenable que Dieu iiii commu-
niquat fa puiffance fur fes creatures, pour en difpofer 
comme it lui plairoit. Vous pouvez faire plufieurs mi-
racles , & a votre egard , & dans 1' tre emploi ; a 
v6tre egard , par tine entiere fidelite a Ia Grace, n'en 
laiffant echaper aucun mouvement fans y correfpon. 
dre : Dans v6tre eemploi , en touchant les cocurs des 
enfans libertins qui font confiez a vos loins , & les 
rendant dociles & fideles aux maximes du Saint Evan. 
Bile & a lours pratiques ; pieux & modeftes dans I'E-
glife & dans les prieres , & apliquez a lour devoir 
dans 1'Ecole & dans leurs maifons. Ce font-Ia les mi.. 
racles que Dieu vous donne pouvoir de faire , & qu'il 
demande de vous. 

Pour la Fete de faint Romain. Vojez ci•aprhs a Lt fin. 

POUR LA FESTE 

DES SAINTS APOTRES 

S. SIMONY ET S. JUDE. 
8. oaobre. 

L P. Aint Simon & Saint Jude voyant Ies miracles 182.1 
de jefus•Chrif}, ont meprife & quitte lemon-

de pour le fuivre , & pour etre du nombre de fes 
Di[ciples. Que vous etes heureux d'avoir Ie meme 
fort , & d'avoir l'avantage d'etre forti du monde : 
vous devez regarder cette grace comme tine des plus 
grander quo vous ayez recurs dans toute v6tre vie; 
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182.1 Remerciez-en Dieu tous les fours , & pour vivre felon 

1'elprit de .v6tre vocation , me'prifez le monde ; & Ic 
z'egardant comme l'ennemi de Jefus`Chrif}, foyez tou-
jours oppofez 3 lui & a routes fes maximes : ayez hor-
reur de le frequenter , & n'avez communication avee 
Ics perfonues qui en font , qu'autant que la neceUite' 
vous y obligera; c'eft le moyen de vous garantir dc 
touter fes embuches , & de sous les dangers qu'on y 
rencontre, & de conf'erver 1'efprit de votre vocation, 
En communiquant avec Ic monde , on prend Ion ef- 
prit ; & comme it eft oppo{'c a celui de Jefus•Chriff,  , 
& que I'un & 1'autre Bans une amc ne peuvent pas 
fubfifter enfemble , en fe rempliflant de 1'efprit dit 
monde, on peed necdiairement celui,de Jefus.Chrii}: 
Dernandez aujourd'hui a Dieu inf}amment , par 1'in-
terccffion des deuz Saints A potres ( dons l'Eglife cele-
bre la Fete ) qu'il vous infpire toujours de plus en 
phis de l'eloignement pour le monde corrompti , tic 
de l'attrait pour vous attacher a la fainte morale de 
Jefus-Chriff. 

182.2 

	

	II. P. Ces Saints Apotres s'etant apliquez a Ia pre-o 
dication de I'Eyangile; & ayant converti beaucoup d'a. 
apes a Dieu, les demons & to monde, ne pouvant fouf-
frir leurs travaux Apoffoliques , & Ie bien qu'ils fai.. 
.foient pour 1'etablifpement de 1'Evangile , icur fufciie-
rent des perfecutions qui furent Li cruelles , qu'on ]es 
fit mourir,  , parce que ces Saints en prechant 1'Evan- 
gile , detruiioicnt le re'gne du demon , & combattoicnt 
Ics maximes du monde. Si vows vous acquittcz fide-
lement de vocre minikere , & G vous travaillez utile-
rrtent , & avec fucces au falut des ames qui vous font 
confiees , la perfecution , bit de la part des democis, 
bit de la part du monde , (era totijours voice parta_ 
ge ; Li vous haiflez Ic monde , & fi vous vous oppo-
fez a fes pratiques & a fes maximes, affurez-vous quit 
vows haIra au[& , & qu'il vous declarera une guerre 

ou.. 
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ouverte : Preparcz•vous a la foutenir, cc fera par 10_ 	182.2 
raifon , plus que par tout autre Mayen, que vous pou_ 
rez vous y dtipofer,  , parce que c'e1} a Dicu 3 combat 
tre en vous & pour vous , contre le demon & contre 
Ic monde; & que cc ne pcut errc que par Ion fecours 
particulier , que vous vainquiez Fun & 1'autre. Re.. 
ioiiiffez-vous de ce que vous etes en guerre avec eux 
bicn loin tic vous en faire de Ia peine , cc fera tine 
marque que vous agreereza.Jefus-ChrifI, lorfque vous 
dcplairez aux hommes ; car Ic monde ne pent aimee 
quc ceux qui 1'aiment, & qui ont les memes pratiques 
que lui. 

	

II1. P. Ces deux Saints Ap&tres avoient un 2cle fi 	182. 3 
ardent pour 1'e'tabliffement & Ie progre's de la Reli. 
pion Chretienne , que ricn netoit capab!e de 1'arrc?-
ter : toutes les menaces qu'on Icur put faire, tour Ies 
tourr!aens qu'on lour fit endurer,  , nc parent les ernpe-
cher d'annoucer Jefus-Chrit*_ , & de le faire connoirre. 
Vous ne ferez jataais ricn clui puiilc contribuer a v6tre 
falut & a celui de "votre prochain , que le monde ne 
s'y oppoie : Souffrez avec courage fes contradi&ions, 
& derneurez fermes dans la ptaadue du bien , maigrc 
tons les obftarles que vous y pourez rencontrcr: Dieu 
benira tout cc que sous fcrcz avec ze(e pour l'amour 
de lui , & woos Jerez vi }orieux de toes crux qui s'op-
poferont a te que Vora fcrez pour Dicu : Ne vous met-
tez point en peine de plaice a ceux ' qui Jefu?,-ChriIt 
n'a pas pld , & qui font fes ennemis declarcz : Dices 
Iouvent aver faint Pat~1 , fi je plaifais aux homincs . is 
ne f`erois pas digne d'etre fervireur de Je(u:-Chrif}. Mais 
it ne fu$ir pas que vous (oyez de veritables ferviteurs 
de Jefus-Chrif , vous ekes encore obligez de le faire con-
noItre & adorer par lee er,fans que vous inftruifez. C'cf 
3 quoi doit tendre 1e Coin que vous devez avoir dc v8t:e 
perfection. 

Ii. Pantie. 	 N 
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POUR LA FESTE 

DE TOUS LES SAINTS# 

1. Novembre. 

183.1 1. P.E. bonheur des Saints eft quelque chofe de fi 
L grand, &'?de fi eleve' au-deflus des penfees 

des hommes , que faint Paul , lorfqu'il en parle , dit 
que Tail n'a point vu , que l'orellle n'a point entendu, & 
que le caeur de I homme n'a jamais confft ce que Dieu a pre-
p471 pour crux qul 1'.üruent,: c'efl , dit-il , la fagef"e de 
Dieu qul efl cachee, & qu'il a prlparee avant taus !esie. 
ties pour notre gloire. En effet , cette fagefie eternelle 
qui eft en elle.meme pleine de gloire & de Majefte , 
&'qui fait toute la gloire & le bonheur des Saints , 
sous eft cachee en cette vie , & ne nous cii connue 
que par '.a Foi ; cc n'eit proprement que dans le Ciel 
que nous verrons Dieu fans voile & tout 3 dccouvert. 
Notts f avons , dit faint Jean , que 1o;jjue efits paroirra 
nous Jerons femblables 't lui , parce que- nous le verront tel 
qu'il eq. Qael bonlieur pour les Saints , d'être faits 
lemblables a Dieu , par la participation de fa nature 
& de les divines perfe&ions. C'el't-la que Dieu cif ve-
ritablement dans les Saints, par une fainte communi-
cation de ce qu'il a de grand ; & que les Saints font 
en Dieu, parce que leur etre eft tout penetre de Dieu, 
& qu'ils ne peuvent penfer qu'a lui , ni aimer que Jul. 
K,endez-done en cc jour honneur aux Saints , mais que 
ce foit en Dieu , puifque c'eft en lui que vous les 
trouvez tour. Admirez combien eft grand le bonheur 
dont ils jodifent dans le Ciel , & combien eft eclatan~ 
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to Ia gloire gt►'i!s recoivent , & priez-Ies de vous obte. 
nir de Dieu la grace d'y avoir part apres v6tre morn. 

IT. P. Qçlque efperance que vous puifiiez avoir de 
participer a la gloire des Saints, elle n'aura aucun effet, 
Ii vous ne travaille's a devenir Saint vows=memes par 
les moyens, dont its fe font fervis pour le devenir a its 
ont, dit Saint Paul, foI eenu de gtands combats danr les 
dig 'erentes fortes d'af flitions qu'ils one foufferres : Its ont, 
dit-il , fervi de fpet acle ,ru 'nonde par les oprobres & let 
tau vain traiteanens , & ie font ZAs .avec joie ddpoiiilles de 

rous leers brens , ffachanr qu'ils avoient d'autres New plus 
iexcellens, qui ne periront jantais : Its ant, dit-il ailleurs, 
foufert les mocqueries, les foiiets , les cb4nes, let prif ns; 
les fins not 611 lapidds , d'autres one dtt fcieZ, d'autres font 
marts perle tranchant de l'fple, d'autres one ete vagabonds, 
converts de peaux de brebis & de peaux de cfievres , etant 
abandonties , afliges & perfecutis; d'autres enfin , dont le 
Gironde n'eroit pas d7gne , one pafe leer vie errant thins les 
defects , ~N dons let rnontagnes, fe retirant d.cns les antres 

dons les cavern's de la terre. Tons ees Saints tourmentes 
de diverfes manieres, Wont par voulu racheter leer vie pre. 
fence,  afin ten era aver fine meilleura dans la refurrettiou. 
Julqu'ici e'efi Saint Paul 'qui dEcrit avec des cxpref-
liions admirables ces differcns moyens dont les Saints In 
font fel-vis pour obtenir la Gloire du'ils pofledent. Pals 
dour , ajoate Saint Paul , que nOus fcmthes accabfls dune 
gmnde nufe de timoins qui nous environnent, dig.rgeons. 
pious de Mir ce qui Hour apefantir , & de ee qui nous em. 
peche de nous clever vers le Ciel. Courons par la patience 
clans cette carriere qui noes eft ouverte , & qui eft la [cult 
par laquelle nous parviendrons au bonbeur des Saints : Car, 
ajofite le meme Apotre, ce ne font que let of iEtions qui 
produif nt ce poids dternel de tleire qu'on noes define dons 
l'autre vie. Soupirez done toes les jours , comme ont 
fait plufieurs Saints apres Ics fouffrances,dans le deer, 
& dans 1'efperance d'ktre revvetus un jour avec eux de 
l'immortalite dabs le Ciel. 	 N i. 

183.1 

183.2 
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183.3 	III. P. Ce qui a anime Ies Saints 3 tant fouffrir en 

cette vie , pour joiiir enftiite de Ia bienheureufe Eter-
nite ; c'eft I'exemple du Sauveur : Perfuadls , comme 
dit Saint Paul , qu'ils devoient toujours porter en leur corps 
la mortification de~efus-Chrifl, 4n que la vie de 7efis 
par auf dons leur corps n ortel, f achant que eelul qui ,s 
refufcste ?efus , reffufcite7a auffe fe°s Ellis avec lui ,  ;N les 
placers taus en fa prefence. Cetoit encore dans cette con-
fiance, ajoute Saint Paul , qu'ils aimoient micux e'tre fe-
pares de leur corps pour jeitiir de la pretence du Sei-
yneur : c'cft pourquoi route ]cur ambition choir de lui 
etre agreables, perfuades que, comme sous ceux que 
Dieu a predcf}ines, doivent etre conformes en cette vie 

I'lrnage de fon ]Fits, & Ie prendre pour modele de leur 
condulre;tous audi doivent paroitre devant Ie Tribu-
nal de JcIus•Chriff, atin que chacun re+soive cequi eft du 
aux bonnes ou aux mauvaifes a&ions qu'il aura faites, 
pendant qu'il etoit revetu de fon corps. C'cif pourquoi, 
Pendant que Its Saints e'toicnt dans tear corps, comme 
Bans une Tente, its foupiroient fous fa pefanteur, parce 
qu'ils defiroient, quo cc qu'ii y avoit de materiel en eux, 
fur ablorbe par la vie. Prenez donc Jefus-Chrift pour 
votre rnodele, & fcupirez comme )es S:iintsaprts le bon. 
hour dont its joiiifTent prcfcntemcnt: confierant, dit St 
Paul, non point les chafes vifililes,maisles invifibles, parce 
que les chafes vifibles font remporelles , au lieu que lit in-
vijibles font (rernelles. 
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POUR LA COMMEMORATION 

DES AMES DU PURGATOIRE. 

s. Ntovembre. 

I. P. 	'Eft tine fsinte & faluta%re peNfle de prier pour 	185.1 
j les Mort:, afin qu'ils foient delivris de learn pd-

cher. C'dit cc que dit Judas dons le fecond Livre des 
Machabe'es, chap. i z.G'c.l en effet une des meilleures & 
des plus faintes infcruftions qui. puiflent nous ctre don-
n6cs, parce qu'c11e porte3 faire cc qui elide plus avanta-
geux pour les ames du Purgatoire, qui ne. pouvant pas 
s'aider e11es-m@rnes, & fe donncr lc Foulagcrnentqui Ieur 
el ne'ceffaire pour etre de'livrees de lours peincs, elles 
ont befoin pour cot effet d'etrc fecourues par les prieres 
& les bonnes oeuvres de ceux qui font encore en vie : Que 
c'eff un etat, qui d'un cote eft dur pour cites, d'ctre 
detenues ainfi dons des flames devorantes, pour n'avoir 
pas fatisfait en cette vie, on pour quelques pe'ches pea 
confderables , on pour n'avoir pas enticrement expie 
ceux qu Sleur avoient fait perdre la Grace fan.&iiIante. 
C'et pour cc fujet que ces faintes Ames, quoique [oft. 
miCes dans cet Etat 3 la volonte de Dieu, imploren t avec 
intiance les prieres des vivans, qui peuvent obtenir pour 
elies-, touvenc avec facilitc, ce qui leur efl impoflible, 
parce queDicu n'ef pas difpofe a.recevoir en fatisfadiori. 
pour leurs peches, tout cc qu'elles peuvent faire de bon, 
lour ayant alcz donne detems pendant leur vie pour y 
fatisfaire. Regardez avec compaQion 1'etat de ces fainter: 
Ames, qui, quoique fans inquietude, fottpirent apres 
lcur detivrance , a&za de pouvoir jouir biers-cht de 
Dieu : Cequ'el.les attendent de fa home in.fiuie avcc uua 

N; 
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185.1 elperance ferme & affnre'e auffi-t&t qu'eltes auront 1'a. 

vantage d'etre de'livrees de leurs peines. 

	

185.2 	II. P. C'ef} une efpeee d'abligation pour nous de prier 
fouvent Dieu pour Ies ames qui fouffrent dans le Purga. 
toire : Premierement, parce que Dieu qui les a abandon. 
•Hies a fa divine Juftice pour autant de tems qu'il lui plai-
ra, felon Ia grandeur de leurs peches, & le peu de foie 
qu'elles ont eues en ce monde d'en faire penitence , ne 
Ieur a point Iaifle d'autre moyen apres leur Mort, que les 
fuffrages des Fideles qui font encore dans Ia vole, & qu'ils 
peuvent leur apliquer, foit par Ies Prieres, foit par les; 
jefines, & autres penitences, loft par les aurr.6nes, bit 
par le Sacrifice de Ia fainte Meffe , ou par quelqu'autres 
fatisfacions que ce puiffe etre. Secondement, nous fom-
Ines unis a'ec ces faintes Ames par une union exterieure, 
tomme &cant aufli-bien qu'elles membres de 1'Eglife & 
de Jetus-Chrift memo ; c'eft auli,°parce que nous fom-
mes unis avec elles en Jefus-Chrift par Ia Grace fanti- 
fiante qui nous eft commune avec elles. Ces deux fortes 
d'unions nous doivent infpirer des fentimens de compaf-
iion a 1'endroit de ces Ames fouffrantes. 

	

185.3 	III. P. Mais ce qui nousfait plus perticulierementcon- 
noitre, combien nous fotnmes obliges de prendre par; 
aux peines de ces Dulles a f igces, & ce qui doit lc plus. 
sous engager a les fecourir par toutes fortes de moyens, 
c'ef} que 1'Egli(e norre commune Mere n'oublie rie❑ 
your nous infpirer ce zele , on faveur de fes enfans qui 
fouffrent, & pour lefquels elle eft remplie de tendrefIe. 
Nous devons par confequent nous unir a elle comme 
etant fes membres, pour offrir a Dieu nos prieres, & le 
Sacrifice de la fainte Mlefle, afin qu'etant unis a elle, & 4 
sous 1es Fide'les qui font fes membres, & qui ne font aver 
elle qu'un memc corps, nous obtenions facilement de 
Dieu par cette union Ii intime., & par cette abondance de 
prieres & de fuffrages , 1a de'livrance prompte de ces 
Ames fouffrantes, qui pourront a Ieur tour, Iorfqu'el- 
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!es L'eront Bans le Ciel , attirer fur nous beaucoup de gra- 	185.3 
ces par leurs prieres, pour nous en procurer la jouiflance. 
Entrez donc au jourd'hui dans l'efprit de I'Egl Ife, & unif-
fez-vous a elle dans routes les Prieres, & dans tous les 
Sacrifices qu'elle offriraa Dieu pour le foulagement des 
Ames du Purgatoire : Implorez pour elles le fecours 
deDieuavecle plus deferveur & d'inflance qu'il vous 
fera poflibie , afro d'avoir l'honneur d'etre de dignes 
membres de l'Eglife, & les cooperateurs de jefus-Chrifl 
dans la redemption de ces Ames captives. 

POUR LA FESTE 

DE SAINT M A RC E L' 
EVESQJE DE PARIS. 

3. Novembre. 

I. P. 	Es parens de Saint Marcel qui etoient vertueux, 186.1 
eurent un grand loin de Ion education; ce qui 

fit , qu'ayant de bonnes inclinations, iI acquit en pea de 
tcms une Celle piete , qu'elle le fit ef}imer & honorer de 
tout lemonde. Ce fut cc qui lui acquit une haute repu-
tation. CZae c'elii un grand avantage d'etre bien eleve 
car par ce moyeri on acquiert avec une grande facilite 
beaucoup de versus, parce que les inclinations de ceux 
qui font jeunes, font faciles a plier,  , & qu'ils reçoivent 
tans grande peine les imprefl'ions qu'on lour donne. Con-
fiderez doncde queue confequence it eft, que vous vous 
apliquicz le mieux qu'il vous fera poffible a bien elever 
crux qui font fous votre conduite, & a leur procurer 
de la piece : C'eVt le principal objet, & c e1} la fin de v6- 

 4 
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186.1 	ire empIoi ; affurez-vous que vous n'y reidflirez , que 
vous ne vous rendrezagreables a Dieu, 8C qu'il ne verfera 
fur vous & fur vos travauz une abondante beocdit ion, 
qu'autant que vous Perez vistre loin principal de leur 
education. La peine quc vous vous y donnerez, fe ter- 
minera a rendre vos e'leves dociles & fort foumis a leers 
parens , & a ceux qui en (out charges de leer part , moe 
def}es & retenus dans leur exte'rieur,  , & pieux dans 1'E-
glife; & a l'egard de Dieu, des chafes faintes, & de tout 
cc qui regarde ]a Religion. 

	

186.2 	II. P. Ce Saint tut rant d'humilite, de modeflie & 
de. gravite', que celui qui etoit alors Eveque de Paris, 
]'admit dans Con Clergd par is feule confide'ration des. 
vertus qui eclatoient en lui :11 pari t un fujet d'edifica-
tion, & un exemple a -sous les autres Clercs, lorfqu'il 
n.e faifoit encore que d'entrer dans la Clericature. Taus 
le regardoient comme leur modele, & fon Eveque le 
voulut faire Pre'tre , quoique de fon cote it temoignac 
y avoir de la repugnance , fe croyant indigne de cet 
honneur, & de 1'Eminence du facre Caradere. Vous 
fetes dans an emploi qui aproche plus qu'aucun autre 
de celui des Pre^tres par Pon minifkere; comme c'a etc 
Ix rare & extraordinaire vertu de Saint Marcel qui 1'y a 
fait clever : Vous devez aporter en entrant dans votre 
ctat, & y conserver dans Pon exercise une piece qui ne 
bit pas commune, & qui vous fafIe difkinguer du retie 
des hommes,'fans quoi it (era difficile de vows y biers 
acquitter de votre minif e're , qui n'ayant etc inflitue , 
que pour procurer 1'efprit de Religion & du Chrif$ianif-
me i ceux que vous inftruifes , ne peut avoir to fin, 
& y faire parvenir ceux qui y'font employes, qu'ils 
a'ayent auparavant folidement travai116 a fe fan&ifier 
e iZ-m6mes. 

186.3 " . III. P. La vie fainte de Saint Marcel fat eaufe, quo 
l'Eveque de Paris etant tort, it füt choifi pour rem,• 
plir fa place. Ce but dans cette Charge fi televic , 19 
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lont it eft fi difficile de fe bien acquitter, qu'il fit pa 	186.3 
roitre combien grand etoit Ion zele pour le (slut des 
ames ; car outre qu'il employoit pour procurer leur 
fang imitation, tous les talens de nature & de grace qua 
Dieu lui avoit dons, it ne ceffoit encore de prier & 
de veiller pour dilpofer, les uns. 3 feconvertir, & pour 
attirer fur Ies autres les graces qui leur etoient necefo 
fires pour fe fortifier Bans la pratique du bien , & pour 
avancer dans Ia vertu. On pent Ie dire en quelque fa-
Son; chacun de vous eft Evequc, c'efl--3-dire, turveil.-
lant du troupeau dons Dieu vous a charges , & par 
confequent etes oblige de veiller fur tons ceux qui Ie 
compofent : Parce que , comme dit Saint Paul , zaus 
deveZ readre compgc a Dieu de leurs antes. Penfez-vous 
duelquefois devant Dieu, combien cc compte eft ter-
rible ? Lame de chacun de ceux clue vows conduifez 
eft intiniment che're I Dieu , & ii quelqu'un fe perch 
par votre faute, it l'a dit & it le fern, .il vous deman-
dera arne pour ame. Vous aver de deux fortes d'en. 
fans inftruire , les uns font . libertins , & :porte's att 
mal, Ics autres font bons, out au moins ont de l'incli•i 
nation au bien: Priez continuellement pour les uns & 
pour les autres, a 1'exemple de Saint Marcel, particu-
lierement pour la converfion de ceux qui out de mau- 
vaifes inclinations; & tachez de.conferver, & de con-
firmer Ics bons dans la pratique du bien. Faitec cepen-
dant que votre loin; & vos plus ferventes prieres ten-
dent a gagner a Dieu Ics coeurs de ceux qui font pore 
tes au mal. 



2 at 	 Uldita~tions 

POUR LA FESTE 

DE S. CHARLES BORROME'E. 
4. Novembre. 

187.1 T. P.E qu'il y a eu de plus particulier & de plus 
C admirable dans Saint Charles, eft qu'il a ete 

parfaitement de'tache des biens de la terre ; II 1'a bien 
fair paroltre, lors qu'ayant ete' pourvu d'une riche Ab. 
baye e'tant encore fort jeune, & fon pere ayant voultt 
s'en aproprier le revenu : Saint Charles prit la liberte' de 
lui dire, que ce revenu ne •lui apartenoit pas, mais aux 
Pauvres, & eut loin qu'il le leur fit diftribue. II eonti. 
nuad'en tiler demc^me quand it fut maitre de fes biens; 
Et lorfqu',iI refida dans fon Dioce'fe, it renonca aux 
Benefices confide'rablcs, dent le Pape fon oncl,e l'avoit 
honore : Il vendit enfuite toutes fes pofleffions , & en 
donna le prix aux Pauvres. Mais cc qui eft taut-:l-fait 
extraordinaire, c'eft que dans une ne'cefihte' publiquo 
de pefte & de cherte, it vendit jufqu'. fes meubles & 
fon propre lit, pour en a(lifter les Pauvres & les mala. 
des, n'ayant pas de quoi les foulager autrement , parce 
qu'il s'etoit depoiiille de tout, & qu'il ne fe refervoic 
rien du revenu de fon Archeveche'. Le de'tachement 
des richefles & des commodites de la vie, eft une des pre-
mieres difpofitions qu'o.n dolt avoir pour etre tout A 
Dieu, & pour travailler au falut des amps: C'a e'te aufhi 
Ia premiere chofe que f efus-Chrift a exige de fes Saints 
Apo&res, & qu'ils ant infpires aux premiers Chre'tiens. 
Si vous voulez donc vous rendre dignes d'être em-
ployez :u: falut des ames, foycz de'tachez de tout, & 
les Graces de Dieu fe repaodront fur vous ayes abon.- 



pour les Fetee. 	 a03 
stance, tant pour vous , que pour Ies autres. Dices, 
comme it eft kcrit dans la Gen6fe ; Donnez•moi des 
ames, & enlevez tout le refle pour vows, c'eft-a-dire, 
pour en difpofer comme it vous plaira ; car except6 
y6tre faint Amour, & le falut des ames, tout le rel{e 
m'efl indiffferent. 

II. P. Il ne fuflit pas d'avoir du detachement ,pour fe 
mettre en etat de travailler 'utilement pour l'Eglife & 
pour to falut du prochain, it faut auffi s'apliquer for-
tement a 1'Oraifon & a la mortification. C'ef} ce quo 
Saint Charles a fait avee of iduite , quoiqu'il fut con. 
tinuellement occupe pour to bien de fon Diocefe : Il 
faifoit cependant Oraifon deux fois par jour fans y 
manquer ; & y etoit fi aplique', qu'un des Religieux de-
regles qu'il avoit voulu reformer , lui ayant tire un coup 
d'Arquebufe pendant qu'il faifoit Oraifon avec fes Do-
mefliques , it ne s'e'mut point du tout, & continua de 
prier. I1 ge'niifoit fouvent devant Dieu pour le falut de 
fes Diocefains, fouvent memo it paloit une partie do la 
nuir on priere ; & s'il lui furvenoit quelqu'afffaire d'im-
portance pour le bien de l'Eglife , it y paffoit la nuic 
entiere. Comme ce Saint fcavoit que l'Oraifon fans 
mortification eft fouvent une illuGon, it no manquoit 
pas de joindre l'une a l'autre :11 vivoit dans fon Palais 
comme un pauvre, auquel on auroit donne 1'aumbne, 
jeunant prefque tousles fours au pain & a 1'eau, & no 
marrgeant jamais ni viande, ni ceufs, ni poi(ion; It por-
toit le cilice, & fe ditciplinoit, fouvent it couchoit 
fur la paille, ou dans une'chaife, & dormoit tres-pen; 
parcc, difoit-il, qu'un Eveque qui a Ie gouvernement; 
des ames ne doit pas titre moins vigilant que les ()fft-
ciers d'Arme'es. Penfez fouvent quo vous devez titre 
homme d'Oraifon, parce quo vows devez' prier , non-
feulement pour vous, mais auffi pour ceux dont vous 
avez Ia conduite, & pour Ies befbins de lours antes ; 
& qu'afin que votre Oraifon ait.fon elfet, vous devez 
y joiudre la mortification. 

187.1 

187.2 
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mcr jufqu'ou it Ie portoit ; car ce qui el} inconcevable, 
31 vouloit tons its ans etre informe' par des me'moires 
de la conduite de chaque perfonne de fon Dioccfe en 
particulier, afin de pouvoir de Con cote aporter toute 
la vigilance, & tout Ie loin poffible pour procurer leer 
faint, & vouloit que les Cures de fon Diocefe affiftaf-
lent Ies. moribonds, & fe trouvaflcnt a l'heure de lour 
mort, qui eft Ie tems ou I'ame a plus befoin do fecours. 
Mais ou le zele de Saint Charles eclata dune manicre 
furprenante, cc fut lorfque la Ville de Milan fut atta-
que'e de pele; car it fe facrifia d'abord pour fecourir 
les pef}iferez , & leur adminifira lui-memo les Sacre- 
wens avec beaucoup de fatigue & de danger, s'expon 
Pant ainfi Iui-meme continuellement a la mort pendant 
tout le tems que la contagion Jura. Ce fut en cette oc-
cafioti que cc Saint Pre'lat fit paroitre, combien it me• 
prifoit la vie, lorfqu'il s'agiffoit de procurer le falut de 
fon prochain. Comparez votre zcle pour la fan~ifica-
tion de vos difciples a celui de cc grand Saint ; car vous 
devez employer toute y&tre vie a les faire devenir bons 
Chretiens: Yeillez.fur eux avec autant d'exaditude que 
Saint Charles veilloit far sous fes Dioccfains. 

POUR LA FESTE 

DE SAINT MARTIN. 
1 1. Navembre. 

189.1 	X. P. 	Aint Martin fe fit foldat fort jeune , & le fut 
jufqu'z rage de gaarantc ans ; mais it eut plus 

de foiir de s'enrOler en la tniliee chrctienne qu'en cello 
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de 1'Empeteur; car etant ne' d'un pere Idolatre , & 	189.1 
n'ayant encore qu'onze ans, ii fe fit infcrire dans I'E-
gli(e au nombre des Cate'chumenes, & s'adonna enfuite 
entierement t Ia piece, & au fervice de Dieu d'une teile; 
maniere, qu'il fe fit admirer par fa vertu, merne par-
mi ceux qui avoient deja la grace du Bapteme. I1 avoit 
furtout une fi grande tendrefie pour les Pauvres , que 
Iorfqu'i1 e'toit encore dans Ies Troupes, arrant rencon• 
tre un pauvre nud qui lui demandoit de quoi fe cou-
vrir, it coups fon manteau en deux, & lui en donna 
la moitie' : cc qui fit que Jefus-Chrift , pour lui faire 
connoirre qu'il reconnoifloit ce don comme fait a lui-
meme, lui aparut la nuit fuivante couvcrt de cetre moi-
tie de manteau , en difant : Martin , quoiqu'il ne fit 
encore que catcchuanene , ma revetu dc cc nsanteuu. 
Vous qui etes enrcilez Bans to milice de Jefus-Chi ift , & 
qui etes a fon fervice , & pour ainfi dire a fa bide, 
avez-vous le fervice de Dieu autant a cceur quc Saint 
Martin ? Etes•vous aufli charitables que lui envers les 
Pauvres , quoiqu'il ne fut encore que Cate'chumene ? 
Vous rtes tous Ies jours avec les Pauvres , & vous Ems 
charges de la part de Dieu de les revetir de Jelus. Chrift 
meme,& de ion efprit; avez-vows eu loin auparavane 
que d'entreprendre un fi faint miniftCre , de vous en 
revetir vous•memes, afin de lour pouvoir communi-
quer cetre grace : Car nul ne connoit, dit Saint Paul , ce 
qui eft de Dieu quc 1'efprit de Dieu, & c'ej a I efps',t de 
Dieu, 2joitte t'il , A penetrer rout, tneme cc qu'il y a era 
Dieu de plus profond & de plus cache? Pricz do:ic I'ef-
prit dc Dieu de vous faire connciite les dons quc Dieu 
'ous a fairs, Comme dit Saint Paul , afin que vous les 

ann.unciez a ceux que vous etes char~ez d'in(iruire , 
non avec des difcours qu'employe la fagefle humaine , 
sriais avec ceux que l'efprit de Dieu infpire d [es Mi-
rliflres. 

T.I. V. Saint Martin ay~nt quitte 1'armee, alla trouver 189.2 
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189.2 Saint Hilaire tveque de Poitiers, & batit aupres c1c 

cette Ville tin Monaf}ere, dans lequel iI fe retira avec 
beaucoup de Religieux , & vivoit-la avec eux d'une 
maniere tre's.auflere , & dans tine fi grande piete , .& 
tin fi grand Eloignement du monde, qu'ils fcmbloicnt 
n'avoir plus aucun commerce avec le fiecle, hors quel-. 
ques•uns d'entr'cux, pour les befoins o;dinaircs de la 
vie , & le plus rarcment qu'il leur e'toit poflible. Ca 
ete dans cette retraite ou Saint Martin s'eft donne tout- 
-fait i. Dieu, s'y etant aplique a I'Oraifon avec beau° 

coup de ferveur, & y ayant acquis tine grande habi-
ttide de Ia prefence de Dieu. C'eft dans la Ketraite 
qu'on apreiid a trouver Dieu i c'ef}-lI ou on genre 
Dieu par la facilite' qu'on y a de faire Oraifon, y etant 
prive de tome communication avec le monde. C'eft 
aufii par ces moyens que Saint Martin s'y eft di(pofd 
a de grandes chofes, furtout en fe remplifTnt de 1'ef-
prit de Dieu , & du zeie qui lai etoit neceilaire pour 
Yravailler aufli utilement qu'il 1'a fait au faint des aines, 
Comme vous avez befoin de l'un & de 1'autre, vous 
avez aufli befoin de la Retraite & de 1'eioignement dtu 
monde, dans lequel on ne trouve ni 1'u ni i'autre 
puifquc Ic monde, dit jefus-Chriff, ne peut pas rece-
voir 1'efprit de Dieu, parce qu'il tie le connoit pas, & 
parce que les maximes & les pratiques que 1'efprit de 
Dieu. infpire, font tout•3-fait opofees aux fiennes. 

189.3 	III. P. Le fruit que produifir ]a Retraite de Saint 
Martin, fat que Dieu le deftina' & que le Clerge & 
le peuple de Tours It choifirent.pour etre leur Eve-
que : Ce fut dans cette fon&ion fainte qu'il exerrra fort 
zele pour la deftruftion du culte des Idoles qui etoit 
encore en vigueur dans la France, dont les Rois n'e-
toient pas encore Chre'tiens. Mais comme it fcavoit que 
c'efl a Dieu a etablir fa Religion, & que les hommes 
re font fes Miniftres que pour I'annoncer, & pour la 
faire connoit~e, c'etoit pour ce fujet qu'il s'appliquoic 
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cotltinuellement a jeuner & a prier , fans etre jamais 	189.3 
di[fip6 de fon aplication a Dieu. Ce Saint avoit une 
vigilance infatigable pour tous les befoins de fon Eglife, 
fe regardant devant Dieu charge d'y pourvoir; it fqa-
voit qu'un Eveque a deux chofes a faire , demander a 
Dieu le falut des ames, & executer les ordres de Dieu, 
pour le procurer. C'etoit pour ce fujet que faint Mar.. 
tin partageoit fon tems 3 faire ces deux chofes, t o. II 
avoit une grande partie du tems les mains elevees au 
Ciel pour attirer les graces & les bénédiétions de Dieu 
pour Ia t:onverfion des ames. ib. Il s'y occupoir avec 
tant de ze'le & d'affiduite , que meme a 1'heure de ]a 
mort, dans l'ardeur qu'i1 avoit du falut des ames , if di_ 
foit a Dieu : 2.y s'il etoit encore necejaire a fan peuple, 
it ne refisfoit pas le travail. Que tout votre tems , a 1'e- 
xemple de Saint Martin , foit occupe a ces deux chofes, 
a demander a Dieu avec inftanee le falut de ceux qui 
font fous v6tre conduite , a chercher,  , & a lour faire 
prendre los moyens de le faire. 

v~E94:t~JE~C~7t4X4tr ~E~t e.X E'~t l~" " 	:e4 

SUR SAINTE ELISABETH. 

19. Novembre. 

I. P. 	A piete de Sainte Elisabeth A ete fi grande, quo 190.1 
des 1'31gc de cinq ans elle ne prenoit de plaifir 

qu'a e't e a I'Eglife, ou dans fa chambrea y prier Dieu; 
c'eft ce qui faifoit qu'elle parloit peu, parse qu'elle fça-
voit qu'il cli faciie de parler fouvent a Di.::z, quand on 
parle peu aux hommes, & que le filence ell un des meil-
leurs mcoyens d'e'viter le peche, & de fe maintenir dans 
la fervour. Alin que fes enfans fullent tout a Dieu, elle 
avoit sotto pratique de les mettre fur fes mains des qu'ils 
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190.1 	etoient n6s pour Ies offrir au Seigneur avee des prieres 
ferventes. Etant marice, elle fe levoit routes les nuits 
pour faireOraifon, & des le matin cite alloit a l'1iglife, 
au les genoux en terre cile rcfloit fort long• tcros i faire 
fa priere: Ce fut par cette pratique que cette Sainte pa-
rut comme un modele de piete & de vertu dans fa Famil-
le & dans fes Erats. Ce fut meme ainfi que cette Sainte 
montra par fes bonnes oeuvres, comme Saint Paul 1'cxi-
ge des femmes, la piete' dont eIle faifoit profc$ion. Exer-
cons-nous dans la piete' , a 1'exemple de cette Sainte ; Car 
la ptete, dit Saint Paul , of une grande richeffe & utile ' 
out , & e'er is elle que les biens de la vie prefente , & 
ceux de la vie future ont ete proms. Faites donc enforte 
de vous les procurer par ce moyen qui eft tre's-fu, , & 
fans lequel vous ne pourcz parvenir a poffedcr les s'cri-
tables biers, qui feuis doivent etre l'objet & la fin de 
tolls Vos fouhaits. 

	

190.2 	It. P, Cette Sainte etoit aufli tre's morrifiee, elle pre- 
atoit tousles jours Ia difciplinc ju;Iqu'ati fan;, & quand 
les forces lui manquoient, elle prioit fes fills de Ia lui 
donner, & de ne point 1'epargner. Q and le Roi fon 
marl etoit abfent, elle portoit corftinuellement le cilice; 
quand elle alloit. 1'Eglife, elle s'y tenoit les deux ge-
Uoux nuds en tetre , parce qu'elle vouloit que la morti- 
fication accom pagnat toutes fes aftions. C'e'toit auf i par 
efprit de mortification qu'elle fe faifoit un grand plaifir 
de fervir des Lcpreux ;& plus leur chair etoit pourie, & 
plus elle s'y attachoit : Elle portoit meme un habit fort 
f mple, & d'une etoffe fort commune,par efprit de pe'ni. 
aence. II yen a beaucoup qui veulent avoir de is piete, 
& qui prient Dieu fouvent , meme avec aff &ion , & 
avec fervour; mais it faut qu'ils ayent toutes leurs com= 
modites : ont-ils quelque chofe i foufrir, aufli-teit its fe 
plaignent , & it faut que tout le monde les plaignent I  
& s'interef e a chercher les moyensde les foulager. Com-
anent pout-eon tint delirer de ne xien fouffrir, Voyane 

une 
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ine Reineaimer Ii fort a fe mortifier? Et(~ nt comme vous 
ites retire du monde, vows devez regarder la mortifica- 
tion comme une obligation pour vous ; faites qu'elle 
ferve d'afiaifonnement a tout ce que vous fercz pour 
Dieu, & faires-vous-tn one habitude;afiurez vousqua 
vivre fans e(prit de penitence & fans mortification; ce 
ai'ef{'pas vivre en vetitableChr~tieh, Bien moms encore 
en Religieutt. 

II1. P. Ce qui a le p'us fervi a relever la gloire de 
Sainte Eli(abeth, a eie le grand amour qu'elle a cu pour 
('humiliation : Ayant fonde des Hopitaux , elle y fer- 
voitcllc-meme les Pauvres maladts, les panruit, & leur 
rendoit tomes forces de devoirs , memo ies 'plus humi. 
iians; c'ef} aLfl.i ce dui lui attiroit des reproches d'urt 
grand nombre de perfonnes qui regardoient ces fortes 
de fur& ons comme indignes d'u-ie perfonne de fa qua. 
Site : Mais It defir qu'cllc avoit de la cor,fuiion , faifoit 
qu'elle fe metroit trey-peu en pdne de ces murmures< 
L'ccca(ion (' elle a pies fait paroltre , corubien elle 
avoit a cur d'e;re hum lice, fut lorfqu'apies Ia more 
du Roi ton mari, elle fat cb2i1ee de fn Palais aver fes 
trois en fans & les femmes, 3 dix heures du foir; n'ayant 
point trouve de lieu en elle put fe retirer le reae de ]z 
¢tuit,cIle fe mit daps one etabic, & a minuit elle alla at 
Convent des Reiigieux de Saint Francois faire chanter 
leTeDeunt, pour remercierDieu de la difgrace qui lui 
etort arrivEe, & ptit enfuire pour I' loger un pauvre ca- 
binet qu'un P.etre lui ofFit Far charite, ot1 elle filoic 
pour avoir de quoi vivre, & nourrir fes enfins. N'efl-
ce pas-1a one grande patience pour one Reine? Tachez 
de I'rmitcr, & quand it vows arrive des occafions d'humi- 
liation , recevez-les comme vows etant envoy6es de 
Dieu, & comme tin des plus Brands honneurs & des 
principaux avantages que vous purffiez avoir en ce mon-
de ; & ainli quoiqu'il vous arrive, vous feiez toujours 
£ontens. 

JI. Petrt,t. 	 0 

190.2 

190. 3 
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POUR LA FESTE 

DE LA PRESENTATION 
DE LA 

TRE'S-SAINTE MERGE. 
1, Noventbre, 

191.1 	T. P. 	E n'eff - pas fans fejet que la Sainte Eglife fait 
tine grande Pete de is Prefentatior, de Ia tres-

fainte Vierge , pui{que c'a etc en ce jour qu'elle s'cll coti-
facre'e a Dieu pour lui ctre de'vciiee pe~:dant toute fa 
vie , afin ac s'61oioner , non-feulement de la corrup-
tion du Gic;e, mats d'orer toute oecafion a Con cfprit 
de s'occuper des vanes penfees du monde, & a fon 
caeur de mettre fon af}e&tion a des chafes creees , Iui 
qui n'avoit &e fair que pour aimer Dieu, & pour le 
donner tout a Iui: Ca cte pour cc fujec qu'cn cc Saint 
jour, prevenue non-leulernent de la grace , mats mem.e 
de la raifon, quoique Bans un age fort tendre, eae fit 
a ce qu'on croit, & uric raport d'un pieux & ancien 
Auteur, le vu de chaf'tete perpetuclie; afin , comme 
dit Sint Jean .D.tmaicene, qu'ayant le corps tout-a-laic 
degage de tous ks plai{its de cette vie , clie pert con-
ferver fon acne clans une grande purete. Ca ete en 
vous retiran: du monde clue vous vows etes contaerez 

Dieu , pour vivre Bans cette Communaute avec, uii 
dCgagement enticr de trout cc qui eft clans Ic monde ca-
pabie de contester les fens, & pour y fixer vutre de-
meure, vout devez con{id,rer cc jour-la comme celui 
'4uquc1 a commence vatre bunheur fur la terre, pour6tre 
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confomme un jour dans to Ciel. Mars ce n a pas &é pour 
cc jour-la (eul que vous avez dfl vous contacretr I Dieu ;. 
comme vous y avez fait une confecration de v6rre ame, 
& que v$tre ame vivra €ternellemeiyti v6tre d€vou-E. 
ment a D'reu'doit @tre eternel; & Ii vous 1 avez commen-
ce Cur' la terre, ce n'a tlfi titre que pour y faire comme uix 
aprentifTage de cc que vout devez Faire EterneIlement 
dans It Cll. 

Il.P.Laties-faineVie ges&tantroutedEvoii4e3Dietr. 
& fans aucune relerve en ce Saint jour, fes parens qui 
1'accompagneient dans cetre fainte action, Ia Iai(leren't 
daps It Temples pour y &tr'e elevee dans Ion enceinte 
aver d'autres Vkrges, &• s'y apliquer 3 Ia pratique de 
totites fortes de versus ;)car i1 etoit bien ju(ie , que Diets 
qui vouloit faire un jour de Marie tin Temple a fa Di-
vinire , fit en elk cles Con enfatrce quelque chofe dd 
grand, par 1'emin.rce de la Gracedont it l'hoboreroit, 
& par •1 'excellence drs vertus qu'i1 produiroit en elle. 
C'cit pourquoi elle s"e1i toajours emp'oyie duns It 
Temple , die un pieux Auteur,  •, au fervice de Dieu , 
& au faint cicercice du Jc' nic & de la Priere, qu'elle fai-
foit jour & must. C'eft ainf 'que cette Vierge toute pure 
a veclt ffintement pendant tout le tens qu'elle a p06 
dans It Temple.. Vous avez le #sonheur d'etrc dans is 
maifon de Dieu, & vous vous y Ares enggez a fun 
fervice: Vous devez. 16 ,Voris y rem put de grace par 
Ie faint. exercice-  de 1'Orai(on. %*. Vous y etudier . 
pratiquer les vertus qui convicnnent ie plus a vo(t'e 
star. ' Ce (era par ces faints exercises que vous vous ren-
drez capables de vows y bien acquitter de votre de• 
voir; car vous ne bous en acquitterez 'comme Lieu 1e 
demande de vous, qu'autant que vous vous rcndrer, 
fideies & ire's-aflidus au faint exerrice de 1'Oraifon ; cc 
fera par ells aue le faint Efprit viendra en vous, & 
vows aprendra , comme je[us ChriPt le promec . fes 
saints ApBtres , routes Ics ve'ritez de la Religion r  6C 

O s 

191.1 

191.2 
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191.2 les maximes du Chrift iani(me .quc vous devei fcavoir $t 

pratiquer tres-parfaitement, €tent obligcz de les in(px- 
rer aux autres. 

191.3 . III. P.' La demeure de la tres-fainte Vierge dans le 
Temple a cu cet effet, de faire de Ion cccur un Tern- 
pie Saint an Seigneur, & un Sanchuaire an Saint Esprit: 
C'et au$i ce que 1'Eglife chance d'elie en ce Saint 
jour , qu'elle etoit Ie Temple du Seigneur, & le Sanc_ 
tuaire du Saint Ef'prit; & que- c'a ete pour cette raifon 
qu'elle a ete la (eule qui ait plu a Dieu d'une manicre 
.fi parfaite & fi releve'e, qu'il n'y a jamais eu aucune 
.creature qui ait ete femblable i elle. Comme elle etoit 
Bette fille que le Seigneur, felon ees paroles de la Ge-
neCe, avoit prepare€ pour (on Fils, le jour du Seigneur 
.aprochant : comme it eft dit par un Prophete : c'a eti 
pour ce lujet qu'il Ic l'cli prepatee auparavant, & qu'il 
s'en el} fait une vi&ime Sainte qu'il s eft confacre'e ; & 
que , comme ii eft dit dans I'Apocalypfe ., elle a. fug 
dans le defert, c'eft i-dire, dans le Temple, qui etoit 
un lieu fepare du commerce des hommes , ou elle s'eff 
fait une retraite que Dieu lui avoit dcftine'e; car it etoic 
it propos que le Fils de Dieu, devant faire en.elle fa 
demeure , €Ile tie convert$t  plus,au- dehors avec le 
commun des hommes , mais que toute fa convet fatior 
flit Bans Ic Temple du Seigneur, qu'elle y converfit 
meme plus ordinairement avec les Anges qu'avec fes 
Compagnes , pour fe rendre d;gnc d'6tre faluee par 
un Ange de la part de Dieu. Honorcz aujourd'hui la 
tras-faint€ Vierge comme le Tabernacle & le Temple 
vivant que Dieu meme s'efl ba;t, & a ornede fes pro-
pres mains; & priez-la de vous obtenir de Dieu Ia gra-
ce - que v6tre ame foit fi bien ornee, & Ii bien difpo-
fee 3 recevoir la parole de. Dieu , & 3 la communigtrer 
aux autres; que vous devenicz par fou intercef{ion des 
Tabernacles du Verbe divin. 
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POUR LA FESTE 

DE SAINTE CATHERINE. 

VIERGE ET MARTYRS. 

z 5. Novembre. 

I. P. Ainte Catherine ayant ete' convertie a Ia Foi 192.1 S
des fa tendre jeunelle, trouva un rroyen fo-

lide dc conferver la Foi dans Ia Ik&ure des Livres 
Saints, & s'y attacha de maniere qu'elle let poi edoit 
parfaitement; de forte, que Iorfque quelques-unsvou. 
Jurent Ia dctourner de 1'exercice de la Religion qu'eI-
le avoit embra!Iee , aucun ne pQr jamais l'ebranler ; 
e11 y flit me'me Ii ferme. , que dans le terns gt'elle 
fat prife par ordre de 1'Empereur , comme ii' vit 
qu'elle parloit avcc tant d'energie touchant fa Reli-
gion , ayant fait a(Temb(er des Phflofophes & des plus 
habiles d'Alexandric pour Ia_ convaincre , ils ne rem. 
porterent de la difpute qu'ils eurent avec elle, que la 
confufion d'avoir ere furmontcs Dar une El;e. Yoyez 
de quelle confequence it eft pour vous de bien fca_ 
voir 1'Ecriture Sainte, puifque Saint Paul nous ali'ure, 
que celui qui l'ignore, fern. lui-meme ignore , & que 
c'ef}-elle qui affermit dans la Foi & dans la pratique 
du bien Y car, comme dit le memo Saint Paul : c'efl. 
elle qui nfruit pout le f4lut par la Foi qui eft en efus_ 
cm ifl , & qui itant tnfpiree de Dieu eft utile pour snJ1rui-
re, pour reprendre , pour corriger , & pour conduire . 1a 
piece , & 4 la juflice , afin que 1'homme de Dieu fait par-
fait & bien difpofE a Coates fortes de bunnes aavres. C'efl: 

Oz 
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a t 4 	 Meditations. 
Favantage que faiute Catherine a tire de la le hire 
Ia fainte Ecriture , & qu'il eft de confequence que 
vous en retiriez , vous qui etes charger de la part de 
Dieu, d'inflruire , de reprendre , de corriger, & de 
conduire a la pie'te, les enfans qui vous font confiez; 
liCez•la done frequemmeut , & que cette fainte le£ture 
vous rempliffe tellement de 1'efprit de Dieu , qu'elle 
vous f lle faire avec facilite routes ces chofes. 

1I. P. Sainte Catherine s'etant bicn remp'ie de 1'ef-
Qrit du Chriflianrfrne , & etant bien fonde'e dans 
la Foi , fe retira tout-a-fair du monde pour vaquer 
d'une maniere toute pariiculiere a la Priere, a laquel-
le the employoit beaucoup de tems , pour appliquer 
fon efprit & ion cceur a la meditation des ve'ritez fain-
tes qu'elle avoit apprifes dans ics Livres divins , & 
pour s'etudier a les pratiquer , regardant les pauvres 
qu'ellefervoit fouvent, commejefus-Chrift meme. Que 
c'e0 une chofe admirable & d'une P-rande utilite pour 
ceux qui veulent vivre dans la piete & dans 1'exercice 
de la vertu , de mcditer fouvent les maximes fainter 
& relcvees qui font contenues daps l'Ecriture fainte , 
& qui font beaucoup an elluS de tout ce que l'efprit 
humain peut concevoir par lui-memo : tile eclaire 1'cf 
grit par le moyen de cette lnmiere divine , qui . com_ 
me dit faint jean , 61aire tour les hornmes qui viennent en 
ce monde ; & comme ce qu'elle rertferme, font , dit St 
Paul , les Ordonnences du Seigneur; la Meditation qu'on 
en fait , anime a !cs pratiquer. Servez-vous a 1'exemple 
de fainte Catherine , de cc moyen pour vous fantifier ; 
zneditez fouvent les paroles de l'Ecriture fainte, pour 
vous encourager a faire le biers , & a vous couduire 
felon 1'efprit de v6tre etat ; car la parole de Dieu qui 
y eft contenue , a cet effer , felon faint Paul , pare c qu'el. 
le eft vivante & e f caee , & qu'elle perce plus qu'une Epee 
a deux tr4nch4enr ; the enter meme , continue ee faint 
Ap6tre, & pfnftre jufques daps les reJlis lcs is rubea~ 
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de fame & de l'e(prir Servez vous-en donc pour cette 
kin, puirqu'c1le procure de Ii grands avantages. 

III. P. Cette Sainte ayant etc accu[ee d'et~e Chre• 
Lien ;e devant 1'Empercur Maximien. qui to trouvoit 
aloes a Alexandrie ; & cet Empr reur voyant qu'il n'a_ 
wait pu 1'engager par fes raifons a changer de Re}i• 
gion , & a reprendre Ie culte des faux D;eux , voulut 
tenter la voye de la douccur & cell.e des promeffes 
pour la ggncr , & la porter a faire ce qu'il fouhairoit 
d'e!Ic ; mais voyant que tour Ics moyens dont it fe fer-
voit ctoicnt inutiles , & n'ctoient pas capabies d'atteuu. 
drir le coeur de ccrte Sainte , dont la conflance etoit 
inebranlable, it la fit fouetter cruellement, & la IaifTa 
enfuire douze jours en prifon , fans qu'on lui donnat 
prefque rien a manger : Il la fit mettre enfuite dons des 
roues qui devoient reduire tout Ion corps en morceaux ; 
mais comme par le fecours de la grace , elle ne recfit 
aucun mal de toutes ces tortures , I'Empereur ]iii fit 
tranchcr Ia tete. La Retraite , Ia Priere , & la le6ture 
de 1'Ecriture fainte, fervent ordinairement comme ils 
firent a I'egard de fainte Catherine , a difpofer une ame 
a fouffrir avec courage tout ce que Dieu veut qu'eile 
fouffre ; & quand on s'y eft difpofc par ces trois moyens , 
it arrive fouvent qu'on fe rend comme infentible aux 
fouffrances , parce qu'on les reçoit de la part de Dieu, 
& comme des moyens de s'unir etroitement a lui , & de 
Ic poffeder. Vous ferez c. mme cette Sainte, contens & 
confolez de Dieu dans les fouffrances, Ii vous vous ydii' 
pof'ez comme elk. 

192.2 

192.3 
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POUR LA FESTE 

DE SAINT ANDRE 
A P OST RE. 

30. Novenibr•e. 

78.1 	I. I.Aint Andrea ant ete quelque terns Dif~iple 
S de faint Jean- Baptifle , fe fit Di1ciple de Je[us.. 

Chrill, lorioue paffant fur Ie bord de la hlcr, it rappel-
]a avec faint Pierre fon frerc, en leur difant qu'ils le tui-
vi{ient , & qu'iI les fercit pecheurs d hommes; & aufia-
tot, faint Andre quitta tout , & luivit Jelus.Chri{l: Il 
avoit eu I'avantage de eonnoirre Jefus quelque-terns 
auparavant , parce que faint Jean le lui avoit montrc, 
& dcs-fors it s'etoit mis la finite ; & ainli cc Saint a cu 
l'honneurd'e'tre le premier Difciple do Jefus-Ch~i(I,qui. 
lui temoigna toajours uric affc&i:mn route particuliere . 
& l'avoit louvent a fa compagnie. Le moyen d'etre hier~ 
aime de J.fus , e{l, d' ,rre atrachc a' 1ui , de tout quitter, 
pour lui. & fans heiircr, de faire toi:t ce qu'il co.,iman-
de , & tout ce ciu'il infpire aura-:ur qu'on entend fa, 
voix. Vous avez 1'avantage d.- vous Eire mis a is fuite 
de Jefus , & de vous titre retirez du monde ; avez vous 
tour quitte pour lui? n'avez-vous plus d'attache a ricn ? 
& e'tes-vous fide'les a fuivre la voix de Dieu , lorfqu'ii 
vous parle Bans I'Oraifon ? ne negligez-vous pas fou-
vent fes fainte.s infpirations? Et, cornme dit le Prophete 
Roi , n'endurcifjeZ2uus p,s,c vn; Curs , & ne les rendez-
vous pas indociles a la Grace , loriqu'elle les previcnf. 
pour executer ce que Dieu demande d'eux ? Q, inc. 

on en ufe ainf qu'arrive.t'il ? Dieu reure L grace, 
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nous abandonne a nous-memos & a rbtre propre fbi- 78.1 
bicfle ; alors , n'ayant plus la grace de notre etas, nous 
ne pouvons plus nous y foutenir. 

1I. P. Saint Andre a execute aver fidelite , ce que 78.2 
Jcfus-Chrifl lui a predit en 1'appcllant a foi , qu'i[ 
feroir pecheur d hommes, c'eft-a-dire , qu'il gagneroic 
:ies homrnes a Dieu , & q i'il les attireroit a Jef us-Chrift 
par les filets de la glace Apofto]ique qu'il lui commu-
n;queroit : 11 avoit deja mecn:. cu part 3 cette grace des 
gh'il avoit connu Jefus , & Iui avoit amene fon frere 
taint Pierre ; ce qui fait dire a faint Pierre Damien 
clue ce Saint, des le commencement de ion apprentifia- 
ge dans le Chrifiianifine , s'apliquoit deja a faire du 
Bruit dans les ames , & etoit deja devenu Predicateur 
de la verite , dont a peine it etoit Auditeur : que cc 
nouveau Dilciple, non content du loin qu'il avoit de 
fon propre falut , cherchoit encore des condifciples. Ce 
Saint continua a etendre fon zele dans beaucoup de pays 
apres Ia delcente du faint Efprit , parce qu'il fcavoit 
que Jelus Chrift n'avoir laiffe fes Apotres fur la Terre 
que pour precher par tout fa Doftrine. Vous etes ap4 
peliez aufli bien que les Saints Apotres , a faire connol. 
ire Dieu, vous avez beloin pour cela d'un grand zele; 
demandez a Dieu une portion de celui de cc faint Apo_ 
tre , & le regardant comme votre modele , annoncez 
antatigablement Jefu>-Chrifl & fes faintes maximes 
vous devez pour cette fin , les avoir pui(ees en Jefus-
Chrif} , etant fouvent en fa compagnie , par votre alli- 
duite a 1'O; aifon ; c'efI-la , ou apres avoir apris 1'obli-
hation ou vous etes d'infiruire Ics autres , vous dcvez 
ne vous epargner en rien pour procurer route forte de 
aloire a Dieu. 

	

III. P. Saint Andre , apres avoir preche dans I'A- 	78. 3 
cha e , fut tnene devant ogee Proconl'ul de cette Pro-
vince , qui lui deffendit de precher I'Evangile au Peu-
pie ; mais routes ces deffenfes ne 1'empecherent pas de 
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78.3 s'acquitter de ion minifiere , confid&rant que Jefu,4-

Chrift e'toit plus refpettable que ce Proconful ; & com-
me taint Pierre avoit dit au Prince du peuple Juif , 
._qu'il etoit plus jufte d'obeir a Dieu qu'aux hommes. Ce 
Saint parla enfuite avcc Cant de force de Jefus-Chrifa , 
de fes humiliations , & de la Croix fur laquelle it 
€toil mort , que ce Juge le condamna 3 mourir fur 
une Croix, aufli-bien que Jefus-Chxift ton Maitre; & 
avant qu'on 1'y arrachft , it le fit fouetter cruel'ement. 
D'abord que ce faint Apotre vit la Croix qui lui etoit 
preparee, it s'eeria que cette croix lui etoit bien che-
re , & qu'il y avoit long-tems qu'il la defiroit , qu'il 
1'avoit meme recherche'e aver beaucoup d'empreffe-
rnent ; 11 la Aria aulfii de le recevoir tendrement, corn-
me elle avoit re4u Jefus- Chrift qui s'etoit fait honneur 
d'y mourir, & qui 1'avoit renduii aimable & honora- 
ble. Chofe furprenante , le zele de ce S. Ap6tre etoit 
fi ardent , qu'il ne pat fe ralentir jufqu'3 la mort ; ca 
qui fu q.u'etant fur la Croix ou it demeura deux jours 
attaché, it ne eefi'a de pre'cher & d'inllruire Ie peuple 
qui etoit prefent. Avez-vous autant d'amour pour les 
fouffrances que faint Andre en avoit pour Ia Croix , 
od it eft mort ? Les peines, les foufFrances, & les per - 
ffcutions que vous avez foutenir dans v6tre mintf-
tere , au lieu d'abattre vdtre courage , fervent-elles a, 
augmenter votre zele , & a vous animer davantage a 
faire connoitre & aimer Jefus-Chrift. 
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POUR. LA  FESTE 

DE S. FRANC~OIS XAVIER. 
2..Decembre. 

	

I. P. Epuis que faint Francois Xavier fe flit joint 	79.1 
D a faint Jgnace, & que Bans urie retraite ipi-

rituclle qu'il fit par ton conletl , it et t pris le deffein 
de fe donner tout-a-fait a Dieu ; it eut un grand amour 
pour les fouflrances , & fur tout , pour la mortifica-
tion de fan corps & de fes fens , ce tut ce fennment 
qui l'cngagea a faire des penitences extraordinaires ;car 
it paffoit de tems en tems des trois cu quatre jours 
fans manger ; & quand it mangeoit , it s'abftenoit non-
feulement de viandes & de vin , mais auf{i de pain de 
fromcnt , & fe contentoit des alimens les plus vils , &, 
qui etoient 3 I'ufage des pauvres : I1 fe fervoit d'une 
diieipline de fer pour fe macerer,  , & s'en frapoit Ii ru-
dement , que le fang couloit abondamment des playes 
qu'il s'etoit faites. J1 dormoit fort peu , & couchoit I 
terre fur tin pen de paille. Une fois entr'autres , it fe lia 
tout le corps aveo des cordes qu'il y laifra Ii long., 
tems , qu'elles entrerent Bans la chair ; Ic mal qu'elles 
lui cauferent fut juge incurable , & it en fut gue'ri 
miraculeufement par la priere de fes compagnons. 
11 Cuca une fois un ulcere plein do pus , & qui faifoie 
bondir le cceur. C'efl par une vie ainfi mortihee que 
Jes Saints qui ont le plus travaille au faint des ames, 
fe font di.fpofcz & fe font mis en etat de faire de tres- 

rands fruits dans ce miniffere. Dieu vous ayant apel- 
ltz a uu emploi k releve , 11 vous tie pruvez pas pra- 
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tiquer de fi grandes mortifications , au moins devez.. 
~'Qus mortifier vos fens & votre e(prit propre , qui ne 
doit plus vivre en vous , puifque Dieu demande de 
vous que vous ne viviez , & que vous ne vous con-
duifez que par Ion divin cfprit. 

I1. P. Cc Saint par qui Dieu voutoic faire de gran-
des chofes, a en fort a eceur l'amour des humiliations, 
fgachant que c'eft aux humbles que Dieu donne plus 
ab, ndamment is graces pour couvertir les ames ; & 
Jcfus Chri1$ le fait affez connoitre , en cc que la fcule 
chofe qu'il propole comme une lecon'a apprendre a 
fes Saints Apotres, eft qu'ils foient humbles de cc ur , 
pour leur temoigner quc c'etoit ce qui les rendroit plus 
capable s de leur miniftere , a l'egard de li converfion 
des awes. Ca cte dans cet cipric d'humilite . que St 
Francois Xavier a toujours fait fes voyages a pied , quel-
ques longs qu'ils fufenr , fi cc n'e'toit ceux dans lef, 
quels it .failoit traverfer les Mers, C'etoit dans le memo 
efprit qu'il logeoic ordinairement dans les hdpitaux ; a 
pendant une longue navigation , it fervit de valet 
tout le monde, & Ie fit enfuite pendant deux mots le 
domeftique d'un Cavalier Japonnois ; It ecrivoit a ge-
noux a Saint )Egnaee (on Superieur. Ce fut ainfi que cc 
Saint Ce di(pofa a la converf.on d'un grand nombre da-
mes ; car Dieu en ufe ordinairemen.t de cette maniere 
a 1'egard des homtues qui lc fervent avec humilite 
comme la tre's+fainte Yicrge Ic temoigne dans Ion Canti• 
que, qu'il s'efr conduit a !on cgard :Plus its ont d'hu.. 
milité , & plus it Fait en eux de grandes chofes. Vou-
lez-vous convertir & gagner a Dieu facilement vos Dif. 
ciples, foycz enfans comme eux , non en prudence , 
dit Saint Paul, mais en malice : Plus vous vous ferez 
petits , plus vous aimerez a Ctre regardez comme tels : 
plus vous chdrirez les perfecutions & les humiliations 
qu'on pourra vous fufciter ,plus vous toucherez ics 
cars de ceux que vous inftrui(ez , & les engagerez a 
vivre en vericables Chreciens. 
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TTI. P. TI eft inconcevable combien Saint FrarSois 	79.3 
Xavier('etant rempli do 1'cfprit de Dieu - avant que 
d'être employe a pre'cher le Saint Evangile) aconver-
ti d'ames a Dieu : On compte pInfieurs centaices de 
milliers d'hommes qu'il a converts dais les Indes & 
dans le Japon ; I1 baptifa plufieurs Princes , & meme 
aufli pluheurs Rois. I1 s'cmployoit a pre'chcr , a cate-
chifer , a con Idler, a vifiter les Hdpitaux : Lnhn , ton 
ztle etoit Ii extraordinaire , qu'iI fe trouvoit toujours 
prey en tout tems a exercer les fon&ions Apofielid~:es ; 
& que rien, quclque bas qu'il fur , n'ctoit au-ddlous 
de lui , lorfdu'il s'agiffoit de la converfion des ames. Ce 
Saint avoit particulierernent un Ii grand zele pour I'inI. 
rrudion des enfans (qui lui avoit ete inlpirc par faint 
Ignace ) qu'il ailoit par Ics rues fonnant unc clochcttc 
pour )es faire venir au Cateihi!me : Et it s'apIiquoit 
u -rnemea lour aptendre lea priincipaux Mifleres de n£-

tre Religion. Q e vous devez vous eflirner heureu~; 
d'être apeilcz a excrcer Bette fonFtion dans I'Rglife s 
dont cc grand Saint s'e1I fait honneur : Vous devez afb 
pirer a entrer en participation du zele qu'il avoit pour 
in fi grand emploi , & de prendre les moyens dont ce 
Saint s'eft fervi pour fe diipofer a faire tant dc con-w 
VerfoDs. 
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POUR LA FESTE 

DE SAINT NICOLAS 

EVESQUE DE MYRE. 

6. Decembre. 

80.1 1. p.N raporte de faint Nicolas, qu'il a ete des Con 0 bas age tres-aufle're en fob vivre , & cette 
vertu a paru des lers qu'il etoit 31a mamclle. Les Met.. 
credis & les Veiidredis , it ne fucoit qu'une fcule toffs 
le jour le Tait de !a nouri(le. Leant ainfi accoutume a 
jeuner , it continua cette i'ainte pratique le rcilc de fa 
vie, pcindant liquelle it cut la mortification fort a c rur 
11 le revetoit fouvent d'un cilice. Dieu lui donna aulti 
oecaiion de fouffrir , & d'cxercer la patience par un 
long 6anniffement , auquel le condamna 1'Empereur 
Diocletiet , pendant lequel ce Saint s'eilimoir heureuz 
ide rendre iaria un temoignagir public de fa Foi : La 
'vie au{tere & penitente e(} la gatdienne de la ehaftete, 
& difpole l'ame 3 I'amitie de Dieu; car la degageant 
du corps & des plaifirs grofrs , c-lle la rend capable 
de s'appliquer a Dieu, & de recevoir fes lumieres , cite 
eloigne meme d'elle tous les obilacles qui pourroicnc 
1'empecher de poflfcder 1'elprii de Dieu. Si vatre vie 
n'eft pas Ii autere quc 1'a Cite celle de ce Saint ; vous 
devez au moins la rendre auft6e en tine au*re manie-
re , & convenable d vttre etas, en vous mortifiant toes 
Ies fours en quelque chofe dans vos repas , foit pour 
la quantite , bit pour la qualite , ou pour le gout des 
viandes ; foit en mangeant avec beaucoup de mode'ra. 
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don, bit en fortant dc table fansetre entierement rafla- 	80.1 
fi: , & en n'accordant a vos fens que cc qui Icur ell 
ablolumcnt neceffaire. Etes-vous hd~lcs a ces prati-
ques 

	

II. P.Ce Saint aimoit l'Uraii n , &: cc ft:t par fon 	80.2 
lecou ► s qu'ii apaifa une fu;=eule tempece, ioriqu'etanc 
fur la Mer , ii alloit vilir r par dev+~.iou les faints lieux 
d: jcrufalcm ; c'etoit mete pour faire O aifoi avee 
plu dc faciiitc & plus de Religion , qu'il frrquentoit 
beaucoup 1cs Eg!iles , & qu'il y alloit des Ic (;rand ma- 
tin ; c'ef aufli cc du'ou di t , qui a donne occaGun de 
Ic cho;lir pour Evcque dime maniac qui femble rni. 
raculcuf ; Iit S'a cte aufli 1't)raifon qui lui a beaucoup 
fcrvi a conduire fon Diocefc , s'etaot rempli par ion 
moyen de I'eforit E?ilcopa( , & de la fagelie divine 
r:eccffaire pour la con duite des ames. L'obiigation que 
vows avcz d'ini}ruire ;es cntans , & de les clever dans 
1'elprit du Chrilliauifrn:: , vous doit en1;.3aer a etrc fort 
affidus a la priere , afin d'obenir de Dieu les graces 
dont vous avcz bcfoin , pour vous bien acquitter de 
vGtre emploi ; & afin d'attirer fur vous les lumleres 
dont vous devez titre e'clairez , pour former Jefus- ClirifE 
daps les cccurs des enfans qui font confiez a votre con. 
duire , & pour leur communiqucr l'eFprit de Dieu. 
Aprenez que pour vous remplir de Dieu , autant que 
vows le dcvez ctrc dans l'etat ou fa Providence vous a 
:mis , vous ttes dots l'obligation de convcrfcr fouvenc 
aveC Dieu. 

III. P. L amour que Saint Nicolas avoit pour Ics Pau- 80.3 
ores, etoit furarenant ; car it lui faifbit chercher tons 
les moyens pofiiblcs pour pourvoi: a-leurs befoins : Ce 
fat cet amour qui I'engagea a porter lui-meme , m~is 
dune manicre fecrette pendant Ia nuit , & par trois foil 
differentec, cc qui etoit neceflaire pour fervir de dotte 

trois frl;es , clue lour pere etoit pret de profi►tucr, 
!parse qu'il n'avoit pas dequoi !es marier. Ce tit par 
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80.3 Bette meme charite , qu'il delivra un jetine garcon qua 

etant captif chez les Sarrafins , & qui fervant le Rci I 
table , invoqua cc Saint le jour de is Fete , & le pr. 
de lui etre favorable. Vous e'tes dans I obligation d'in-
f}ruire les enfans des pat•vres, vous devez par confe-
quent avoir une tendrefle route particulit re pour eux, 
& procurer leur bicn fpirtruel autant qu'il vous fera 
po{fible , les rcgardant comme les membres de Jefus- 
Chrift , & comme (es bien. aimez : La foi dont vous 
devez Metre animez, Vous doit faire honorer Jefus-Chrilt 
en lours perfonnes , & vous les dolt faire preferer aux 
plus riches de la terre , parce qu'ifs font les vives Ima. 
ges de Jefus•Chrift n6tre divin Mlaitre. Faites voir par 
les foins que vous en aurez , que veritablement us vous 
font chers ; & demandez a Saint Nicolas lour Patron 
qu'il vous obtienne de Dieu quelque part a fort amour 
pour les Pauvres, fur rout un grand zele pour lour pro-
curer la purete , vertu qui eft h difficile . conserves 
Bans un iiecle auffi corrompu que le not:c. 

SUR SAINT A IM B O ISE 

ARCHEVESQUE DE MILAN, 

7. Decembre. 

81.1 1 P.Aint Ambroifede Gouverneur de Provinee, fat S elk Eveque de Milan par one efpece de mira-
cle , & par in(piration de Dieu , lorfqu'il entra dans 
1'aifemblee des Eveques de is Province , feulement 
pour empecher que les Arriens qui vouloicnt choifr 
un Eveque de leur parts , ne caufafent du defordre. Ce 
Saint fit alors ce qu'il put pour s'opofer a fon eleti.on ; 

tttais 
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mais n'y yant pas rcu i , pour perdre tout-a-fait l'ef= 	81.1 

prit du recle , cn quitrant Its cmpiois qui Ic regar-
c'o cnt , ii abandonna tout cc qu'il y pof3'edoit , & dou-
n : roue (t?;7 bicn au :t Pauvres & 3 1'Eglifc : C'etoic irni- 

A 

ter Ios Apctres qui quitrcre, it rout pour iuivre notre 
Seigneltr , & pour p:cc'.to'r 16a Evangile. Cec efprir de 
pauvretc dons rut rcmp!i c:: t..inc Prat ,des lors do 
Ion aVCnciDcnt 3 i i a:k pat, ]ut infpira un tel amour 
pour lcs Pauvres , qu'il vcud'it ;ufqu',iux vaiffeaux fa-
crcz dans les neccflirez p::! liques pour lour foulage_. 
merit. Pour commencer :i ctre tout•a- a t a Dieu , it fe 
Lint rendre pauvrc ; It fur mc—Ane avoir autant d'af' c-
tion pour to pauvrct4 , quo les rnondains en out pour 
les ric,11cl cs, c'ct' le premier pas quo J.fus-Chri(t veuC 
elu'on file pour entry dans le cl;.m.n de ra perEeErian a 
Aimrz-vous effcccivcm::cnt !a pauvrctgi & pour en don- 
nor des prcuvcs , etes-vous content dc manquer de 
ciuclque chore , rn"r.Ze du ncce(i.iire ? Eprouvez-vous 
louvo_nt la-dc(lits. 

II. P. Cc Saint avoit unc eloquence, qui , lorfc1u'il 	81.2 
fat Evequc, de naturclie , devint c6lcfle . & route di.1 
vine. Elie lui fervic tellement a la conversion des ames, 
que rien ne pouvoit lui reIfer , & qu'c,le Cut en 1ui 
la force avec Ie fecours de Dieu , de converter flint 
Augu[lin ; & d'un opiniarre Manici;ecn, den ;tire un 
des plus ;rends Do&eurs de 1'Lgli(e. Elk flit au(Ii cau-
fe quc les hz reriques Ic c.aignoient , & n'ofoient s'at-
taquec a iai , payee qu'il eto:t foul capable de les con-
fondre tour, joignant a for eloquence & a fa piece cute 
force & tine fermete merveillcutc, fouienue d'un des 
fintereffement extraordinaire, Vous n'avcz pas befoirn 
d'une eloquence pare:lle ; mais i1 fauc que vows parcici-
piez a Con zele Apoftoligt'e , pour travailler utilement 
dans vStre emploi au faluc des ames. Demandez fouvent 
a Dieu la grace de toucher les curs comme lui, c'eff 

I.T. Partin. 	 P 
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81.2 la grace dev6tre Ftat ; car ii ferviroit de peu a ceuxque 

Vous inftruifez , fi, comme dit faint Paul , dcs Juifsb 
leurs ciprits demeuroicnt aveug!es & endurcis apres 
cant d'inflruc:tions ; & Ii , apr ,s que vous leur aurez 
cant de fois annonce les veritcz du faint Evangile, le 
voile demeuroat toujours fur leurs cceurs. 

81.3 

	

	11I. P. Saint Ambroife travailla avcc un mervcilleux 
fucces au retabliffcment de la discipline de I'Eglife , en 
detruifant pluteurs abus qui s'crcicnt gliiTez dans to 
Province ; & porta pour cer effei Ia vigueur Epifcopa-
le jufqu'i un degrc Ii eminent , qu'il relifta aux Empe-
reurs memos qui s'opo(oient a les dc!kins. Et pour 
dormer un fondement folide au retabiiffcmcnt de la dif-
cipiine, it obtint qu'on fit des Ordonnances fur cc fu.
jet, 

 
dans les Conciles aufquels it afi(la hors de fa Pro. 

vinee ; & en fit lui-meme dans pluficurs Conciles qu'il 
fit tenir dans fon Eglife , qui ont fervi a y maintenir le 
bien qu'il y a procure par fon zc(.. Pour rendre vo-
tre zele utile aux autres , vous dcvcz premierement 
1',xercer au-dedans de vous-memes & de v6tre Com-
anunaute :11 faut Bans cette vue , qu'a 1'ebar d de vous-
memes, vous veillez fur vous fans vous pardonner la 
moindre faute, & que vous ne laifiiez rien echaper qui 
deplaife tans bit peu a Dieu, fans vous procurer tine 
penitence capable d'y aporter reme'de. Vous devcz atifli 
par le zcle de la difcipline, fi bien cons ibuer I e:ablir 
& maintenir la regularite dans votre Communaute 
qu'elle devienne uu Cie! terrel{re, of tegnent la cha• 
rite & la paix. 
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Tit;1;111;Ilik T-~!; I 111 
POUR LA FESTE 

DEL'IMMACULE'E CONCEPTION 

DE LA TRE'S-SAINTE VIEKGE. 

S. Decembre. 

I. P. D Ieu avant define de toute eternite la rtes- 82.1 
faints Vierge, pour titre la Mere de In Fils, 

1'a forrt:e= t' lle , C felon Fame & felon lc corps , qu'el-
Ic fet d gnc do Ic ten fcrmcr daps fon in : C'ef} pour-
quoi It i'a prcferv&:: de tout cc qui pouvoit taut fait 
peu !ui dI'p!aire : Et comme f a ,.:roiit ete une chafe 
lac nteulc a la Mere d'un Dieu , d'avoir quclque part 
au peche , Dictu !'a cxemptne par tin privilege tout 
particulier , du pcchc Ori ind. 11 cfl: viai que nous ne 
pouvons pas comprcndre comment cola s'efi fait ; ce-
pendatit it ne nous convient pas de dourer de l'exemp_ 
tion qu'cile a eue du peche Bans fa Conception , puif_ 
que c'efI Ic pieux & le commun fentiment dcs 1d-
les , & que l'EgiiIIe 1'a pour e reab!e. IIonorez done 
aujouid'hui la tres• fainte Vierge , ccmme la plus pure 
de toutcs les creatures , & Ia fcu!e , quit fur is terre, 
air ctc cxemptc du peci.e Originel ; Dites-lui aver tou-
te l'EgliCc, qu'elle eii tours b i1e , & qu'en fon ame n 
it n'y a aucune taehe du peche , non pas meme de ce-
lui qui a cte commun a tons Ics hommes ; Et priez-13 
qu'en cc faint jour, en vertu de cette Grace extraor-
dinaire que Dieu lui a fate, elk vous ebtienne de Dieti 
celle d'etre tout a-fait dcg gez de la corruption du lie-
dc pendant Ie temps de vôtrc v,,e, & qu'ii ne fe trou- 

P a 
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82.1 ye plus en vous aucune habitude de peche , qui eR 

cc qui rend une ame indigne des graces particulieres 
de Dieu. 

	

82.2 	I1. P. Non feulcment Ia trc=-faintc Viergeae'te pre- 
fervee du pechc ()rit;inel en (a Conception,; maisaufli 
e'.le a cue en ce moment one grace alez abondante pour 
Ia prelerver de tout peche Ac`Iuel , 	cette grace a e,e 
Ii efficace en elle , qu'clle n'en a jamais comynis on f ul ; 
c'eft cc qui fait que faint Augui;in dit, que lorfc1u'on 
parle de peche', it en faut excepter la tres-Iainte Vier-
ge ; Et les faints Peres la comparcnt a I'Arche d'AI• 
liance qui etoit fate d'un bois incorruptible , pour 
nous marquer que des le premier moment de Ibo Ere, 
elle a rccu la grace de l'innocence & de la juflice ori-
gir.elle qu'elle n'a jamais perdue , quoiclu'elle cut 
comme nous, le pouvoir de faire Ic bien & le mal. 
Reconnoiffons que dons la tres-faintc Viggo , i1 n'y a 
eu aucune action qui ne 1'ait rend ue digne. de Dieu, & 
& que fon ame a toujours ate rcmplie de lui pour Ia 
ciipcfer a contenir & a former en elle le corps d'un 
Dieu. Vous avez le bonheur de renfermer en vous fou-
vent le corps du meme Dieu, rer.dez-Iui donc par vos 
anions faintes le refpc que vous lui devez , & com-
portez-vous toujours d'une maniere qui bit digne de 
lui , afin qu'il s'aff Etienne a vcnir en vous & a y re-
fi ler ; & faites v'oir par votre conduite, que vous vous 
eflimcz hcurcux de Ic poUder,.& que ne pouvant pas 
toujours avoir en vous ce !acre corps , vous ne ceflez 
pas pour cela de pufleder Ion cIprir. 

	

82.3 	III. P. Dicu pour rendre la tre's.fainte Vierge toute 
pure au moment de fa Conception, 1'a encore prefer-
vee de la concupifeence, e'ea-a dire, de l'inclinarion 
au peche > ne voulant pas que ricn de ce qui y a ra-i 
port , approchat d'elle. Commc it cif Ia faintete mime, 
it n'avoit garde de fe joindre I une creature fouillee de 
la moindre tache. Rendez graces a Dieu avec Marie des 
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grandes tholes qu'il a faite3 en elle ; Et la regardant 	82.3 
comme le chef-d'oeuvre des mains de Dieu , deman-
dez-lui qu'il vous degage de tout cc qui peut contri-
bucr a vous faire tomber dans la moindre faute , fur-
tout dans aucun des pechez auiquels vous avez ete fu-
jets dans le fiecle. 

PO UR LA F E S T E 

DE SAINT THOMAS 

A POS T R E. 

z 

 

I. Decernbre. 

L P. SAint Thomas qui avoit pouffe fon zele jufqu'a 84.1 
exciter les Apotres a ne point quitter Je(us-

Chrif} , & a mourir plutot avec lui , ne voulut cepen. 
dant pas croire qu'il lilt reffufcitc, fur le raport qu'ils 
lui en firent, & leur declara qu,i1 ne croiroit qu'apre's 
avoir vu. On improuve beaucoup l'incre'dulite' de faint 
Thomas dans cette rencontre & avec ratfon , parce que 
fans chute it auroit dtz aj.ofater foi a cc que lui difoient 
les autres Apotres qui avoient vft Jefus-Chri11; & ce. 
pendant la plapart des Chretiens font plus incredules 
que faint Thomas , puifqu'ils ne croyent pas a Jefus-
Chrifl ; car it eft dit Bans 1'Evangile, Bienheureux fon- 
les P4uvres , & its les ef}iment malheureux. Jcfus_ 
Chrif dit qu'il faut faire du bien a fes ennemis , & 
prier Dieu pour eux ; & its ne penfent qu'a fe venger 
dos outrages qu'ils fe perfuadent qu'on leur a faits, & 
do rual a ceux qui leur ont nuy en queique chofe. Je-
fus•Chrill; dit qu'il Ltut'porter fa Croix toes les fours., 

P J 
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1; o 	 Mfditazionr 
& ils cherchent tous les inoyens potlibles de s'exemp- 
ter de fouffrir. Ef.ce avoir Ia foi, & croire I'Eva
gile , d'en ufcr ainfi ? Ne (oyez pas fi aveuglez , puif-
ciue vous avez i'avantage de me'diter & de lire taus les 
j'rurs les vcritez dc 1'Evangile, & que vous~tes chargez 
de les enfeigner aux autres. Faitcs paroitre par la con-
formire' que ves atcions auront a fes faintes maximes , 
qu'eff 61ivement vous les croyez , en les mettant en. 
praticlucs. 

II. P. Saint Thomas renouvella fa foi auffi-tot que 
Jefus-Chriff lui eat apparu , & que lui-memo lrii cut 
fair toucher fes facrees playes; it s'ecria auffi-tot, (quoi-
qu'il n'aperçut que des marques d'un homme mortel ) 
que cclui qu'il voyoit etoit veritablement fon Seigneur 
& fon Dieu. Cette infideiite de faint Thomas nous cfL- 
dune bien plus grande utiiit6 , dit faint Gregoire , 
que la foi des autres Apotres qui on; cru la Resurrec-
tion de Jcfus.Chrift , dc's•lors qu'il 1eur eft apparu ; 
car l'incredulite de faint Thomas noas a fervi , ajoute 
cc Pere , pour nous affermir daps la foi : puifqu'en ne 
voyant que l'homme , i1 a confeffe que cet homme 
etoit fon Dieu. Cc (era en penfaut 3 cc que Jefus•Chrift 
a !ouff.rt pour noes , que sous -a"Iinaerons ndtrc foi 
foible & chancellantc , & que naus sous diipofcrons a 
fouffrir pour Dieu , & a prarinuer les maximes les plus 
contraires aux (cntimens do is nature : Ec en edit , Ii 
r )us croyons bien , & fi nous fcmrr cs bien perfuadez 
que Jefus-Chrif a foufert pour nous dans toutes les 
parties de ton corps , comment pourrons-nous aimer le 
plaifir qui fe trouve dans 1'ufage des creatures ? frachant 
que Jefus-Chrif: n'a aim e en cc monde que les fou --
frances; & que comme dit faint Paul, ila portu iCmiv, 
&a fouhaite d'y erreattachf Cet exemple vous doit e,re, 
auffi-bien qu'a faint Paul, un grand fujet de confola. 
tion, & doit vous engager d'etre comme lui, comblez 
de joye dans toutes vos fouffranccs. 
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III. P. Saint Thomas fit paroitre fa foi avec eclat , 	84.3 
Iorlqu'il porta 1'Evangile aux pays les plus eloignez , 
& qu'il le fcella de ion propre fang. & cetre profcflion 
de fci de ce grand Apotrc fat fi efiicace , qu'iI fe trou-
ve encore b aueoup de Chretieus dans le pays cu it 
e11 mort, qui , pour temoignage qu'rls font lei delcen-
dans de ceux qui oat ete par lui formez au Chriftia-
nifine , font apellez les Chreciens de faint Thomas. 
C'cf1 en vain que vous croyez ce que f efus. Chrif} vous 
a popofé dans le faint Evangile ., Ii vos aftions n'en 
donnent pas des of urances , votre fbi eft vaine. Faites 
aufli paroitre par elks que vous vous conduifcz corn-
me etant les enfans de ceux qui ont etc inifruits par 
les faints Apotres des yeritez de Ia foi. Etes-vows press 
comme eux 3 mourir pour prouver la bonte de vStre 
fbi P Neferiez•vous pas, au contraire , difpofe' d per-
dre Ie Ciel & la grace de Dieu , pour vous exempter 
de fouffrir ?' En quoi temoignez-vous que vous avez. 
1'efprit du Chriftianifine ? Affdrez-vous que pour le 
pofleder , it tfaut que vos aftions ne demantent point 
.Ta foi dont vous faites profeiflon , & foient une vivo 
expreflion de cc qui eft emprime' Bans 1'Evangile. 

POUR LA VEILLE 

DL LA NATIVITE 
DE 3ESUS-CHRIST. 

2 a, . Dccembre. 

I. P. 'EmpereurAugufle ayant fait publ 	tinier n Edit, 85.1 L qui ordannoit qu'on fit un dcnombrement 
de tous les habicans daps routes its Villes qui rele- 

P4 
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85.1 	voient de l'Empire Romain , chacun etoit oblige de fe 
faire enregirrer Bans la Ville d'ou it etoit originaire; ce 
qui fit que faint Jofeph partit de Nazareth Ville de 
Galilee ou i1 demeuroit , pour aller en Bcthleem ville 
de Judee , pour s'y faire enrcgifhrer avec Marie fan 
Epoufe ; Y want arrivez , us y chercherent one ma;fcui 
pour s'y rctirer , mais per bone no voulut lcs recevoir , 
parce qu'clles y Ctoicnt occupces par des per(onnes plus 
riches & plus qualifiees qu'eux. Voila comme on fa 
conduit dans le mcnde. On ne regarde quo cc qu'il y 
a d'cxierieur Bans les perfonnes , & on no Icur fait hon-
neur qu'autant qu'ellcs fe l'attirent par ce dui brile 
aux yeux du fiecle. Si Bans Ecthleem , on avoit rc-
garde la tres-fainte Vierge comme la Mere du hleffie, 
& comme cclie qui devoit bien-tot metcrc au monde 
un Dieu fait homme , qui cif-ce qui auroit ofe lui 
refufer de la loger daps fa tnaifon, & quel refpcd-s ne 
Jui auroit-on pas rendus par toute ]a Jude ; mais com-
mc on no la confideroit que comma: one perfonne du 
commun & la femme d'un Arrilan , it n'y avoit nulic 
part de lcyis pour elle. Combien y a t'il que jefus fe 
prefcnte a .ous , & qu'il frappe a 1a pot- re de votre 
cceur pour v Etabiir la d, ncurc , fans (jue vous a}•ez 

voulu 1c rccevoi.r ? Pourquoi ? parce qu'il ne fe pre-
fenre que foes la forme d'un pau~,-re , d'un efclave , 
d'un ho;nme de doule'urs. 

	

85.2 	II. P. La t.cs-lainie Vicrge Mere de Jefus , n'ayant 
pft trouver perfonne qui 1'a voulat loger a Bethleesn , 
tar oblir,ec de fe retirer daps one Etable & comme 
elle y etoit , 'il arriva que lc terns auquel else devcit 
accoucher s'accomplit , ellc mit au monde Ion premi_r 
t;e ; c'cfi pourq.noi elle fe trouva daps la necc fito c'.e 
coucher jefus-Chrift Ion Fils dan; one Cr4che. Yos 
recevcz fouvent Jefus dans vdtrc cccur ; mais n'y eii-
ii pas comme daps one etaUle , n'y trouvant que de a 
mat-proprcte & de la corruption , uarce que vous avert 
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de l'affefTion polrr autre chofe que pour Iui. SivousIe 	85.2 
rcgardicz comme votre Sauveur & vgtre Redemptcur; 
q<,el honncur ne lui rendtiez-vous pas ? Ne Iui ti;n-
dricz-vows pas compagnie en le confiderant coamme 
Dieu par ]'application a fa fainte pretence, & le conf-
,1erant comme homme par ]a meditation de fes fouf-
f ances & de fa PaIIion ? Pour voir fi vous proficz tic 
l:a %,cnue , & du fejour que Jefus veut bier faire en 
Vc>us : taites attention fi vous etes plus retenus , plus 
cc-eillis & plus fages due vous n'&iez dans d'autrcs 

Vcillez-vous plus particulierement fur vous pen-
dant Jes jour's deCommunion, pour ne vous point laif-
fcr aller a aucune humeur, ni a aucun mouvemcnt dc-
reble ? Si vous voulez prof ter de la venue de Jefus-
Chrifl: en vous, it faut que vous le laiffiez maitre de 
vatre cur, & que vous vous rendiez dociles a tout 
cc qu'il exioera de vous , lui difant fouvent avec le 
Prophete Samuel : Parlez , Seigneur , car votre ferviteur 
dcoute ; & avec David , j'ecouterai ce que Ic Seigneur Dieu 
di?a en mel. 

	

III. P. Puifgne nous frsavons que Jefus-Chrifr dolt 	85.3 
venir au jourd'hui en nous, & que nous Ic reconnoifITons 
pour ce qu'il ef}; preparons-lui une demeure qui foit 
digne de lui , & difpofons tellement notre cceur a Ie 
recevoir,  , qu'il lui bit agreable d'y faire fa refidence ! 
Dans eere vue , apliquons-nous a le detacher de tout 
ce qu'il y a en lui dc profane & de terrclhre : L'homnte 
terre(iie , dir faint Paul , pane aver iff .5Iicn des chafes de 
1 a tern , & ne fcair parler que de cela ; 7nais celtti qui eft 
ors Ciel , dit le memo Apotrre , park des ehofes du Ciel , 
ej fe rust au-defJas de rout : C'ef1 pour cettc fir, que le 
R'.s de Dieu eft detcendu fur la terre, & veut de,c.n-
d! e dans ncitre Sour , afin de nous faire partic~per a 
f : nature , & de nous faire devenir des Iwmmes tout 
ccicf}cs. 
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POUR LA FESTE 

DE LA NATIVITE' 
DE JESUS-CHRIST NOTRE SEIGNEUR. 

a S. DIcembre. 

86.1 Y.P. Efus-Chrift nair aujourd'hui pauvre dans tine 
Etable. La tre's-fainte `ierg' le met an monde 

dans un endroit cu' elk ne trouvc a c ,ne commodite , 
ni aucun fecours humain , & c t it ne [e rencontre 
point d'aurre lit pour mettre cet Enfant nouveau ne' 
ctu'une Creche. Voila quel eft Ie Palais & le Lit de 
parade de Jefus Torre Sauveur a ion entree dans le 
monde; C'c(l: ainfi qu'il eft loge au milieu dc Ia nuit 
daps tine faifon tres-rigoureufe , & perfonne dens uta 
fii preffant befoin , ne fe met en peine de Ie foulager. 
La pauvrete que Jefus exerce eminemmer.t dans fa 
naiffance, nousdoic engager a avoir beaucoup d'antour 
pour cette vertu ; car c'efI pour nous Ia faire aimer, 
qu'il nabs daps cet etat . Ne nous ctonnons, done pas 
guand nous manquerons de quclque chofe , meme dtz 
neccfifaire } puifque Jefus naiffant a manqué de tout. 
C'eft ainfi qu'on dolt naicre dans Ia vie fpirituelle deo  
puui1lc & denue de toutes chafes : Et comme le Fits 
de Dieu a voulu que I'humanite dont it s'efl revetu , 
fu: Bans cc-. etas ; it vent auffi. que nous foyons dans 
retie dif ,ofition , of n qu'il prenne une cntiere pofefi+.oa 
de no:rc cceur. 

86.2 	II. P. 11 ne f of r pas a Jefus de naitre pauvre ; corn- 
21 a•: cit and choiit 1'abje&ion pour ion partage 

dins le monde, felon ce que di x Ic Prophete Roi, it 
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a voulu faire ton .entree dans un lieu ou ill fut in con- 86.2 
nu , ou on ne fit aucun etat , ni de lui, ni de fa fainte 
Mere, & cii it fat abandonne' de tout le monde. I1 of 
vrai qu'il tft vifite dans faNaiflance, mais cc n'cit que 
par de pauvres •Bergers qui ne lui font honneur quc 
par leurs fouhaits ; encore four-il qu'un Ange de la 
patt de Dieu fes aveitife , que cet enfant qui vicnt do 
n+i:re en Bcthleem eft leur Saureur, & que to naiffan. 
cc (eaa pour tout le peuple Ic fujet d'une grande j iye; 
hors ccs pauvres PaPteurs , perfonne ne penfe a Jcfus. 
ila:flant , & it paroit meme que Dieu ne veut pas que. 
les riches & les Grands ayent acees aupres de lui, putf-
q,ic l'Ange qui annonce fa venue , ne donne point 
d'autres marques aux Bergers pour le connoitre, que 
l'etar pauvre & abjet ou ils le trouverent, & qui.n'e-
tcit capable que de rebuter ceux qui n'aiment que ce 
qui a dc 1'cclat. Nous avons du en choififlant nStre 
Herat, nous refoudre a etre abjets auffi-bien pie le Fils 
de Dieu, lorfqu'il s'efl fait hoenme ; car c'eft cc qu'il y 
a de plus rcmarquable dans notre profeffion & dans 
noire emploi. Nous fommes de pauvres freres ou-
bliez &pcu confide'rez des gens du monde:II n'yaque 
Ics pauvres qui nous viennent chercher ; ils n'ont riert 
a nous prefenter que lours cceurs difpofez a recevoir 
nos inflrudions. Aimons ce qu'il y a do plus humiliant 
dans noire profe(lion , pour participer en quclque 
chofe a 1'abjon de Jelus-Chrift dans Ca naifiance. 

IIa. P. Les Bergers , dit I'Evangi]e de cc jour, s'e. 86.3 
taut harez d'aller a Bethleem , trouverent Marie & Jo_ 
feph , & 1'enfant coucl:e dans one creche , & l'ayant 

ils reconnurent cc qui Icur avoit etc dit ; & puffs 
scn retournerent, iIs Z Iorifisnt Ic Seigneur de tout cc 
qu'ils avoicnt vu & entendu. Rien n attire Cant les ames 
w Dieu, que,1'etat pauvre & humble dc ceux qut vcu-
lent les conduire a lui. Dequoi les Pafleurs Icuoient-
ils & ben.ifoient-its Dieu ? de ce qu'iis avoient vu un 
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86 3 pauvre enfant couchc daps une creche , & qu'en le 

voyant , ils avoient reconnu par uric lumiere itite' ieu-
re dont Dieu les avoit eclairez , que cet enfant ctoit 
veritablement Icur Sauveur , & que c'etoit a lui a qui 
its devoient avoir recours pour ics retirer de la milere 
de leurs peclhcz : Affurez-vous que. tans que vous fe-
rez attachcz do cur a la pauvrcte, & a tout cc qui 
peut vous h.:niilier , vous ferez du fruit dans ies 
Ames , & que les Anges dc Dieu vous feront conuoi-
tre , & inspirer out aux cores & aux met-es de vous en-
voycr Lurs cnCins pour etre inilruits ; que memo par 
vas inffru&cions vous toucherez les ccurs de ces pau• 
vies enfans , & que la plupart deviendront des verita-
1 Ies Chretiens. Mass Li vous ne reflemblez pas a Jefus 
naiiiant par ces deux eminentes qualitez , vous Perez 
peu connus & peu employcz , & vous ne ferez ni ai-
mez , ni goutez par 1es pauvres , & ne pourez jamais 
avoir a leur egard la qualite de Sauveur , telle qu'elle 
vows convient daps votre emploi ; car vous ne les at-
Zirerez a Dieu, qu'autant que vous aurez de con rmit+i 
zvec eux & avec Jclus naifzant. 

POUR LA FESTE 

DE SAINT ETIENNE 

PREMIER MARTYR. 

26. Decembre. 

87.1 	I. P. IL of dir de faint Erienne , dans les Ades des 
Apocres, qu'il etoit p1cin de foi ; Il 1'a au1li 

bie:i fait paroi.tre , s'etanc conduit , & ayanc toujours 
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api par eCprit de Foi. N'ecoit•il pas en effcr anime' de. 	87.1 
cet efprit , lor(qu'tl parla aux Juifs avec rani de xelc, 
& que piufrcurs d'eux dilputans avec lui , ne pouvoient 
refrfUer a 1'Efprit Saint qui etoit en lui , & qui animoit 
Ion zele; parce qu'apre's leur avoir expofe tous les bien-
faits , dont Dieu avoit honore ieurs peres, & le peu tie 
reconnoiflance que la pJupart en avoient Cu , it leur 
reprochoit d'etre tels que lours Peres avoienc ete, & 
de ne pas obferver non plus qu'eux Ia Loi qu'ils avoient 
rcçus par le Miniflere des Anges?N'eroit-i1 pas plcin de 
Foi, lorfque , fuivant le confeil qu'en avoit dcnna 
Jcfus-Chi iff , ii pardonna a fes ennemis, & pria Dicu 
de ne Icur point imputer le peche qu'ils commettoient 
en le faiiant mourir; & lotfque la fervour de fa Pjiere' 
lui fit voir les Cieux ouverts, & Ic Fits de Dieu fait 
homme a ]a droite de Dicu foul Fere ? C'ei} ainfi que 
1a Foi vous doit faire agir , & que vous devez faire 
connoitre comme 1w par vocre conduite ,quo vows 
etes de veritabics Difciplcs de Jefus-Chrift , n'ayant 
que Dieu en vue daps vos aftions, & annoncant avec 
autant d'hardieffe & d'intrepidite que lui, les. maximes 
du Saint Evangile. Et ce qui doit en cela fortifier votre 
2ele , aufli bien que vdcre Foi, c'cil que vous les an. 
noncez en qualite de Miniuires de Dieu. 

II. P. Ce Saint ne s'ef} pas contente d'erre rempli de 87.2 
Foi, ila voulu faire part de fa plenitude a ceux de fa 
Nation , en leur prcchant la nouvelle Religion qt;i ve-
noit de s'etablir, & en leur faifant connoltre par des 
temoignahes de I'Ecritur cSainte, Jefus-Chrift, qu'ils ne 
connoifloient pas, & qui etoit venu pour leur donncr 
des moyens de faint t  & pour mourir pour eux, leur 
faifant meme fentir, que c'etoient eux, qui par haine 
& par envic du bien qu'il faifoit , l'avoient fait con-
damner 3 ]a mort. Mais ces Juits ayant Ic cceur dur& 
incirconcis, comme lour dit Saint Etienne , firent bier 
voir la verite de cc que dit Saint NO : due tous n'v- 
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87.2 Geilent pas a l'Evattga'le. Et de cc que die IfaVe : tu; 

font ceux qui ont cuu a ce que volts tear avez precb6f C'cit 
vous qui avez etc choifis do Dieu pour faire connoltre 
Tefus.Chrift, & pour l'annoncer. Cela Brant, admire, 
la bouts° de Dieu raven vous, dit le meme Apotre; pour-
zu cependant que vous denzeurirz fermnes dare I tstat oru j:e 
bons( vous a mis. Faites done, 11'excmple de Stint 
.tienne, connoirre Jefus-Chrif{ i ceux que vote avez 

a in!'truire , aprenez-leur les Renles de 12 vie Chrctien-
ne , & lcs moyens dont ils doivent fe fervir pour is 
fauver. C'eft pour cette fin que Dieu vous a chargez 
du Miniftere auquel vows ekes employez;ne vous en 
rendez pas indil;nes en le negligeant. 

87.3 

	

	1II. P. Sint Etienne apres avoir cafe gne Ia Foi , eft 
au(li mort pour la Foi, les Juifs ne pouvant fouffrir:es 
xeproches, & 1'expo1ition qu'il lour faifoit do leur in rra.. 
titude envers Dieu, & de leur durete dc ccccr , Ie 
je~terent hors de la V:l1e, & lc lapidercnt comm-e sir: 
blaipheinateur. C'cfl aiufr qu'ils ont trait( toua les Pr.-
phetes, dit Notre Seigneur ; ce Saint s eft cftimf heu-
reux d'être trait( comme ceux qui l'avoient p.rccede, 
& it recevoit, dit Saint Auguftin , avcc a Hon de gra. 
ices, cette plule de pierre qui tomhoit fur lui a C'etoit 
la Foi dont ii etoit pe'ne'tre' qui failoic gtt'ii fe trou• 
voit bicn honor( d'être ain{i perfecute, comme I avtiit 
etc jefus-Chrifl fan maitre. Tout cc qu'il faifoit alors 
etoit de regarder le Ciel , pour temoigner I Dieu fit 
zeconnoiii'ance d'une fi grande favour. Entrez dis au-
jourd'hui dans cos difpofitions , fouffrez volonticts 
routes ]es peines qu'on vous fera, & ne vous faites pei-
ne de rien, ne vous plaignez de rien , it faut qu'a l'i-
vnitation do Saint Etienne , la Foi vous fafle regarder 
tout cc quo vous aurez a fouffrir de la part du pro.. 
chain comme des pretens & des bienfaits de Dieu. It 
n'y a que la Foi pure qui puine infpirer de tels fenti-
rnens. 
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POUR. LA FESTE 

DE S. JEAN L'EVANGELISTE. 

2.7. Decernhre. 

1. P. C Aint Sean a ete fi particulierement cheri de Je- 	88.1 
J fus.(hrift, qu'il eft apclle par excellence fate 

Difciple bicn-aime ; Er Saint Jean lui-mane ne vou- 
lant point par humilite fe nommer dans fon Evangile, 
ne s'apelle point autrement que Ie Difciple que Jefus 
aimoit. Et voici Ics marques que le Sauveur lui a don- 
ices do fon amour fps ial : Il 1'a fait repoler fur fi pei-  
trine ; it lui a revcie Ics plus Ilauts Myflcres de fa I)i_ 
vinite & de fa iainte Humanite ; en mourant , it 1'a 
fubfiitue en fa place pour titre le FiIs adoptif de fa 
Sainte Mere. Saint Jerome ne nous donne point d'au. 
tres raifons d'un amour fi particulier de Jefus envers 
Saint Jean ; finon , parce qu'il eft toujours demeure 
vierge ; c'eft cc qui 1'a rendu fi digne de l'amitie' de 
Jefus , a qui cette vertu el} Iingulierement agre'able. 
Vous ekes dans un ftat, ou vous avcz befoin d'être ho-
norc de l'amitie de Jefus , che'riffez particulieremcnt 
cctte vertu favorite de Jefus , afin que cc Divin Sau-
veur vous aime tendrement, & qu'il ie faffe un piaifr 
d'être avec vous ; car fes deuces font d'être avec leg 
hommes purs. Ap]iquez-vows audi beaucoup a l'Orai-
fon , dans laqueile jc(us vous aprendra des fecrets in-
connus a la plupart des Ihcmmes. 

Jr. P. Si Saint Jean a etc beaucoup airne de Jelu•s, it 88.2 
1'a aufli beauco p aime; la premiere marque qu'il lui en 
a donnce, a ate qu'il 'a tout quittc pour le fuivre : Si 
Saint jean a fuivi Jefus fur 1e Thabor vu i1 tat woir fa 
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88.2 gloire a fes Apotres , ii I'a auflii accompagne' fur Ie 

Calvaire. ou it parut comme un objet de maledi&ior, 
quoiqu'alors tous les autres Difciples 1'euffentabandon. 
ne'. II a done ete le feu? Apotrc qui fait fuivi jufqu'a 
la mort, ayant voulu etre le temoin de fes fouffranccs 
jufqu'a Ia fin; I1 a ete aufi-i It premier qui air ete: au 
Tombeau de Jefus Chrift pour s'af urer de 9a ve'rite de 
fa Refurrc ion, & pour pouvoir enluite 1'annoncer aux 
autres. Voila cc que l'aniour tendre a fait faire a Saint 
jean, pour reconnoitre l'amour de Jefus a fon egard. 
Penfons-nous fouvent , que Jefus s'etant donne tout 
nous, & pour nous , nous devons aufli nous dormer 
tout a Iui ; tout faire poar lui, & ne noun rechercher cia 
rien , & que tout noire loin doit etre de nous dctac't► er 
de routes c'lofes, pour tic vous attacher qu'a Dicti f.:ul, 
parcc qu'il n'y a rico d'cgal a lui, & qu'il ei't Cuniqu- 
a qui nous puifl-ions fi:rcment dormer r.c,tre cur. 

88.3 

	

	III. P. L'amour de Jefus pour Saint Jean, Lit d:: S i:t 
can pour Jefus , a produit un amour reciproct ue do 
aint Jean pour la Sainte Vierge , & de la Sainte Vier-

ge pour Saint lean : Depuis que Jefus mourant cut 
charge' fa Sainte Mere de fon cher Difciple, & le lui cut 
donne pour fon Fils, Saint Jean a toujours cu la Sainte 
Vierge auprGs do lui, & lui a donne: toutes Irs mar-
ques de tendreffe qu'un F:Is peut avoir pour fa Mere 
Ii 1'a of fice en tous fes befoins, Lt 1a Sainte Vierge re-
ciproquement a honore Saint Jean de Ca pror.(;dion 
aupres de Dieu. Si nous avotu de I'amour pour Teluy, 
& f-t sous fommes aimez de lui , it ne fc poura faire 
que nous ne foyons tres-che'ris de la tres-fainte Vier- 
ge : Car~comme it y a un raport tre's.grand entre Jcfus 
& fa tre's•fainte Mere, tous ceux qui aiment Jefus, & 
font bien-aimez de lui, honorent beaucoup Marie, & 
font aufli tres-cheris de cette fainte Mere de Dieu. 
Rcndons-nous dignes des tendreffes de la tr~s-fainte 
Vierge ; & pour obtenir d'elle plus facilement cc que 

nous 
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nous defront', adreffons-nous i# Saint Jean, qui, corn-. 88.3 
rue (on Cher Fits fubftitue 3 Jefus , nous obtiendra 
d.'elle cc que nous ne po+ivons pas obtenir par nous. 
m8mes'. 

POUR LA FES'PE 

DES SAINTS INNOCENS. 
28.  Decembt . 

L. P. HOriorons aujourd'hui l'innocenee de ces 89.1 
Saints enfans, qui ont cu 1'avantage de mou-

rir avant que dt conncitre 1e mat , & de le pouvoir 'faire; 
Q;.i'ils font heureux de cc que leur vie a ete eonfacrte 
a Dieu dans un 5ge ou les vices ne s'etoient pas en-
core emparez de lours cceurs : Its ont ,ete ravis de ce 
monde prefque aufli-tor yti'ils y font entrez , & cela 
par une Grace toute particuliere , pour titre preferve's 
de la corruption dont it eft dificile de fe garantirdans 
la fociete des hommes. Nous qui aeons connu la mi_ 
fete du monde, & qui ne fcavons que trop par noire 
funefte experience , combien it eft rare d'y conferver 
l'innocence & to purete du cur, & a qui Dieu a fait 
is faveur de nous en retirer , remercions-le tous les 
yours d'un fi grand bienfait , & tendons ndtre vie in. 
rocente par Ia retraite , par la penitence, & par is fain-
tete de nos a&ions ; Et pour mzriter la perfetrerance 
dans one vie fi fainte , foyons fideles a toutes les plus 
rnenues pratiques de la Communaute, & au plus petit 
point de regularite. C'eft aioli que noes reparerons les 
torts qua le liecle, d'ot1 nous fommes heureulement fot- 
tis , auroit pd faire 3 notre innocence , & que nau3 

Ii. Falrii'. 	 t~ 
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89.1 nous mettrons dans une efpece d'a{Turance de ne plus 

pccher pendant le refte de notre vie. 

	

89.2 	II. P. Ces Saints Enfans font morts Martyrs par la 
eruaute d'un mechant Prince , qui craignoit que quel-
qu'un d'eux ne lui ravit fa couronne , fur ce que les 
Mages lui avoient dit de la Naiflance du Meflie, & qui 
leur a procure ainli lc moyen de vivre eternellement 
dans le Cic•l aufli-tot qu'il5 out paru fur la terre :11 leur 
a fait plus de bien , dit Saint Augullin , par la haine 
qu'il leur a temoigne en les faifant mourir , qu'il ne 
leur en eut pu faire par toute 1'aff.Fcion qu ii eut pa 
avoir pour eux , & par tous ley bienfaits done iI les 
cut pu combler dans le monde ; ils out rend ii tcrhoi-
gnage de r6tre Keligion , & de 1a Divinite' de Jehus. 
Chrili, non pas en parlant, mais en perdant la vie a. 
fun eccafion. N'ayant pas le bonheur, ni meme d'oc-
cafion de fouffrir le Martyre pour la Foi ; rendez- 
vous hlarryrs pour 1'amour de Dieu par l'cxercice de 
la mortification : La vie d'un Chi Brien, dit Saint Gre-
goire, doit e'tre un martyre continual , puifqu'il n'eft 
Chrctien qua pour etre conforme a Jefus-Chriff , qui 
a fouffert pendant route to vie. Cc martyre eft fou. 
vent plus rude que celui daps lequel on repand fors 
fang, parce qu'il eft incomparablement plus long, & 
par cenfequent plus diflicilc a foutenir. Encouragez. 
vous.y done par 1'excmpie des Saints , & furtout par 
cclui do Je(us-Chrifi quia employe toute fa vie a fouf-
frir pour l'amour do nous. 

	

89.3 	111. 1'. Ces jeunes Enfans font morts , non-feule+ 
ment comme Martyrs , mais comme tenant, la place 
de Jefus-Chriff. Herodes I'ayant, voulu faire mourir, 
le fit chercher par tout; & ne l'ayant point trouve ., it 
fc refolut d'oter la vie a un grand hombre d'enfaus, 
s'atTurant qu'il feroit compris parmi eux, parce qu'il ne 
vouloit pas qu'on n'en exceptar aucun de ceux qui 
etoient ties depuis quelque-terns auparavant que leg 
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Mages £toient Venus a Jerufalem jufqu'alors. Heureux 	89.3 
Enfans d'avoir p:rdu ]a vie pour la confetver a Je(us-
Chria. Nous pouvons avoir le meme fort. qu'eux , en 
dounant noire vie, pour empecher que Jefus•Chrnft ne 
meure en nous:.Les p6beurs , dit Saint Paul , erucifient 
dc nouveau. 'efus.chriff. Si on veut donc ne lui pas oter 
Ia vie, it faut fe faire violence, pour ne pas tombs 
dans Ie peche', & pour ne pas commettre Ia moindre 
haute. On a befoin pour fe procurer cet avantage du-
ne grande vigilance for foi meme. C'elc ainfi que moo. 
rant rous les fours par une mortification continuelle 
vous. donnerez votre vie pour ne pas cruciIi r , g: 
pour ne pas faire mourir en vows malheureufement 
Jefus-Chrift. 

De ce qu'on a fait ou manque de fire pour 
Dieu pendant cette annee. 

2.9. hecembre. 

I. P. 	Ous ne fommes en cc monde que pour al. 90.1 
mer Dieu., & pour 1ui plaire ; cell ce que 

nous devons faire pendant toute notre vie, car c'efl'is 
premiere chore que Die sr nous eommande , qui teule 
renferme toute la Loi , dit Notre Seigneur , & noire 
amour pour Dieu doit etre fi grand , que nous n'ai-
mions Tien que Dieu ou quc pour Dieu. Nous pouvons 
prouver en trois manieres nStre amour , Ia premiere 
dl: Q::and nous avons une haute e(tirne de Dieu. La 
fcconde, quand nous ne nous atrachons qu'a Dicu. La 
troi(ieme, quand nous faifons tot.tes nos ac`kions pour 
Dieu. A•t'il paru pendant cette annee que vous n'ayez. 
eu de 1'eftime que pour Dieu? Etes-vous fouvent enr- 

Q z 
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90.1 trez en adtriration de fes grandeur, infinies, & alors 

pe'netrez d'un profond refpe& dons la vii e de fes fu" 
blimes perfe&ions ? Vous etes-vo.us eeriez avec le Pro- 
phe'te Roi, que leurs excellences ne pouvant titre con. 
dies par les hommes, elles ne peuvent, ni titre autant 
adorees , ni erre autant.louees qu'elles le rneritent? Vous 
6tes-vous reprefentez que Dieu vous etoit prelent par 
tout : Et vous tires-vous abimez inte'rieurem.ent par 
un fentiment d'adoration dins la confideration de la 
prefence de Dieu ? Et cornme rien n'ef[ fi agre'able I 
tine ame qui aime. Dieu, que d'y faire attention, en 
avez-vous fait vos deuces comrne David ? Et par ref 
pet pour la prefence d'un Dieu fi grand, avez-vous 
eu foin de vous maintenir daps une modetie convena- 
ble & proportionnee a fa grandeur ? Et comme Dieu 
eft prefent par tout, l'avez-vous adore par tout ? Soyez 
attentifs a tout cela pour ternoigner a Dieu, combien 
eli grande l'ef}ime que vous avez pour lui. 

90.2 	1I. P. NStre ame n'ayant ete' ereee de Dicu que pour 
joUir de lui , tout fon bonheur fur Ia terre confifte a tic 
s'attacher qu'a lui, comme le dit'fort bien le Prophete 
Rn.i : & cc f roit une c'hofe honteufe pour elle , quI 
entre en participation de la nature Divine , dit Saint 
Leon, de degenerer fi fort de fa premiere nobleife r 
ague de s'avilir jufqu'a prendre fon plaifir clans les ctea-
tures. Era qui nous attacherions-noes, qul celuide q.ui 
nous avons tout recu, & qui. feul eft notre Seigneur & 
norre Pere, qui a, dit Saint Paul , donne 1'etre a rou-
tes chores, & qui ne nous a faits que pour lui ? C'eff 
certe vue, & celle de la reconnoiffance que noui lui 
devons de routes fes bontes pour nous, qui a du oc. 
cuper fouvent nArre efprit., & nnus attendrir le cceur 
pendant cette annee, pour sous engager a nous donner 
tout a Dien, & a lui dire avec Saint Auguftin : Mon 
Dieu, vous ne nous avez faits que pour. vous, & not 
curs nc feront jamais en repos, quills rc fe repofent 
en vous. 
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III. P. Si nous aimons veritablement Dien, tout ce 90.3 

que nous faifons, nous devons le faire pour fa gloire, 
dit faint Paul; Ce ne doit titre que pour cette fin que 
vows vous etes retirez du monde ; car c'eft Dieu qui 
doir titre ]a fin de vos actions , comme c'e(1 lui qui 
en eft le principe. Si vous cherchiez a plaire I quel-
qu'autre qu'a Dieu, vous ne me'riteriez pas, dit Saint 
Paul , de porter le nom de ferviteurs de Jefus Chrift ; 
car vous ne le feriez pas eflrtivement, puifqu'ur fervi-
teur doit tout faire pour le fervice de fon Maitre. C'e-
toit 1'avis que Saint Paul donnoit aux Fide'les de fon 
terns : Soit que vous snangie ., leur dit-il , foit que you! 
l+f r'ieZ; enfin , quelque choje que vous fez. , faites tour 
pour 1a gloire de Dieu. Er ailleurs : Q,osque vous fafJiez. 
su en. parlant, ou en agif'ant, faites tout au Nom du. Sei• 
gneur Jefus-chrit. Ce doit titre-li toute la confolation 
d'un Chretien en cette vie , d'agir pour Dieu qui is 
cre'6, de qui it tient routes chofes, & 3 quill efi re-
devable de tout le bien qu'il peut faire en cttte vie. 
Avez-vows fouvent penfe pendant cette anne'e , que 
Dieu vous ayant donne la vie , & vous aidant a faire 
routes vos a&ions, elles lui doivent titre routes confa-
crees, & que vous lui faites injure , quand vows. les 
faites pour une autre fin, que pour lui ? Votre fettle 
vue a-t'elle ere, comrae 1'a fait Saint Paul , de ne pius. 
vivre, & de ne plus agir que pour Dieu ? Aver-'ou$ 
cte eornme lui dons la difpo(ition de ,ne point rendre 
la Grace de Dieu, inutile en vous ? Elle 1'a etc fans 
d.oute, routes les fois que vos anions n'ont pas tits faites 
pour l'amour de lui. Conduilez-vous N 1'avenir,  , comm 
me dit Saint Paul , d'une maniere qui foit digne de 
Dieu, tachans de Iui. plaire en routes chafes. 
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De la manjere dent .nous & vons du nous corn-
porter en-vers le prochain pendant cette an- 
nee ,. a de e en .qui noes 	4Vvon5 
manlue. 

;o. Decembre. 

I. Eavers na.r Sapirieurr. 

91.1 	'EII une ohtigation a vous, de vous. eomporter 
envers vos. Superieurs , comme envers Dieu 

aneme ; c e(} 1'avis que vous donne I'Ap6trc :..Comme. 
vows avez un corps fenfible, & que la conduite interieu-
re deDieune vous fuffit pas pout vous conduire a lui, 
vous avez befoin de guides qui voua conduifent fenfi-
blement. Ca ete pour ce fujet que Dieu vous a donne 
des Superieurs.,- dont le devoir efi de tenir la place de 
Dieu a vStre egard, de vous guider dans le chemin du 
Ciel ext.erieurement, comme Dieu lc fait interieure-
mcnt fur vous. Comedent vous &s-vous comportez 
pendant cette annfe cnvers. vos Superieurs, ~. Les avez-
vous regardes comme des Miniftres de Dieu, qui vous 
ont ete donn€s de Ca part, comme tenans fa place, 
puifque ee Aftue par .1'autorite que Dieu leur a 
confiee, & dont its les a faits participans, qu'ils ont 
droit de vous conduire, & de vous commander ? L• i}-
cc par ce motif que vous vous etes foumis a leur con. 
duite ? Avez-vous ete pendant cette annee dependans 
de vos Superieurs , comrne.. vous dependez de Dieu ; 
Dans cette perfuafion avez-vous cru devoir leur' obeir 
en routes chofes , & comme vous croyez titre obligez 
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d'oblir a Dieu , qui a dit : ui your haute, tn'etoure Y 	91.1 
E•tes-vous bien pe'ne'trez dans le fond de votre cceur, 
quc tout cc qu'ils vous difent, c'ef} de la part de Dieu, 
ou pour micux dire, que c'eff Dieu meme qui vous 1e 
dit?Entrez des aujourd'huii dans ces difpofitions a 1'e. 
Bard de vos Superieurs. 

II. Invert vas Freres. 

	

Peut•e'tre n'avez-vous pas fait afl'ez de ref~exictr 	91.2 
pendant cette annee a l'obligation que vous ayez 
d'e.re bien unis avec vo; Freres ; c'eft cependant ur;e 
d.s prin,ipales obligations de votre e'tat , parse que 
vows etcs tous Freres , dit Jefus•Chrill dans le Saint 
Evangile. La premiere raifon pour laquelle it y a quel-
q,uefois peu d'union dans une Communaute, eft, parse 
qu'il y en a qui veulrnt s'elever au-dc(fus des autres par 
quelque confide'ration humainc. C'ef} pour cc fujet que 
Notre Seigneur dit a fcs A,6tres , qu'aucun d'eux ne 
dvoit ni s'apel'cr , ni ie laiffer apeller maitre , parcc 
qu'ils n'avoient qu'un feul maitre , qui etoit Jefus. 
Chrif}. II faut meme , dit N©tre Seigneur, que celui 
qui croit etre Ie plus grand d'entre vous , ou qui l'ef 
en effet , s'eftime & fe regarde comme fe moindre de 
tour. Voycz f vous en avcz ufe ainfi pendant cette an. 
nee a 1'egard de vos Freres: Si vous ayez en de la peine 
contre quelqu'un d'eux , faites r~•flexion fur cc que 
?vloIIe reprefentoit a deux Ifraelites de Ion tems qui fe 
faifoient de la peine , & qui fe qucrelloicnt , que cc 
font nos Freres , & que naus devour, comme dit Saint 
Paul ; nous frspeiter les uns les autres rivet charitrs. Prenez 
garde a cc mot qu'il dit, fitperter, cc qui vous marque, 
qu'il faut fouffrir les uns des autres ; c'cft pourquoi it 
dit dans un autre endroit : Portez lei fardeaux les stns 
des autres. Chacun a fes fardeaux, & ordinairement ce 
ti'eit pas proprement celui qui ics a, qui les Porte, car 

Q4 
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91.2 it den Pent pas Ia. pefanteur , cc font Ies autres I sluff 

j4 a afffaire, &. it faut que chacun porte volontiers , &. 
charitablement ceux, des autres s'il vent avoir la pah 
avec eux. C'ef a quoi Saint Faux nous exhorte fou. 
vent dans fes Epitres. Eft ce ainfi que vous vous etes 
comportez pendant cette annee? C'ef$ une Pierre pre.. 
cieufe que l'union dans une Communaute , c'ef} pour 
Bela que N6tre Seigneur 1'a fouvent recommandee I 
fes Ap6tres avant que de mourir ; Ii on la perd , on 
perd tout : C'ea pourquoi , confervez-1a avec loin Ii 
vous voulez que vOtte. CommunautE fe foutienne. 

II I. Envers vat Eeoliers. 

91.3 	La premiere chofe .que vous devez 3 vos Ecoliers, 
e cft 1'e'dification & le bon exemple : Vous etes-vows 
apliquez a Ia vertu dans le de(fein d'edifier vos D,fci. 
pies? Avez-vous penis que vous devcz Btre leurs mo• 
deles pour les bertus que vous voulek. leur faire pra. 
tiquer? Vous etesivous comportez cette amass comme 
le doiven't de bons Maitres ? Vous avez du leur apren-
dre lour Religion ; vous y eces-vous afez appliquez 
pendant cette annee ? Avez-vous regards cette fonaion 
comme v6tre principal devoir a leur egard ? Scavent-
ils bier leur Religion ? S'ils l'ignorent , ou s'ils ne Ia 
fiavent pas parfaitement, n a•ce pas ete pat v6tre tie.. 
gli ence ? Avez-vous en foin de leur.enieigner les ma-
xiines & les pratiques du Saint Evangile , & de les 
leur faire pratiquer ? Leur en aver-yous fuggerez des 
pratiques proportionnees a leur a tat & a leur age ? 
Toutes ces manieres d'infruire out d(i fouvent &re 
pour vous le fujet de vos re e'xions, & vous avez d$ 
vous etudier I y reiiiir. Un Maitre qui a Ia piete I 
Cccur enfantera ]a fagefe , dit le Sage , c'eft-a-dire , 
qu'il fe procurera de Ia fageffe 3 lul-meme , & qu'11 
rendra en rnntne•tems fages.ceux qu'il inftruira. Avez- 

vous 
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onus apris a reeuz qui font fous v&tre conduite les eho., 91.3 
fes ext~rieures qui font de vot:rc devoir,  , comme is Lec-
ture, I'Ecriture, & tout le refte avec toutel'aplication 
pofible? Si cela n'a pas &6 pendant cette annee, vous 
rendrez un grand compte a Dieu , non-feulement de 
votre terns, mais encore de ]a nourriture , & de tout 
cc qu'on vous a iourni pour les befoins de Ia vie, pull. 
que ca cte 1'intcntion de 1'obeu;fance, en vous donnant 
vStre ncceffaire. Prencz dcs mei'ures Iuiles pour l'ave.. 
nir fur tous ces points qui font de confequence. 

De cc, en 	'ous azeZ man que penddnt 
cette ctnnee a 1'e~drd de vows=tnernes , 
Bans la Rektdarire'. 

•a 1. DecenzLre. 

> P. 	peat manquer a la Ret;ularite , foist dans 92.1 ON 
 Ia Maifon , foic dehors ,'foit Bans I'EcoJe ; 

Bans Ia maifon on y peut manquer cti trois tholes 
prem'rerement, touchant Ia fidelie' & Ia ponEtuaiite 
a fes Exercices. Avcz-vows regardd cc point comme 
un des principaux moyens de falut , ainfi qu'il I'd en 
tffet ? Parce que cette fidelite' vous met dans une ef-
pece d'afiurance de garder cxaEtcm-nt Ies Commande. 
xnens de Dieu : Car quiconque ef>? fiW1e dans !es pet ret 
rhof s, 1e (era a:r7 daps lesgrandes, dit Notre S_ig~icur. 
N'avez-vous pas quelquefois eye biers ai(es de vous 
difpenfer pendant cette annee de Ia fainte Communion 
feulemcnt par degout ? N'avcz•vous pas neghge 1'O.• 
raifon , oil ne vous y etes-vous pas Ia;tte diUUraire ? 
Avez-vows regarde ces deux Lxercices cotnrne 'ceuac 

II. Pattie. 	 K 



Z 1 a 	.Meditations 
92.1 qui attirent 1es graces de Dieu fur torts !es auwres ?.1 Z 

dans cette 	vous y ties-vows portez avec affec-' 
tiot ?.Tous vos Exercices vous ont-ils ete'. chers ?Les 
avez-vous regardcz comme des moyens.  ab(olument, 
n cefaires pour arriver a Ia perfc&ion de v&tre etat, 
& confequemment pour afurer vdtre falut ? Avez-
vous tout quitter  au premier fon de la Cloche , lors 
meme que vous etiez avec des perforines de dehors 
C'eft ce quail faut toujours faire fans v manquer; car' 
c'cit proprement. par le premier coup de Cloche que. 
,vous entendez, que la volonte' de Dieu vous e(} figni-
fiee. Avez-vous et6 exa&s a gander le Silence ? C'efl; 
le premier moyen d'etablir la regulariee dans une mai-: 
Ion , fans lequel ii ne faut pas s'attendre qu'il y ait 
de 1'ordre dans une Communaute Religieufe. Puis 
done que vows etes obligez de contribuer au bon.or-' 
dre de votre Maifon , ioyez fideles a ces deux cho-
fes , par le moyen defquelles iI s'e'tablira c fc main-
tiendra facilement , fi vous y ajoutez une obc{(lance 
en toutes chofes a celui qui on a Ia conduite; car c'ef. 
3a premiere vertu d'unc Communaute que l'obEiIfan.. 
cc , & cc qui la diifingue cllentiellcment des Maifons 
feculieres. 

92.2 - ii, P. I1 n'e{} pas moins de conlequence d'être Re 
gulier hors de la Nlii,lon que dedLus, porce gti'on y 
doit donner de l'edification au precl:ai:i , & ce qu'on 
doit exiger particulierement des perfonnes Religicufes. 
La premiere chafe a laquelie it faut faire attention, 
c'elt une grande Modeflie : Saint Paul I'a recommande 
fur toutes chofes aux Fidcles : 9e vorre snodefise , dit-il, 
(oir connue de tous les hommes. Cell comme s'il difoit : 
hie foyez pas feulement modeffes quand vous i~tes 
feuls & en par:iculier , comme vous devez. I'etre on 
•effet, parce quo le Seigneur eft proche de vous : mais 
foyer is auffi devant tons les hommes. Et ainfi quand 
vous eyes hors de is Maifon, conduifez.vous de Celle 
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tnaniere que sous les hommes connoiffent.& foient edi- 92.2 
ties de votre modeftie; & cela eft necefiaire, parce que 
travaiIlant au falut des autres , vous devez commencer 
par leur donner bon exemple , afin de les gagner t a 
Dieu. Vous devez auth garder exaEtement le Silence 
Bans les Rues ; & felon v6tre rigle , y dire le Chape-
let, afin de ne point etre diflraits"par des ob5ets qui Ce 
prefentent devant vos yeux , & d'y etre occupez de 
la prefcnce de Dieu. La patience & le Silence, furtout 
vous font egalement ncceflaires lorfqu'on vous dit 
quelqu'injures , ou quelque chofe qui eft capable de 
vous faire de la peine. .Avez-vous e'te' fideles a routes 
ces pratiques pendant cette annee ?.Elles vous font d'u-
ne grande confequence, Ii vous voulez ne pas fcanda-
lifer, & ne pas vous diffiper daps les tues; it Taut qu'on. 
y fSache diftinguer tine perfonne confacre'e a Dieu, 
d'avec un Seculier par fort exte'rieur, & par la maniere 
dont it s'y comporte , car it eft redevable .de 1'edifica-
tion qu'il doit donner $ non-feulerment aux fages, dic 
Saint Paul, mais aufli aceux qui ne le. font pas, qui fou-
vent fe (candalifent de tout, particulierement.au.fujet. 
des perlonnes Religieufes. 

III. P. L'.Ecole ecant le lieu oil les Freres font le 92.3 
plus long.tems pendant le jour , les exercices qu'ils y 
font , erant ceux aufquels ils font le plus attachez , & 
ou ils trouvent plus d'occafons de difiipation , ils ne 
fcauroie.nt trop y veilIer fur eux-memes , pour n'y 
Tien perdre du merire qu'ils doivent en retirer pour le 
falut de leur ame, & pour n y manquer a aucunes de 
Ieurs obligations. Avez-vous e'te exalts pendant certe 
annee a_fuivre l'ordre des lecons, a ufer toujours dig 
Sig„al , & a to ijours reprendre vos Ecoliers lorfqu'ils 
out fait c uelque faute ? Vous ne pouvez vous en dii- 
pen(er fans manquer a tin de ves principaux devoirs. 
Avez vous e'te exacts a faire tous les jours le Catechif-
me pendant tout le tears qui eft marque, & de la ma- 
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92.3 niere qui volts ell prefcrite ? AYez•vous fait attention 

que vos difciples foient inftruits de leur Religion? Ceft 
votre principals obligation ; quoique les autres points 
ne doivent pas letre tregliges. Ne vous y etes-vous point 
quelquesfois comportez negligemment & lachement 3 
St n'y avez-vous point cause inutilement avec des en. 
fans, leur demandant des nouvelles, ou ecoutant vo-
lontiers celle.s qu'ils vous difoient? N'yavcz-vows point 
lit quelques Livres Autres que ceux que lifentles enfans 
que vous etes chargez d'in[truire ? En un mot, n'y 
avez-vous point perdu le tems , qui dans votre pro-
fe(lion n'eft pas plus I vous b  qu'il left a no Serviteur,-
oblige de 1'employer tout pour le fervice de Ion Maf-
tre, comme vous, pour 1'utilite de vos Ecoliers ? Na-.' 
vez-vows pas pris quelque chafe d'eux ? `sous fcavez 
que cela ne vous eft nullement permis;car Ii vous torn,-
biez dans ces flutes, v6tre Ecole ne feroit plus gratui-
te , quand vous ne recevriez d'eux que du Tabac: cc 
qui n'eft, ni a faire, ni a fuporter, parce que l'ufage 
du Tabac ne vous eft pas permis , & que vous deve:z 
tenir l'Ecole gratuitement; cela cft eflentieI a v6tre Inf 
titut. Examinez Ii vous etes tombez dans ces fortes de 
fautes pendant cette annCe, & combien de fois, & f 
en cc cas-13 vous vous en etes exaftement accufe data 
vos Confellions. Prenez des refolutions jufles pour 
toutes ces chofes. DepoUillez-vous enfin aujourd'hui 
du vieil homme, & revetez-vows du nouveau , comme 
vous y exhorte Saint Paul, & priez Dieu ,.fuivant la-
'is du meme Apotre , de renouveller demain en vbut 
fefptit de v6tre itat ; & de votre profelilon. 
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Your quelques Fates particulieres qui arrive/it 
tlurant 1Tann1 e. 

SUR LA VIE DE SAINT SEVER 

E v ESQtE. 

z. Fe'vrier. 

LP. 
 I

L efl; raport& darts 1'Evangite de Saint Luc, 103.1 
 chap. 7. que les llifciples de Saint Jean vin-

rent demander a Notre Seigneur ., s'il ecoit Ie Chriff, 
cu s'ils en devoient •attendre un autre. Jefus-Chrift 
avant fait en leur prefence plufieurs miracles , pour 
leur faire connoirre qu'il etoit le Meflie , leur dit, en 
concluant Ion difcours : 9e i''Ezangile 'toil annonct 
caux Pauvr'es. Ce qui doic beaucoup anirrer sous les 
Fide'les a travailler coorageufetnent a la grande affaire 
de Ieur faiut; & en particulier ceux que la nailfanee a 
aflujcttis a vivre dans la pauvrete & dans I'indigence des 
biens de.la terre. Saint Sever a profire d'une maniere 
excellence de cet avantage , puifqu'ayant e'te obligd 
pour fubiifler de fe mettre au fervice d'un Maitre In- 
fidele , it nourriffoit Con ame du pain de Ia parole de 
Dieu & du faint exercice de I'Oiailon , auqucl it s'a-
pliquoic avec: grande ferveur , nonobfl;aut les infinis 

II. Partie. 	 S 
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103.1 obffacles qui pouvoient ]'en e'loigner Bans 1'occupatiorl 

de fon laborieuk emploi ; Et Dieu qui prend plaifir 
d'exaucer Ies doux & humbles de cur, lui accords 
1'entiere converuon de fon Maitre a la Foi de l'Eglife 
Catholique. N'cft-ee pas tine grande folie d'aimer les 
grandeurs & les biens de la terre, puifqu'il n'y a rien 
de grand ni digne d'etre eftime , que cc qui efl grand 
& eftimable devant Ics ycux de Lieu ? Eclairez nos 
yet,x , o Divin Jefus l afin que nous confiderions les 
tholes telles que vous les conuderes vous-memes, 8e 
que toutes nos affections & inclinations foient entiere-
ment conformes aux vo:res. 

	

103.2 	II. P. Les vertus de Saint sSever, jointer a un grand 
nombre de miracles que Dieu faifoit par fon moyen 
is fit conncitre a un chacun ; & 1'eftime qu'on faifoit 
de fa perfonne , fut caufe qu'il fut retire du niiiieu des 
Dilciplcs qu'il avoit infkruit , & qu'il conduifoit a Ia 
perfc&ion dans un lieu folitaire , pour etre facre' Even 
que d'Aveanche : Mais apre's y avoir travaille ,. felon 
1'etendue de fon zele , fa profonde liumilite l'obligcEI 
de quitter fa dignite Epilcopale, & a renoncer a tcus 
les biens de.la terre ,, pour retourner en fa ehere fao 
latude, dans laquelle it mourut de la mort des Saints, 
entre les bras de crux qu'il avoit edifie par les exempies 
de fa fainte vie, C'eft de cette maniere que nous devons 
etre employez aux offices exterieurs, c'efl-a-dire, par le 
feul motif de la pure volonte Divine , laquelle ,nous 
eft manifef}ee par l'obciilance; & auffi-tot apre's nous 
ctre acquite de nos obligations , nous devons retourner 
dans la folitude pour y vaquer a nos exercices Spiri-
tuels, dans ]a crainte de bleffer noire confcience par 
quelque peche. Demandons a Dieu par l'interceflion 
de ce grand Saint , tine affc&ion ardente pour Ia vie 
interieure,afin que tons les momens de ndtre vie foient 
autantde dcgres pour noes unir a lui. 

	

103.3 	11I. P. La mutt de Saint Sever n'ayant pas ete moins 
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precieuEc devant Dieu , Rue fa vie avoit 6te &difiartu 	103.3 
auux yeux des hommes, fut caufe, pour empecher que 
ton facre corps ne fut profane par les ennemis de 1'E. 
glife, qu'on to tranfporta du Iieu oti it oit, daps ucii 
champ , ou it fit inhume Line feconde fois ; mais Ii 
grande (aintete' fit tant d'eclat par les prodiges qui s'o-
pererent on ce lieu , qu'on jugea a propos de faire la 
Tranflation de fes Saintes Reliques dans i'Eglife Cathe.. 
drale de Notre-Dame de Rouen. Et Dieu voulant aug_ 
menter 1'honneur de ceSaint, permit qu'. chaque cn-
droit, dans lequel on s'arretoit pour paler la nuit , eti 
conduifant 'ce glorieux depot, qu'il demeuroit fi im-
mobile, qu'on ne pouvoit plus le remuer de la place, 
qu'auparavant on n'eut fait vu de batir en ce meme 
lieu une Eglifea Eon honneur. 0 lqu'il fait bon fervir 
Dieu , it fcait Bien re'compenfer abondammen.t crux 
qui I'aiment, & les e(ever a uie haute Gloire. Faites, 
6 mon Souverain Crcateur! que tout de bon, avec vo. 
tre fainte Grace , le m aplique 3 vous rendre sous mes 
devoirs , & de m'accorder v6tre fainte 13'ne'di&ion , 
pour Line fi genereufe & avantagei► fe entreprife , par 
rintercellion de Saint S:ver, Patron & Pro 	car de 
!a Paroilfe de ce lieu. 

St 
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MEDITATION 
POUR LE JOUR. 

DE LA TRANSLATION 

DES SA IN TES RELIQUES. 

bel'honneur que now devons rendre aux Reliques 
des saints. 

17. 7uillct. 

184.1 	I, p. 	Teu noun invite a cette Pratique de devotibri 
par une infinite de miracles qu'ii a operes par 

les Saintes Reliques de fes Serviteurs. Nous le voyons 
aux Sepuicres des Martyrs & des Saints Confefleurs, 
qui font , comme difenc les Conciles , des pontaines 
falutaires que Jelus-Chrit nous a laiffees, d'ou decou-
lent toutes fortes de foulagemens fur les infirmes , & ou 
nous trouvons une fource de douceur qui guerit les 
maladies, ditlipe les trifteffes malignes, & les rentations, 
par la vertu de Jefus Chrif± qui demeure en elles. Nous 
le voyons en laTranflation des Reliqucs dun S. Etienne 
premier Martyr, & de celles de plttfieursautres Saints 
de forte que nous ne pouvons douter que Dieu , felon 
fa parole , n'honore les cendres & Its oflemens de fes 
Serviteurs, qui out cte les membres vivaos & les tem-
ples animcs de Ion Saint Liprit. C'eii par ce mime 
Principe qu'il depute fes Anges mimes pour enfevelir 
le corps dune Sainte Catherine , & qu'il manifefte les 
Saints corps par des lumieres miraculenCes , afin qu'iis 
ne demcureut pas daps l'obfcurite d'une fepulture 
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commune ou indecente , & que nous aprenions a les 	184.1 
venerer pour le bien de nos corps & de nos awes. Si 
Ia bonte de Dieu nous fait tant de biens, dans la con-
fideration des petits fervices que nous `tendons a fes 
Reliques inanimees, qu'elles Graces prepare-t'iia ceux 
qui fe rendront imitateurs de ces grandes Ames? 

II. P.. Le culte des Saintes Reliqucs a ere en ufage 	184.2 
dons, 1'antinuite , confrme par les Ordonnances des 
Conciles , & par Ia pratique des plus faints Pcrfonna-
ges dc i derniers ficcles ;.L'exemple e.0 grand faint Char-
les Borromee eft confderable en ee point, comme on 
Ie peut voir clans 1'Idif{oire de fa vie ;[.es Saints qui 
font clans la Gloire def rent jufteincnt cet honneur,  , 
puifqu'ils font au Ciel les Protefteurs des vivanr:Nous 
le voyons Bans 1'exemple de Saint Denis Ap6tre de 
n6tre France , de Saint Sebafl:ien, de Saint M.aurkke, & 
autres, qui demanderent une feaulture honoeable. En-
fin , e'eW.. un excellent moyen pour etre fecouru de 
leurs intercefiions.; car etant clans 1'etat dune charite' 
confommee, ils recompehfent abondamment Its'fervi-
ces que nous leurs rendons ; En honorant leurs Reli. 
quest ils excitent par lcurs Priers notre devotion ; its 
prefentent nos Prieres a Dieu, & nods convient a you. 
loir etre comme tux des holocau1 es vivans devatir la. 
face du Seigneur. Adore z Dieu qui efl: Ii. admirable 
Bans (es Saints, confondez•vc us aux pieds dc fa Divine 
MajeRe, & aprenez a vous fanifier. M1Ihcureux ce-
lui, qui apres tant d'cxemples de piete, tie Iaiffe pas 
cependant de n'avoir des fentimens que pour Ia vanite.. 

III. P. Les fruits que nous devons retrrer de.la ve- 	184. 3 
neration des Saintes Reliques , font : Premierement , 
d'entrer dans une finguliere tflime, & dans des fenti. 
mens tout particuliers de pieta & de refpcfts pour tou. 
tes les Saintes Reliques , & furtout pour celles dont 
nous eelebrons aujourd'hui la Tranflation , de telle 
forte que cela noun donne fujet d'avoir une grand 

S 
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	confianee aux ititerceflions des Saints., dot nous avos . 
le bonheur d'ayoir Jes Religiues prV"s de nous. Seconds-. 
ment , de nous rendre Taiutement ambitieux dans Ia 
vi e des honneurs.  que Dieu rend a fes Serviteurs ; & 
foyons aflurez que ceux qui ne;s'effort eni point von- 
loir etre grands atnis de Dieu par Ia fidelite a fes gra• 
ces, &. par 1a. perfeverancc a chercher uniquement ta. 
gloire & le faIut; de leur ame , ne meritent pas de por-
ter Ie nom de Chre'tien, & beaucoup moins eelui. de. 
ReIigieux, & de perfonnes confacrees a Dieu. Quef 
aveuglement de vouloir errs honors avec les Saints en 
I'autie vie., & de ne pas vivre conune les Saints ; de 
n'avoir que des penfees terretres ; de ne (cavoir pas 
dilcerner le pre'cieux d'avec le vii, & de chercher les 
plaifrs, &. les_ honneurs du monde' ! N'eft-ce pas une. 
chofe digne d'etonnement & de Sompafl'ion tout en-
femble pour nous qui.voulons etre participant de I'heu-
xeux fort des Saints?. N'en ufons pas amfi , portons 
nos penfees vers le Ciel ,' & clue Ia. vue. des Saintes 
Reliques noes, ferve de motif pour accroiire, & allu• 
finer en nous l'efprit du. Martyre, le me'pris do monde, 
& un ardent amour pour Notre Seigneur jefus•Chrift. 

MEDITATION 
POUR LA FESTE 

DE_SAINT YON 
2.1.  Septembre. 

168.1 I. P.Aint Yon, a cu le bonheur d'eire Difciple de. S Saint Denis , de prendre Ion efpric , & de. 
participer a les vertus & a Ies graces, cant uu&rieures., 
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q»'extirieures : Comme Saint Denis avoit rec ' de 168.1 
Dieu, pat'.ia mediation de Saint Paul, de grandes lu-
mieres touehant les verites de I'Evangile, & qu'ila eu l'a-
vantage d'erre on cela l'un des plus eclairez defon terns; 
Zele qu'il etoit pour 1'e&abliQ'ement de l'Eglffe, & pour 
1'etendui do la Religion Chretienne, it a communique 

Saint Yon fes lumieres, parce que ne pouvant pas inf- 
truire par lui-me'me tots les peoples, qui daps Ie pals 
ou, it etoit, avoient befoin'd'infiru&ion, it y fupleat a 
1'eg_ard de quelque.uns par le moyen de Saint Yon 
l'un de tes Eif:iples. Que ce Saint a Ste, hetireux' 
d'avoir-eu un tel Maitre que Saint Denis, puifquefousfa 
conduite it a apris parfaitement les ve'rites de la Religion 
& la pratique des versus Chre'tiennes, aufquelles Saint 
Denis 1'a forme , tant par fes inftru&ions ifrequentes , 
que par 1'exemple continuel & eclatant qu'il lui en a 
donne!Ah1 que c'eft une chofe bier ayantageufe d'e-
tre enfeigne par d'habiles Maitres , tant a 1'egard des 
verite's.delaFoi,que de ce qui regarde ]a.pratique da 
bien, Soyons-le- de la forte envers ceux que nous de-
vons inflruire *, & rendons-nous. par nos actions tels 
que nous. voulons qu'ils foient daps les leers. 

II. P. Saint Yon etant Pretre , s'ef 	iployé a pre- 168.2 
che,r 1'E,.vangile dans les Pals qui enviFronnent Paris ;.& 
etant remph de graces & de l'efprit de Dieu, it y. con-
vertiz un grand nombre de perfonnes., It ne faut pas. 
s'en. etonner, car it s'y etoit difpofe commeSaint Denis 
Ion Maitre par la Retraite, & it s'y.difpofoit encore 
tous les jpurs par la Priere. Comme iI fcavoit que c'eft 
a Dieu a. toucher & 3 convertir les caeurs, & qu'i1 
n'etoit que la voix qui crioit an pen-plc de fe conver-
tir , & de reconnoitre le veritable Dieu, c'efl ce qui 
faifoit qu'il recouroit fouvent3 Dieu, pour Ie prier de 
lui accorder la grace que fa parole put titre efficace, 
comme l'avoit ete , d'une maniere Ii admirable , celle 
des Saints • A potres. Com.me les Peuples que cc Saint 

S4 
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168.2 infiruifit Itoient des gees grcfliers de Ia Caripagne, iA 

s'ipliqua fur toutes choles a leur faire 1c Carechifine 
& .a leur a.prendre a connoiire Dieu, & les principaux 
Myfferes de la Religion, & a pratiquer les Comman-
demens de Dieu. Remercions Dieu de nous avoir don-
ne pour Patron de cette Nlaif n un Saint qui s'eff fait 
honneur d'exercer flans le commencement de l'Eglife. 
Ia meme for~Ftion que nous d~vons. faire taus les jurs.,. 
& qui a travai.ile a 1a. Coavcifion des peuples Inizdeies. 
avec un zele tres-ardent.,. parce qui1 n'avoir en vii 
que de les faire erre le peuple de Dieu. Tachons d'i-
miter fon zele . & d*avoir fcs memes intentions dans 
1'exercice de n6tre emoloi, puifqu'il eft le memo que 
is Tien , qui eft de faire Ic Catechitme a des enfans. pau-
vres & fouvent fans education. 

168.3 

	

	III. P. Le ze'le pour Ia. vr'ritable -.Religion , & le 
grand nombre de converfions que fu Saint Yon, caufa 
cant de peines aux Idola'tres. qui etoient alors on cc. 
Pais, & dont les Rois vivoient dans, Ic me'me aveugle- 
ment qu'eux, qu'ils chercherent toes les mc~ycns qu'il 
purent pour s'opofer au grand progrIs que ce Saint 
faifoit dans Ies Ames, & au defein qu'il avoit d'eta-
blir dans ces contrees. la Religion Chretienne : Mais 
comme us virent, que ni Ics peines gt.'ils faifoient a. 
S. Yon, ni que !curs menaces ne pouvoent ralentir fon 
zele, & que tout ce qu'tls purcnt dire nix Peuples.qu'il. 
infiruifoit, ne Inc pas capable de les ernpecher de fe 
rendre attentifs & dociles a fa Doctrine, parce que cc. 
Saint les enleignoit plus par 1'exernple de fa Eainre Vie, 
que par fes paroles , & qu'elle etoit a leur egard un 
glaive a deux tranchans , qui mettoit en eux , corn inc 
dit Saint Paul, la diviliion entre Ia chair & 1'efprit: des 
gens fe faifirent de Saint Yon, & Ic f riieaterenr cruel. 
lemenr; & puis lui firent trancher Ia tete. Voila: qu`el-
le a e:e Ia rfcornpenfe de 'ce Saint fur la- terre pour 
tour fes travaux Apoioliqtics'. Si vows n avez pas -lieu 



pour lcs FEtes. 	 26* 

	

d'attendre 3a meme recompenfe, quoique"dans 1e m8. 	168.3 
me Koyaume , parce qu'iI e!} prelentement habit& 
par des Catholiques ,, preparez-vous au moins a cello 
qui eft promife daps I'Evangile , ,c'eft-i.dire , 3 etra 
perfecutez ;. & ef}imez•vous bien•heureuz , fuivant 
l'inflruetion que Jefus_Chrifl N&tre Seigneur a donne 
ii fos D:fciples , io.rfque les hommes vous hairont, qu'ils 
vows rejettcront d'avec eux,. qu'ils vous, traiteront in-
jurieufement , & qu'ils auront v6cre Nom en horreut, 
i caufe du Fils de l'homme. Parce que c'eff ainf 
qu'ont ete traites lcs prophetes & les Prfdicateurs du 
faint Evangile. 

MEDITATION 
SUB LE S VERTUS 

13E SAINT ROMAIN 
ARCHEYESQU$. DE ROUEN. 

_ s. OEJobre. 

Z. P. a Rine Romain, a ete des fa tendre jeuneQ'e un 181.1 
J exemple de. toutes Ics vertus ; les parens qui 

~toient fort pieux, prirent loin de le faire clever auf s' 
Chretiennement que Noblement, pour remplir digne- 
mcnt les emplois illuf}r'es aufquels it eroit defline : I! 
fir bien paroitre qu'il avoit profite' d'utte te11e fdu-
cation, car etaot Chattcelier de France, it cut autant 
de vigilance fur Iui pour conferver Is 'piete envers 
Dieu, que de zkle pour rendre la Juf ice-, & fut to6jours 
fur 1'es gtrdes conue lui-m@tne poor ne point fouiller 
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181.1 fon innocence parmi la corruption dtt G cte, it fe eon,.. 

ferva aulli put au milieu du grind monde , que s i* 
cut +stE dans tine retraite des plus retirees. O1 fujec 
de confufion pour nous , qui perdons Ii facilernent 
dans les occupations extbrieurs cec efprit de piete' que 
nous avons acquis clans nos exercises unterieurs I Apre-
nons de ce Saint a marcher & I vivre dans le monde, 
fans participer I la corruption de 1'efpxit & des mail-
mes du. monde. 

	

181.2 	II. P. Cc grand Saint avant eclaue par -le brillant de 
fes versus les perfonnes qui vivent dans I'etat feculicr- • 
fdc choift de Dieu pour etre comtne un flambeau arr'. 
dent fur le Chandelier de I'Eglife. Ayant donc cte 
Cu'. Archeveque de Konen, it s'apliqua, avec un zele 
infatigable .I detriaire I'Idolatrie parrni les peoples, la 
firnonie d'eotre les Ecclefiaftiques, & enfin 3 procurer 
antan;. d'Adorateurs I Jefus-Clsrif}, & de Fide'les par-
faits 3 fn Eglife , que le demon s efforrroit de lui en 
ravir :11 tic craignoit en cc monde que le pe'che' , & 
fon acne toujours revetue de la robe de fon innocence 
bapti1 nale,.ne craignit - point d'arreter un dragon, qt i 
non-feulement ravageoit les fruits de Ia terre , mais qui 
de'voroit authi les homtnes. Travaillons 4 conferver 
Yinnocence du Bapte'rne dans 1s Enfans qui nous font, 
Cu nous feront confies; & Ii nous avons ete' afez mal-
heureux pour la perdre , efforcons-nous de la recou- 
vrer par une penitence proporuonnee .Ia grandeur de 
nos pectes. Que nous. ferions beureux. , f nous pou. 
vions rentrer dansl'e'tat dejuhice originelle. Pour noun 
y exciter, faifons reflexion I cette parole de faint Amt 
broils: It n'y a, que deux voyes pour aller au Ciel; 
fcavoir, ]'innocence co.nfervee, ou_ re'paree par la pc- 
vitence. 

	

181.3 	II- I. P. Saint Romain ayant mene one vie Ii pure , 
merita que Dieu l.ui revels le terns de'fa mort , qui 
arr;va lorf lu'd cele'broit la. 'fainte Metre; ce qui 1'en. 
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gagea I to retirer dans Ia folitude pour ne penfer plus, 181.3 
tqu a foi meme. Ce fut-10it le demon Jul livra de fu-
rieufes tentations : mais la pen fee continuelle des veri-
tez eternelles, & Ion - a(riduite 3 Ia Priere, Je rendit 
v~ orieux, & lui donna occaton d'augmenter fes me-
rites. Ce n'eft que par ces deux moyens que nous pou-
vons fortifier nbtre ame contre toutes les attaques des 
ennemis de nc3tre falut. Ira Meditation des verite's qua 
Ia Foi nous enfeigne , eft une dp(e dux tranebans , 
comme •dit faint Paul , qui p(ndtre blen avant, & qut 
at'in/inue mire Fame & 1'efprtr dons 1es ligemens des os. 
Mais ce n'efl pas affei d'eire eonvaincus des verite's dtt 
falut, it faut encore par une Priere fervente , deman-
der a Dieu, qu'il nous aide dans nos foiblefet, & que 
fa Grace nous faffe pratiquer cc gtte Ion Efprit Saint 
nous aura fait connoitre defirer de nous. 

MEDITATION 
POUR. LE JOUR DE L'OCTAVE 

DE L'IMMACULE'E CONCEPTION 

DE LA TRE'S-SAINTE VIERGE. 

•15. l'iernbrc. 

LP. 
 S

I nous voulons entrer dans 1'e1prir du Myl}ere. 83.1 
de 11.mmaculee.'Conception de la tre's-fainte 

Vierge, & en firer le Fruit que Dieu demande de nous 
_par une fainte participation., faifons attention que cette 
divine Mere , au moment que ton Ame fainte fut 
cr0e , elle fut * comrne une belle Etoile eclaire'e des 
Jumieres de la Grace, & donee de raifon. Queue mor-. 



M diMtuaxt 
83.1 tificatiott ne devoit-ce pas etre pour cette ea~cellnty 

Creature de fe voir aina captive x renferme'e comme 
daps une prifott durant neuE mois , & d'etre mmr 
privice de l'ufage des fens & de fes membres ? Que. 
fujet d'humiliauon daps la connoiliance dune. fi gran-
de abjection 1,Imitons ces admirables difpofitions de la 
tres-immaculee Vierge;; aimons & gardons yolontiers 
la Retra, tq, le Silence, $c le reeui illement; apliquons-
nous a la retent:e de nos fens : Mertifons. nas tmemb,ra 
qui f nt far t t terre , comme dit faint Paul; rendons-
nous, pour ainf parler, captifs pour limour de Dieu 
par uric obeiffance exaae, & par une grande fidelite 3 
nos REgles, Cette foumillion volontaire & an►oureufe, 
nous rendra ve'ritabjement libres de la *noble & gio-
rieufe Iiberre des en fans de Dieu. 0 !'agreable & aima-
ble fervitude, (s'icrie l'Auteur de l'Imitation.) , par 
laquelle l'homme devient ve'ritabiement libre & Saint.. 
O 1. Cacre Etat de la fervitude Keligieufe, qui renct 
1'homme egal aux Anges, agreable a Dieu, terrible 
aux demons , & recommandable a. tous les Fideles. 
01 fervice digne d'etre embrafe' 	toajours defire' , 
par lequel on acquiert Ie fouverain. bier & une joie 
qui dare fans fin. 

83.2 	Il. P. La très-Cairite Vierge en fon Irnmacule'e Cone 
ception. , a en interieurement des le,.premier instant , 
1'u(age des Versus, du moms .en I'inte'rieur.1Ile a con-
nu Dieu, par la Foi infufe: Elie I'a aime;.par la Charite 
du Saint Efprit , dent elle a eta remplie des le mo-
ment de fon Etre , cue 1'a bile ,. beni., remer.cie , & 
glorifie par les op€rations fpirituelles & inte'rieures 
.plus exce(lemment que tousles Anges enfembles. Vol. 

 ce que nous devons aprendre & imiter ; c"efl-1â cc 
qu'on apelle la science des Saints ; it faut nous e'tudier 
I la connoifTance de Dieu dams l'Orailon ; par Ia Lec-' 
turc des bons Livres fpiritueis , & des CateehiCmes, 
s'exerccc & s'enflamer de I'amour de Dieu par de fer- 
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ventes & fr~gtientes elevations :de ctleur a, Dieu , (ce 
qu'on -nomme Oraifons _jaculatoires• ) fe rendre agrfa-
ble aux yeux de fa Divine MajeN par'de continuet.. 
les actions de graces "d'amours'&. de louanges', &'par 
]a pratique des plus fnlldes Versus, furtout d'hvinilit&, 
de patience, & d'obEfiahce. lefquclles ont-Ete_ fi chf. 
res & fi 'familieres 1 1s tres-fainte Mere de Dien. 

III. P. La tre's-fainte Vierge renfcrt i e dans le Fein 
de Sainte Anne, fit, prcparee par le Saint Efprit 3.i'ac. 
compliffement des grand3 effèIn de Dieu .fir clle 
Et la tre's-fainte Vierge 's'y difpofa par une fidele cor• 
refpondance de fa part, en failint un faint ufage ( par 
fes operations interieures) des dons & des graces que 
le Ciel Jul communigt oit ahrandamment. La fainte 
Religion a laqueile Dieu a eu la bOnte' de noes apel-
Ier, eft noire Mere ; le hoviciat .e%%fon fein > .dans-le= 
quel die concoi"t fpiritucllembnt les Novices qui font 
fes enfans,.elle les.engendre 3 Jefus.Chriff, felon 1ex. 
prcffion de Saint Paul , en les formant I une vie veri= 
tablement Chrctienne & Religieufe. Faites done en- 
forte, vous qui avez Ie bonheur de jouir de cet ;van-
rage dans le Noviciat ( ce fein falutaire & mi9igtie de 
la vie Religieufe) que v6tre Conception fpirituelle 
foit immacule'e,. c'ef}-3-dire,fans tache par I'exemptiort 
de tout pe'che volontaire. Formes-vous aux bonnet 
maetirs , conformes auic maximes du faint.Evarzgile 
rempliflez-vows des graces du'Saint Efprit; & comme. 
la tres-[ainte Vierge ne~if ois apres fa. Conception: 
tres-pure , efl forte du feir, de fainte Anne pleine de. 
graces & do l'efprit de Dieu, pour de grandes chofei; 
fcavoir,  , pour procurer Ia (noire de Dieu & le falut 
des ames; Difpofez-voua aulli* de meme a'fortir dit 
Noviciat pleiri de graces, & rernpli de l'efprit de Dieu, 
afin que vous ne travaillez que. pour [a Gloire ; ea 
procurant le faint des ames , felon 1'efpri & la fin 'de 
n8tre Iniitut.,.ou en vous occupant aux Emplois os~ 

83.2 

83.3 
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83.3 	offices de Ia Maifon , felon les de1Teins de 1a divine 

Providence fur vows, que vous connoitrez infaillible. 
ment par la voye de It fainte obt fiance , & ou vous 
trouverez tres•certainement votte fati~tfication, vocre 
repos inte'rieur ,. & votre falur. Prier la tre's-fainte' 
Vierge de vous obtenir cette grace, par les merites & 
en vertu de fa f'ainte & Immaculee Conception. 

MED ITATION 
P O U R 

LA DE'DICACE DE L'EGLISE:, 

I. Dimanche d'ot1obrr. 

188.1 1. P. 	Onfiderez que Ia . coutume de confacrer I 
j Dieu des Eglif.es , eft tres-fainte & tres-an-

cienne; qu'une infinite de ces lieux Saints ont ete bl-. 
tis & confacres par les. Apatres & par'leurs Suceeffeurs, 
& que quoique Dieu foil en taus Iieux par Ion'.itn: 
menfite, it eft neantnoins* d'une fawn  touce particti-
liere dans les lieux qu'il a voulu etre idif 6s 3 foci 
honneur, comme autant de Tabernacles..,. oil iI vent 
habiter avec Its hommes, & ou iI veut etre adore , & 
prie par eux; c'e[t dans ces lieux !acres qu'il veut qu'on 
exerce les a&ons les plus faintes, & qu'on lui rende 
les plus augufes devoirs. de la Religion ; & - pour ce fug' 
jet , it cotmmande qu;on y. afiifte aver refpe& , & it 
menace de perdre ceux qui les profaneront par Jeurs 
irreverences & iriimodeftics. Confide'rez 'encore qu'btl 
folemnife le jour de la Dedicace des P-glifes, afro de 
!hire reparation I Dieu de toutes les impictes, & det 
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(antes qui s y toot corbmifes durant toute-l'aituEe, & 188.1 
auffi pour le remercier de toures les .Graces gne'nous 
y avons revues; Pour renouveller nt~tre devotion, & 
la veneration que nous'devois a l'EgIile, qui. eL} apet. 
He la Maifon de Dieu. Voyet de queIle rnanlere vous 
vous y corn porces, avec quel efpnt vous y entrez, Z~£ 
avec quelIe difpofition vous y ofrez a Dieu vos' Prie-
res ? Ef•}-ce avec une vive Voi de la pretence de Dieu i 
& avec un veritable fentiment du refpeet que vous 
devez a cette infinie Majef}e. ' 

II. P. Confiderez que f efus. Chril} eft veritablement 188.2 
& re'ellement au Tres-Saint Sacrement qui . repofe 
dans les Eglifes : C'eft pourquoi nous fommes encore 
plus particulierement obligez de reconnoitte .la pte.. 
fence de Dieu dans ces Saints lieux; c'eft lui•meme qui 
les a choifis pour y etre honor 4 d'un culte particulier', 
& ou it fe plait a communiquer plus abondanirn ntJes 
Graces a ceux qui les Iui demandent avec une devc_ 
Lion fincere. Si dans 1'Ancienne Loi it falloit trembler 
de crainte & de - refpe& quand on entroit dans le Ta. 
bernacle ou e'toit 1'Arche d'Alliandc & les Tables dd 
la Loi , avec quelle reverence & aneantiTcment der 
sous-memes devons=noes crre dons un lieu ou Dieu fe 
trouvc comme aflis fur un'Tr&ne d'Athour pour nous 
faire rt ifericorde, & oit iLcf continuelletuent adore 
par une infinite d'Anges qui tiennent a grand hon- 
neur d'aflifter en fa prefense , & de lei rendre leers. 
devoirs t 

III. P. Confderez que ce qui ti us dolt exciter 3 188.3 
tin plus grand fentimeh.t de ref'pe& & de devotion dans 
les lieux Saints, eft de penfer que o'er} ou Dieu fe 
plait a nous faire largeife de fes traces avec one bon-
te' & une mifericorde toute particuliere. dell la on 
ce Pere de bonte recoil a bras ouverts I'Enfaht Prodl-
que : C'ef -la ou le bon Pafteur raporte'en Ion bercail 
la brebis egaree, ou 1'alalige treuve fa confolatiou, & 
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188.3 ;e rnalade fa gufrifon . Ccft.lI ott to foible reCoit uml 

nouvelle force; & celui qui eft tenth, un nouveau Le.. 
tours contre. fes enoemis. 	nfin , c'eft- Id oit Diett• 
ecoute favorablein'ent ies Prieres qui lui font prefen~ 
tees, & de combler de Graces ceut qui ont recours. 
I fa 1?onte. Reconnoiffons routes ces vcrit~s , &. con• 
cevons une nouvelle r`cfolution de sous comporter. 
evec tant de refpe t Bans Its Eglifes, que nous foyons 
-dignes de recevoir & reffentir en sous tous les. efets. 
de fa divine mifericorde ; & con(4crons 3 Dieu tout 
de nouveau le temple de nStre corps .& do n.6tre ame, 
en lui facrifiant notre cceur,  , & touter nos volontes 
Ypres I'avoir recu dCvotement 3 la fainre Comma 
nion•. 

LA 



L.A VIE 

DE SAINT YO'N. 
PRESTRE ET MARTYR. 

LE vint-deuxi6me jour du mois de, Septembreg 
l'Eglife celebre la Fete •de. Saint Yon Pretre 

Martyrife au pals d'Hurepois, Diocefe de Paris. L.'Hif~ 
toire de Ion gloricuxNlariyre'efiraporte par no Pieux & 
Ancien Anteur du :neuv'eme fiecle ; ju iT a tine des 
aneilleurs Ecrivains' de cc tems•11. Saint You vivoit 
dans les premiers fiecles de l'Eglife naiffante. II accom. 
pagna faint Denis premier Eveque de Paris; Iorfqu';T 
vint en France, & it fat af3ocie aux travaux de Ia Mu:-
lion Evangelique. Le choir que cet' Ap6tre de Ii 
Prance fit de lui pour en "etre fecouru dans un Minif= 
tore fi p~nible & fi rele.ve ; ftipofe dans taint Yon 
touter les "qualites necegaires a un excellent Ouvrier 
de l'Evangile, &.a no Aporre meme. Ainfi I`on peut 
juger du ze'le. qu'il eut pour la Gloire de Dieu dans 
la propagation de la Foi de 3efus-Chrift; de la Charite 
qu'il eAt pour retirer les idolatres des erreurs , & des 
vices , dans lefquels ils etoient plonges .; & pour leur 
procurer le falut eternel; furtour,. le courage & Ia pa• 
tience quit eat a furmonter. les obftacle#, a .m6piifer 
les dangers, les injures i, & les menaces des hommes. 
La faintete de Is Vie de faint Yon ne rontribua. pas 
morns a la Converfion des Payens ; que fes Predica- 
lions & fes Miracles ; car Dieu l'avoir tenths pui:flant 
en .paroles & ,en oeuvres , qui font les Graces qu'iI a 
coutunie de departir a ceux qu'il envoye les premiers 
porter la lumicre de l'Evangile Bans les Pais qui font 

II. Panic. 	 T 
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encore couvetts des t+€nebres du Paganifnse s & de 
I'ombre de la mort. 

Saint Dents I'ayant Ordonne' Prfitre, l'employa prirY-
cipalement dans le canton du territoire de Paris, que 
I'on a depuis apette Ie pa l5 de Hurepoix, & oir le Dio. 
cefe de cette Ville joint ceux de Sens & de Chart: es. 
•Le lieu principal & le centre de Ia Miffiion de fault 
Yon, fut la petite Ville de Challres fur Ia 1 iviere 
d'Orge ; & apres y avoir plante la Foi de Jefus-Chrift 
aver beaucoup de fucce's, it me'rita de voir (es travaux 
couronnes par le Martyre qui arriva apres la mort de 
faint Denis. I1 fut art e par en Ofcier nomme Ju-
lien, felon I'ordre qu'il en avoit tecu du Gouverneur 
de Paris , qui eft le meine qui fit martyriler faint Lu. 
cien a Beauvais , & faint Piat a Tournay. 

Saint You fut condamne par le Juge d'avoir la tete. 
ttanchee, en vertu des Edits des Empereurs contrc les 
Chretiens; bit que cc fat celui que l'Empereur Au-
re'lien avoit fait publier pen de jours avant fa mort; 
bit que cc fut celui que Maxirnien .Hercule , Co11e;-
gue de Diocletien avoit fart publier dans 1es Gaules ats 
commencement de fon Regne vers I'annge 287. Quoi- 
qu'i.l en bit, on conduift faint You au fuplice liar la 
-Montague Voifine , ditlante environ d'une lieue de 
Challres, of if confomma fon gloricux Martyre le j. 
d'Aout, qui of le jour marque daps (es Ades, comme 
itant celui de fa mort , parce que c'etuit celui auquel 
on celebroit deja fa F&e , Iorfqu'ils futent compiles 
vers la fin du neuvieme iie'cle , on le commencement 
du fuivant. C'ef aulli le jour que 1'Eglile de Paris it 
choifi pour la celebrer: Mais on ne fiait ce qui a porte 
les Auteurs du Martyrologe Romain a Ia remettre au 
,&2. de Septembre . o i it eft nomme' Jonas. 

une Tradition commune daps tout le Pais, 
que Sr, You apant cu la tete coupe'e. prache la petite 
Kiviere d'Orge, qui Palle dans la. Ville de Chaftres, 
J'cchai aut ctant dreil'e fur une eminence , Ia tote dtu 
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Saint rou!a clans la Riviere, & que fon Corps d-efcen-
dir , & ramafa is tare; ce qui epouventa extrememcnL' 
les bourreaux, auk bien clue tous les a(Iif}ans. Apres 
la mort de faint Yon les Fideles de Chafires vinrent 
enlever ton corps u: la 1 Iontagne , & l'Gnterrerenc 
avec honneur pre's des Murs de leur Ville : Il y fiat 
en grande veneration , principalement depuis la paix 
rendue a 1'Egliie, du terns de I'Empereur Confiantin, 
& it y demeuta jufqu'a ce qu'on en fit Ia Tranfi-.ttion 
I Corbeil, autre Ville du Diocefe de Paris fur IaSe~ne., 
a cinq on fix'lieucs de Chaftres. I1 paro-c ne'anmoins 
Sue 1'on n'en emporia qu'une partie;. & ce qui eft ref-
t6 a Chartres, qui le conlerve dans une Chaffe d'Ar-
gent renFermee fous. l'Autel, felon 1'ancien ufage, ell 
Ii conf derable, que I'on a cria devoir dire dansle Breviai-
re de Paris, que le Corps de faint Yon Ic garde tofijours 
dans cette Eglire , fans parler de celle de Corbeil: 

On ne fcait pas precifement le. tems auquel Ic fit 
cette Tranflation , & on la celebre a Corbeil le jour 
meme de fa principale Fete, c'ef} a•dire, Ic f. Aout` 
Ses Reliques ?y confervent toujours dans 1:Eglife de 
Ndtre-Dame , qui eft la principale ParoifIe du lieu. 
Voici ce que la Tradition ticnt pour certain, touchant 
la Trarfl.irion des Rcliques de faint Yon I CorbeiI fur 
Seine; fcavoir, que cette Ville ne pofede uniquemcnt 
que la Tete du faint Martyr,& s'en e(1: mile en pollcf 
fiun de cette forte :.Les Reliques. de faint Yon fai!ant 
de Brands miracles, & particulierement fa. fete qui 
avoit cette vertu , que quand la Rivicre ctoit fort en-
f ee & regorge'e avec danger d'inondation, it n'y avoit 
qu''a porter la tete du Saint aupres de Ia Riviere, auf 
fi-tot les caux s'ecouloient & fe remettoient dans leur 
etat naturcl. La Riviere de Seine s'etant gonflfe exx-
traordinairement , & menacant, de fubmerger tout le 
Pais, le Clergz avec les Habitans de Corbeil, depute• 
rent vers Metli.urs de Chatres , pour obtenir d'eux , 
qu"on leer envoy .t la tete du Si-, avec promeffe de 

T s 
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Ia leer renvoyer.aveclionneur, quand its feroient d& 
livrez de peril. Ce qu.'ils ne .purent leur accorder fans 
de 'bons Stages: Ce que voyant ceux de CorberI , ils 
ulerent de cet expedient pour avoir cc precieux Tre-
for I perpetuit6 dans l'enceinte de leurs murailles. 
Its firent habiller magnifiquement plulieurs petits or-
phelins, & les ieurs envoyerent avec grande pompe : 
apres quoi les Habitans de Cha:res donnerent le Chef 
de faint Yon, & garde rent ces enfins , qu'ils crurent 
etre des plus notables de Ia Ville. Ce precieux llcpot 
ayant fait ecouler les eaux a leur ordinaire , le Clerge 
& le peuple de Corbeil, placerent fort honorablement 
cette fainte Relique dans Icur Egli le, & refolurent de 
sic fa point rendre a ceux de; Chatres , & dirent any 
Deputes qui vinrent pour redernander Ic Chef de faint; 
You qu ils pouvoient garder les enfans qu'ils avoient. 
en Stage. Et depuis cc teens-1a elle eft toujours de-
rneuree a Corbeil, operant de tre's-Brands miracles. 

La Montague qu'il avoit Confacree par 1'effitfion de 
eon fang, quoique prive'e de fes faintes de'poiiilles., ne .  
lailta pas de devenit un objet de refpe& , & de la ve-
ne'ration, des Peuples. , que la devotion: & la recon-
noiffance porterent a tiller honorer Ia memoire du faint 
Martyr, fur le lieu me"me ou Ia terre avo ► t Tecu eon fang, 
vomme Ie fceau des venires gn'ii a voit prechees. 

On y`battit une Eglife en eon lronneur ; & on y 
Itablit meme un Monaffere, qui par Ia.  fuite des tems 
s'eft trouve'commc beaucoup d'autres. re'duit 3 un 
ple Prieure; qui fubffte encore maintenant, avec one 
ParoifTe. Le concours du peuple fut fi grand, qu'il s'y 
forma merne un Bourg confrderable avec quelqucs 
fortifications du nom de Han efcuille, ou Ie Seigneur 
du lieu teno.it garniion pour fa defenfe, viers Ie teens 
de Hugues Caper. Les r Herres furvenues depths rui 
nerent le.  lieu, dont i1 Welt retie qu'un petit Village 
qui Porte le nom de faint Yon , & dear Ia Seign curie 
conferve tine partic des droits', avec le titre de eon an= 
cienne I3aronnie. 
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LA VIE 

DE SAINT CASSIEN' 
EVE'SQUE ET MARTYR. 

L treizi 	 m eme 'jour du ois d'Aolt , I'Eglife ho, 
 nore la mernoire de faint Caffien , l'un des plus. 

illufires Martyrs de Jefus_Chrift, qui ait fouffert tous. 
les Empereurs Payens, lequel etant Eveque de Bre(Te, 
Suffragant de 1'Archeveche de Milan , fe fit par ze'le 
de la Religion Catholique , Maitre d'Ecole dans. Ia. 
Ville d'Immola en' Italie , .fituee dans ]a B,omagne, 
qu'on apelloit autrefois Forum Cornehii. , du nom' de 
Cornelius Silla fon Fondateur. 

Le PDete Prudence qui ea a ecrit l'Uitoire dans (es. 
Vers, & enfuite en. Profe, en eut connoiffance, ion-
que par devotion it alla vifiter fon Tombeau, tant 
par un tableau oz elle e'toit reprefente'e , que par le 
recit que lui en fit un pieux Ecclefaftique du lieu; 
En void l'Abrege' :, 

Saint Caen ayant ete chafle de fon Siege Epifco- 
pal , a caufe de Ia perfecution qui arriva (ousl'Empe-
reur Julien l'Apoftat, fe retira a Immola, &.penfant ne 
pouvoir mieux exercer fon z6Ie qu'en in[truifant Ia jeu-
neffe', afin d'infpirer aux enfans aver les fciences, les 
princi pes de la Religion & de Ia Poi de efus-Chrifl , il. 
leur montroit Ies premiers elemens des Lettres, c'el-a-. 
dire, a lire & a ecrire, cc qu'il leur aprenoit particu-
lierement en notes , qui fervoient. a. exprimer plufieurs 
chofes d'un foul caraCtere , afro d'e'crire aulli vice qu'on 
pouvoit parIer ; ce qui etoit unc metode fort en uEa-
ge en cc tems-1~. 
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Ce Sault avant ete defer au Juge de la Ville, qui 

fuivoit Ia' pafion de 1'Ecnpereur Apofat , le fit pren-
dre & amener devant lui , pour l'obliger a-  ren.Qncer 
au culie du vrai Dieu , & a adorer leurs faufles divi- 
nites ': Mais ayant refuf e' de facrifier aux Idoles , cc 
3uge irritk de fa conf}ance, le condamna coipme facrile- 
ge contre'les- Dieux, & infra&aire des Edits de I'Em. 
percur. Le Tyran crut ne pouvoir trouver de moyen 
plus propre pour seen vengte , que de l'abandonner & 
fes Ecoliers, dont Ia. plupart etoient encore Payens. 

On Ie ramene done a fon Ecole les mains liees der-
riere lc dos, & fans habits: cette multitude d'Enfans fe 
jetta fur lui pour complaire au Juge,,  & peur_etre pour 
fe venger de quelques juftes & necef a' ires chatimens 
qu'ils en pouvoient avoir recur; les uns lui caff'erent leur 
tablette fur Ia tcte, les autres le percerent de mile coupe 
avec des'f ilets de fer, qui e'toient comme des burins, 
on poincons , dont on fe fervoit en cc terns 1a pour 
graver fur le bois, ou ecrire fur Ia cite. Its le firerit 
ainfi mourir pen a pen par un Martyre d'autant plus 
cruel & ennuyeux, que ces petits bourreaux ne pou-
voient pas lui titer tout d'un coup Ia vie ; It languifi 
fait dans les douleurs, lefquelles fe renouvelloient fans 
ceffe, & qui ne finirent que lorfqu'il cut entierement 
perdu tout fon fang route a goute. Ce qui arriva e 

3. d'Aouc vets l'annee ; 6;. tous les Martyrologes 
font memoire de faint Cailien. 

Prudence s'adreffa a cc Saint pour obtenir ,  un heu-
reux. fucce's du Voiage qu'il alloit faire a Rome ; & 
fes Veeux avant ere.exauc€'s, it ecrivit 1'Hifloire de fon 
Martyre, comme . it a ete dit , lorfqu'il fu`t de retour 
en Efpagne, qui etoit, fon Pais natal. 

La Ville de Breffe le reconnoic pour fon Eveque, & 
Ia Cathedrale d'Immola porte encore aujourd'hui le 
nom de faint Cati~ien , & Fon croit par une Tradition 
tres•ancienne, que fon Corps y, 'repofe fous le Grard-
Autel. 
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